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QUELQUES JOURS EN VALLEE D 'AOSTE f PAR MAURICE 1ERMATT EN

SI M I L I TI)  DES
L'ouverture du tunnel sous la mon-

tagne du Saint-Bernard, met Sion è
deux heures d'Aoste. Chaque jour, et
trois fois par jour, un car postai relie
Martigny à la capitale de la vallèe de
la Boire. Les deux versants de la
montagne sont ainsi singulièrement
rapprochés. II serait bon que nous en
prenions mieux conscience parce
qu'une population vraiment fraternelle
vit à deux pas de nous, parie la mème
langue que nous, fait face aux mè-
mes difficultés que nous. Entre eux
et nous, des relations multiples pour-
raient et devraient s'établir. Elles ne
pourraient que nous étre utiles et
bienfaisantes aux uns et aux autres.

Ce qui frappe un Valaisan qui des-
cend en vallèe d'Aoste ce sont les si-
militudes innombrables qu'il constate
a chaque pas qu'il fait sur le versant
sud des Alpes pennines. La géogra-
phie, l'histoire, la langue, les moeurs
concourent à nous rapprocher d'un
petit peuple si semblable à nous.
N'était ce passeport qu'il ne faut pas
oublier, personne ne songerait d'abord,
venant d'ici, qu'il a changé de pays.

La géographie ? Vallèe pour vallèe,
la grande différence est seulement
que les deux cours d'eau principaux
coulent en sens contraire. Mais la
topographie, dans son ensemble, est
rigoureusement identique. Des deux
versants de la montagne, les torrents
et les rivières roulent vers le collec-
teur qui les emporte à la mer. Et
creusent, en descendant vers la vallèe
centrale, leurs vallons et les vallées.
On mélange d'abord leurs noms com-
me on mélange les nótres mais l'ar-
ohitecture generale du paysage est ri-
goureusement la méme. La route
aboutit enfin à un fond plat qui est
seulement plus étroit que notre plaine
du Rhòne. Et penchc vers l'orient.

L'histoire du vai d'Aoste est long-
temps du moins parallèle à la nòtre.
Ses premiers habitants connus, les Sa-
Iasses, furent sans doute des parents
de nos Véragxes, de nos Séduniens,
de nos Nantuates et de nos Vibères.
Strabon les cite còte à còte. Ces Cel-
tes étaient en mème temps frères des
Allobroges, nos voisins savoyards. La
conquète romaine nous interesse au
mème titre. Aoste doit son importan-

ce a Auguste, comme Octodure. Ce
sont les deux portes des Alpes, pla-
cées sur le mème axe de communi-
cation. D est vrai qu 'Aoste canalisait
aussi Ics voyageurs qui cherchaient
un passage à l'ouest du Mont-Joux.

Et c'est encore l'une des dates les
plus importantes de notre histoire va-
laisanne qui détermine pour des siè-
cles le cours du destin de la vallèe
du Sud. En 1032, l'effritement du se-
cond royaume de Bourgogne va lier
à la maison de Savoie les habitants
de la Doire comme il nous donne une
forme de notre indépendance. Les uns
et les autres, sur les deux versants
de la montagne, gràce à la bnnhomie
burgonde, gardent leur parler roman.
Leur franco-provencal est un frère
jumean du nòtre. Quelle n'a pas été
ma surprise, découvrant un almanacb
dans un hotel, de m'apercevoir que
je lisais ces textes patois comme s'ils
avaient été écrits par l'un de nos pa-
toisants !

Le francais est donc reste la langue
maternelle — avec le patois — de nos
voisins du Sud jusqu'à la formation
du royaume d'Italie, il y a tout juste
un peu plus d'un siede. La Savoie
rattachée à la France pour payer les
frais de l'intervention de Napoléon
III, Iaisse le vai d'Aoste à l'Italie uni-
fiée. Alors commencent les tribula-
tions d'une province qui est seule à
parler le francais dans un royaume
centralisateur dont la capitale est
Rome. Ils ne sont que quelques di-
zaines de milliers à se réclamer de
l'ethnic franpaise dans un pays qui
compte des dizaines de millions d'ha-
bitants parlant une autre langue. C'est
le commencement d'un drame sur le-
quel nous reviendrons.

Les moeurs de ce pays de monta-
gnes (nos paysans qui vont assister
sur les alpages du Sud à des combats
de reines le savent bien), sont très
pareilles aux nótres. Une géographie
identique, un climat tout à fait sem-
blable ont impose les mèmes travaux,
les mèmes coutumes. les mèmes obii-
gations, le mème rythme vital , les
mèmes transhumances, la mème ar-
chitecture regionale. Je ne parie pas
seulement de ces clochers d'églises
qui d'Agaune à Aoste se ressemblent

comme des freres (qu ils sont) mais
des huttes de bergers, des maisons
de pierre ou de bois couvertes de
dalles de schiste, mais des RAC-
CARDS, qui se nomment justement
des RACCARDS, là-bas aussi, sur
leurs pilotis, et des greniers, et des
granges éparses dans la campagne.
Ils ont leurs BISSES, comme nous,
ils avaient des mulets pour s'aider
dans leurs travaux, et il arrive qu'on
en" rencontre encore sur les chemins
de la montagne — et on se les mon-
tre maintenant du doigt comme chez
nous ; ils ont un peu de vigne, et ils
avaient leurs costunÉis qu'ils s'effor-
cent de défendre, sSKeg fètes, et des
traditions toutes semblables aux nó-
tres. f -A- / W'

Oui, on pouvait voir, ces jours der-
niers, à Aoste, placardées sur les mu-
railles, des affiches annoncant des
concours de reines à. cornea.

Là-haut, sur leurs alpages, ils fa-
briquent encore un fromage à pàté
douce qui permet à nos hòtes de man-
ger d'excellentes raclettes valaisan-
nes...

La seule misere de ce petit peuple
c'est de n'avoir pas connu l'indépen-
dance politique. Rattaché à une gran-
de nation de langue étrangère à la
sienne, il a sans cesse, depuis un
siècle, dù se défendre. H ne cesse de
devoir se défendre. Si Boniface de
Challant, qui construisit notre Tour-
billon et s'assit sur le siège épiscopal
de Sion, avait rattaché sa vallèe à la
nòtre, tout serait bien dìfférent au-
jourd'hui. L'histoire, ici, n'a pas été
très heurense. C'eSF s _ ...ut! dommage
pour les uns et les autres.

La pression tini, de Rome, s'exerce
constamment, quoique sous des for-
més diverses, sur un petit peuple qui
voudrait bien rester lui-ménte et lutte
courageusement pour le demeurer, pa-
ralysé, on le sent partout, l'expression
d'une àme si semblable à la nòtre.
Si nous paraissons plus confiants, plus
optimistes, plus ouverts vers l'avenir,
c'est que nous bénéficions d'une plus
grande liberté.

(A suivre.)

V A R S O V I E

PETITE P L A N E T E
» Ouf ! Nous allons enfin pouvoir

fermer  toutes nos écoles.
Toutes. Les primaires, les secon-

di; daires, les universitaires et les
W autres. Toutes. Quel soulagement !
I Pour tout le monde.
8> Pour les Stata, d'abord. On sait

un peu ce que ga caute. Nous nous
rulnons en maisons d'école , en ta-
bleaux noirs, en cahiers et stylos.
Et dites-moi un peu les f o r t u n e s
que nous dépensons pour payer
ces messieurs-dames les corps en-
seignants .

Le p lus  clair de nos économies
y passe et chaque année on nous
cicer ... que les choses iront tou-
j o u r s  p lus  mal.

Et puis, il y a les e n f a n t s .  De
cinq à vlngt-cìnq am , ils vivent
cornine des fo rga t s .  t ravai l lant  à
tour de bras à se meubler Vest irti,
et. usant leur esprit à maudire
leurs bourreaux.

Qui lèvent les bras au ciel parce
qu 'on les charge de peser toujours
p!>is  f o r t  sur la presse à diplòmes.

Bre f .  un système ruineux, inhu-
maìn, n i 'o ìérablc , dont le progrès
u 'u r u i t  pas encore pu nous débar-
rasser

Jubilat ion de la délivrance : un
monsieur de. Varsavie va nous ren-
dre la bonne liberté dc$' peup les
ur imi t i f s .

Ce n 'est pas le premier  venti , ce
monsieur: il est membre de VAca-
lémie des sciences et c'est dans  un
ins t i tut  uniuersitaire qu 'il a mis
ait  point le Pe rceptron.

Ce qu 'il f a i t .  le Perceptron ? I l
lit tout  ce que Von place sous son
rp gard au tomat ìque .

Tout : les impriniós . bien sur
mais  aussi Ics ecritures humame.
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les plus uliswles, j e  veux dire -uos S
manuscrits et les mìens.

Alors, vous voyez bien : à quoi j7j
bon apprendre à lire, à l'avenir ? 1

Vous achetez un Perceptron ; 75
c'est moins cher que d'aller user m
ses robes ou ses culottes sur les m
bancs des écoles.

D' autant plus que le Perceptron M
n'est pas natìonalìste. Il Ut les $j
textes rédlgés en n'importe quelle yjj
langue et les traduit automatìque- M
ment dans la vòtre.

Vous recevez une lettre en alle- H
mand ; vous pressez sur le bouton 81
veri : il vous la lit en f rangais , le jjj §
Perceptron. S

C'est miraculeux, non ?
Vous allez me dire qu 'il faudra  *|

tout de mème apprendre à ecrire l|
pour donner au Perceptron l'occa-
sion de lire. C'est que vous n'ètes |
pas dans le coup.

Car la machine est. déjà inventée
qui prend votre uoix à la course
et la. t rans form e en signes sur une f i
page bianche de qual i té  moyenne. f i

Vous o j f r e z  cette page à la
curiosité ìnépuisable du Percep- (|
tron et il vous raconte  la petite ;.i
histoire que vous désiriez con- ...
naltre.

En somme, l'homme de l'avenir .
pourra vivre conche , de la nais- ì<1
sance à la tombe. La machine f e r a
le reste.

Quel merveilleux temps nous ,
vivons !

Et vous verrez qu 'ils inventeront :_ \
encore la machine à f a i r e  les &
enfants.

Alors , décidément , nous aurons |
le temps d' aller aux morilles.

Sirius. 4

Les 50 ans
de Yehudl Menuhin

Yehudi Menuhin , un des plus grands
violonistes de notre temps, a fè té son
50e anniversaire. De nationallité etmé-
ricaine, mais vivant actuellement à
Londres , il donna son premier coiocert
à l'àge de 7 ans.

14 personnes tuées
MEXICO (Ats) — Qualora: person-

nes ont trouve la mort dimanche der-
nier à San Martin Ateneo (Etat de
Puebia) pendant un échange de coups
de feu entre des paysans et dles élé-
ments de la poJice et de l'armée, a
annoncé jeudi la Ligue des eommu-
nautés asraires de l'Etat de Puebia.

Un groupe de paysans ayant penetrò
sur un terrain appartenant à une
communauté agricole, des soldats et
des policiers furent envoyés sur place
afin de les déloger. Mais à leur arrivée,
les paysans ouvrirent le feu, blessant
mortellement deux soldats et deux
policiers. Ripostant alors, les miliaires
tuèrent dix paysans. Il y a également
eu des blessés, mais on ignoré leur
nombre et leur état.

1 C A R N E T  R E L I G I E U X

|« LA RELIGIEUSE »
Si-
ti Que n'a-t-on écrit sous ce titre
jlj ces derniers temps, depuis l'inter-
rì dictiion du f i lm tire d'un roman de
|| Diderot ! Ce qui fra ppe dans la
m plupairt des articles concernant ce
\ suje t c'est le peu de place qu'y

jp tient le personna ge principal , à sa-
li voir : la religieuse. Un journaliste

\ s'ind iane devant cette atteinte à la
3 liberté d'expression, un autre pro-
f i  teste contre la démarche des reti-
vi; gieuses en vue de faire interdire le
f i ,  f i lm , un troisième voit dans la cen-
SI sure de « La Religieus e » un argu-
ii ment électoral et il s'est mème
ÌÌ trouipé un b o u f f o n  pour parler d'un

crime de lèse-concile...
_§:. Au milieu de cette salade , parfois
H débordante de vinaigre , aucune
H voix pour défendre l'honneur de
|| la reli gi euse. Chez nous, en Occi-
H deit-t, où tant de gens se ga rgari-
m seiu de l'expression- « le resped
W, des personnes », pourquoi se croit-
'
^ 

on sì fatilemeivt autorisé à bafouer
ììjl l'honneur de femmes dont le terri -
H ble tort est d'avoir accepté une vie
|| ' qui sort de l'ordinane ?
H jQu'il y ait des religieuses racor-
H nies, des supérieures tyranniques ,
m of, le sait ; qu'U arrive mème par -
ìli fois que le vice s'installe dans un

ctouvent, il n'étai t pas nécessaire de
H monter un f i lm pour nous Vappren-
1 dre ! Mais après tout, ne trouve-
m t-on pas suffisamment d'épouses et
H de mères revèches ou mème indi-
ai gnes ? Qui au rati l'audace de faire
H retomber le déshonneur sur Ven- <
H semble des épouses et des mères
| de famitte ? i
ff l II faut  reconnaìtre que, lorsqu 'il
H s 'agit des religietises. nous sommes i

.. ;. »... . A -  J - . A A. ,

facilement injustes. Nous grossis-
sons leurs défauts extérieurs et nous
ignorons leur male grandeur mème
quand nous profiton s de leur bonté
et de leur dévouement. Par ailleurs
le monde ne pourra jamai s com-
prendre la vie religieuse, et lorsque
les ennemis de l'Eg lise réagi-ssen;
avec violence cantre les couvents.
il nous est permis d'y voir un té-
moignage de la vérité et de la vi-
talité de la vie consacrée. Le mon-
de ne s'attaque qu'à ce qui l'in-
quiète et le gène.

Malheureusement beaucoup de
jeune s fille s jugen t ¦ la vie reli-
gieuse d' après les on-dit de la
presse, du cinema et des plpelet-
tes. Si elles savaient dépasser les
prèjugés pour sentir la douceur
de la main divine qui se pose sur
les élues et pour expérimenter l'a-
mour que le Stigneur met au coeur
de celles qui répondent «oui», alors
les malades ne manqueraìent pas
de soin, les misères seraient soula-
gées , les enfan ts abandonnés trou-
veraient un peu d'amour et Dieu
serait mieux servi.

On reproche aux religieuses, à
raison parfois, de n'ètre pas suffi -
samment ouvertes au monde ; le
contile s'en est prèoccupè et l'on
peu -t espérer un renouvellement
progressif d'une attitude peu ecclé-
siale. Mais ce reproche devrait aus-
si s'adresser aux laics qui ignorent
le sens et la valeur de la vìe reli-
gieuse. Iti devrait s'instawrer un
dialogue pour une plus grande
compréhenHon et une collaboration
qui serait profitable aux una et
aux autres. om
¦s&miî .^ùm^s22M^sm^s_s___mm

Voi de tableaux dans un musée
30 ceuvres de Millet disparaissent

RESTAURANT « 13 ETOILES

PARIS (Ats) — Les pilleurs de mu-
sée omt. recidive. Le Musée Jean-Fran-
cois Millet a été pillé la nuit dernière
à Barbizon. Une trsntaine d'oeuvres
¦de . Millet le peintre de « l'Angelus »
ont disparu ainsi que des ceuvres du
célèbre sculpteur animalier Barye.

Barbizon est une bourgad'e au CCEUI
de la forèt de Fontainebleau , au sud-
est de Paris , célèbre par la lignee de
peintres qui , séduits par la beauté du
site, y installèrent leui's chevalets , du
milieu du siècle dernier au début de
celui-ci, et créèrent ce qu 'on a appelé
« l'Ecole de Barbizon ».

Il apparali que tes cambrìoleurs qui
ont opere à Barbizon sont des con-
naisseurs. Ils ont su faire leur choix et
dédaigner les toiles qui n'avaient pas
une grande valeur . Opérant avec le
plus grand soin , ils ont òté les toiles de
leurs cadres et ont discrètement dis-
paru. Le musée de Barbizon est ainsi
frustré de ses chefis-d'ceuvre. Et l'émo-
tion est grande dans la cité, légitime-
ment fière de ses peintres et de son
renom.

¦-, ' 2 .
.
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Une fois encore, on se trouve en
face d'un « gang » bien organisé, com-
pose de spéeialistes soigneusement ins-
truits par des amateurs d'art particu-
lièrement éclairés, qui opèrent de
t emps à autre des razzias dans les
musées de Franoe.

Le 11 janvier dernier, un cambrio-
lage analogue a été perpétré au musée
de Besancon — l'un des plus riches de
France —. Des ceuvres de Boucher,
Fragonard, Veronése, Reimbrandt, te
Caravage on été volées, estimées dans
leur ensemble à 10 millions de francs
(un millia rd ancien). Les tableaux n'ont
jamais été retrouvés. Les voleurs ne
se sont jamais manifestés, comme on
pouvait l'espérer, pour proposer une
transaction.

rial du Jour
CM A _ Potage Sfeak grillé
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Grammaire et style i
Encore le francais des services publics I

Vous aurez beau dire, répéter et
prouver que, lorsqu 'il s 'agit, en

H termes de circulation, d'un chan-
§¦ grement de direction., on ne parie

pa s de « détournement » mais de
j « déviation », les signaux à cet

ef f e t  n'en porteront pa s moins
l'inscription ridicule de « détourne-
ment ». Camme il n'y a guère , hé-
las ! que des « détournements de
mineurs » ou des « détournements
de f o n d s  ». un Parisien , surpris,
arrèta récemment sa voiture de-

W vant le signal en question et de-
manda si l'on indiquait ainsi la
direction vers une maison particu-

; fière ou un casino spécialisé .
Autre problème dans ce domaine

de la circulation. Durant ces se-
' maines, on renouvelle, sur les rou-

tes et les rues, les dif férente s li- g
gnes de sécurité , de direction, de m
passage pour piéton s. Pour préve- |
nir l'automobiliste et l'inviter à m
raìentir , un panneau por te Vins- :.
cription suivante : « DEMARCA - -i
TION » . Or la langue , pour indi- .1
quer l'opération consistami à tracer
des lignes sur une route. un ter- \
rain ou une pl ace, n'a jamai s em- \ployé ce mot.

En France, on parie de « MAR-
QUAGE ». « Marquage » indique '.
l'activité , l'action de « marquer ». |
« Démarcation » indique le résul- i|
tot : la séparation, la délimitation 11
obtenue par le « marquage ».

Jean Anzévui
.suite page 21) i



452 sont pour les gilets et 548 contre,
186 disent oui et 814 non

aux poches de weston en biais,
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et 929 n'en veufent pas*
D'OIIì tenons-nous ces chiffres?

Ces chiffres ;nous ont été fournis par une enquéte publique.
Il y a quelques semaines; nous avons fait paraitre une an-

noncé : «Aidez-nous à faire de^J diséature de la mode une
démocratie de la mode.» Cettean[M?i\ce comportait un bulle-
tin de vote sur ilequel le lect;eur était prie de noter les parti-
cularités qui ont sa préférénce dans un veston, un pantalon
ou un gilet.

Il faut le dire : nous n'étlons pas surs du tout que nos lec-
teurs accepterai._.nt de participer à cette consultation.

Eh bien, nous nous sommes trompés. Nous espérions quel-
ques douzaines de lettres, ce sont des centaines qui nous sont
parvenues. Les e.avois ont été si nombreux que nous sommes
en tout cas certsiins d'une chose: les Suisses sont contre la
dictature de la mode. Ils sont pour la démocratie - méme
quand il s'agit de la mode.

Et nous avons apprisunefoule d'autres choses.Par exemple,
à quoi sert la petite poche qui se trouve à l'intérieur de la
poche droite du veston. Pas seulement, comme on pourrait
croire , pour les billets de cinema, la petite monnaie, les allu-
mettes, les clés de l'appartement et de l'auto. Mais aussi pour
les jetons de vestiaire, les agrafes de bureau, les gommes à
effacer, les limes à ongles, les sachets de sparadrap, les points
Silva, les cure-dents. Un médecin y tient ses limes àampoules,
un greffier econome des bouts de crayon, un mari galant ré-
serve cette petite poche au parfum spray et au rouge à lèvres
de son épouse, quand il sort avec elle. Conséquence: nous
n'aurons jamais le cceur de supprimer cette petite poche
comme nous le demandent 68 de nos concitoyens sur 1000.

Et nos lecteurs ne se sont pas contentés de voter. Ils nous
ont présenté des suggestions. Ou des vceux. Ou des com-
mentaires. Ou des critiques. Prenez le plaisir de les lire.

f espère qu un grand nombre de lecteurs prendront part
à cette consultation , et que nous aurons bientót une mode
démocratique , comme vous dites. Al. R.R., bienne

]e vous en prie , ne vous moquez pas de moi: vous avez
dit que les dames pouvaient également voter.

Mme S.R., Glattbrugg

Je ne suis pas un bon client de la maison Frey pour deux
raisons: a) L' excellente qualité du vétement , qui dure trop
longtemps , et b) Parce que je suis très soigneux dans mes
affaires. Je suis toujours enchanté de mon pantalon gris à
Fr. 59.-, acheté en 1962, et que je porte tous les jours ,
ainsi que de mon costume gris foncé pour dimanches et
soirées , acheté il y a 3 ans, et qui fait toujours l'èmer-
veillament de mes amis. Mais je vais bientót remplacer
mon pantalon gris , puis , cet automne, lui adjoindre un joli
veston bleu foncé. Al. P.S., Genève

J'aime que mon ami pone des pantalons twist. Un gilet à
boutons cousus par paires , c'est génial: mais je pré fère
qu 'il n'en porte pas. Mlle E.S. (16 ans), Neuliausen

Ne serait-il pas possible de demander à la Confédération
de nous offrir des uniformes un peu plus à la mode.

Ree. fus. W. B., Caserne de Berne

Je peux vous confie r que beaucoup de mes collègues de
travail pré fhrent atlendrc que les maudits pantalonsverml-
celles soient devenus un peu plus larges. Largeur ideale:
23-25 cm. Al. R.S.,Gossau

Je trouve que dans un vet ton à deux boutons l'homme se
trouve bien à /'o/se. Un bouvonnage nombreux fait souvent
étriqué. Le gilet fait vieux /eu, valet de chambre. Je pré-
fère voir les messieurs avec un pulì. Mlle A. W., Marat

Es t-il vraiment nécessaire qi-ic les f lieti aient des polntes
et des boutons? Ne pourrait-<m pas les couper comme un
pullover , tout droit? Ce sont surtout les Jeunes qui sup-
priment le gilet. Quand on porla un gilet, impossible d'óter
son veston : on est ridicule avec un dos en so/e.

Al. E.D., Counetelle

fé ne veux ressembler ni à un tharpentìer hambourgeois
ni à un cow-boy, mais pas à Oscar Wilde non plus ni à
mon grand-pére vers 1900. Dr W.-L.T., Arlcsheim

Ne pourr 'iez-vous pas user de votre ìnfluence auprès des
fabricanls de tissus pour qu 'on nous débarrasse enfin de
cette mode du noir qui sévit depuis tant d'années. Les
étoffes claires , de couleurs varhits , sont plus plaisantes ,
et aussi beaucoup plus pratique à l' usage. Nousnesommes
pas tous des pasteurs , des diplomiate! ou des employ és des
pompes funèbres. M. E.K., Unterkulm

Bien que je sois étranger (habìtar.a très souvent la Suisse),
je me permets d' exprìmer mon opinion en faveur dì la
démocratie de la mode. Conser.itiriez-vous à faire un
costume tei que je le désire? Ptlurr/ez-vous me donner
i' adresse où je pourrais l' acheter .' Je mesure 1 m 80.

M.A.S. de /., Wehl (Pays-Bas)

Le prix de vente est une chose aussi importante que le
res te. Il faut pxer des prix qui permettent à un pére de
famille disposant d' un revenu plutòt modeste de s 'acheter
de temps en temps un vétement. Tout le monde n'est pas
un champion de la conjoncture. Al. £. G., Bàie

Je regrette vivement que vous ne confectionniez plus les
tailleurs pour dames, j ' ai toujours été très satis faite.

Mme A. D., La Chaux-de-Fonds

Depuis environ 25 ons, je ne porte que des vètements Frey
et j ' en suis satis fait. Bien que j ' aie 45 ans, je ne suis pas
à la vieille mode, au contraire. Cependant , je ne peux pas
me faire aux dernières créations de la mode masculine.
Je vous en prie, ne vous joi gnez pas aux excentricités qui
commencent à se répondre aussi du coté des hommes.
Sur ce point , la mode féminine nous suffit largement. Une
clientèle importante vous en sera reconnaissante.

M. P.Z., Coìre

En bonne ménagère, je souhaite que l' on trouve toujours
dans le commerce des pantalons sans revers. (Pourtant ,
j'étais tout à fait contre , avant.) Mme E.S., Granges

Votre suggestion est très intéressante et je me réjouis
d'ètre, pour la première fois, é/ecteur de la mode.

M. R.B., Pieterlen

Un bravo pour votre garantie de qualité du matèrìe l dont
je suis enchanté. M.J.M., Lausanne

Les boutons de veston devraient étre cousus plus solide-
ment. M. R.M., Oberengstringen

A propos des pantalons des automobilistes: Ce qui manque,
c'est un système qui permette au pantalon, pendant qu 'on
roule, de s 'elargir un peu, et qui l' empèche de serrer à la
taille. Mon tailleur viennois , qui est mort , malheureuse-
ment, avait trouve une solution excellente. Il fixait de
chaque coté une pièce de caoutchouc, ce qui diminuait
beaucoup la pression. M. Z. H., Rohr

J'ai toujours trouve ce qu'il me fallait. Qu'on me permette
cependant une toute petite critiqué. Il y a tout de mème
une chose que je n'ai pas encore trouvée : le pantalon d'été
idéal. Voilà comment je me le représente :tissu ciak (léger
dans sa structure , mais pas du Un), qualité comme les
Levis ' Jeans , et surtout forme elegante. En un mot , une
qualité de t/ssu analogue à celle des Wh/te Jeans, et qui
permettroi't de faire un pantalon dont le pli Henne long-
temps. Al. H.-RX, Nyon

Je vous en prie , faites-nous des pantalons un peu plus
larges du bas. Et songez que les jeunes ont de Iongues
jambes , qu 'ils grandissent encore , et qu 'il est ennuyeux
d' avoir un pantalon trop court au bout de six mois déjà.

Mme D. H., Winterthur

Première idée raisonnable dans le domaine de la mode.
Nous vous félicitons et vous souhaitons un succès bien
mérite. M. W.S.. Erlinsbach

Vètements Frey, confection pour
hommes et garcons.
Siège centrai: Wangen près d'OIten

Vous vous demandez sans doute quelles conclusions pra-
tiques nous avons tirés de tout cela , chez Vètements Frey.
Voici :

1. Nous continueros à offrir un très grand choix à nos
clients, afin que chacun d'eux ait toujours une chance de
trouver chez nous exacternent ce qu'il désire.

2. Nous introduirons dans notre prochaine collection des
idées nouvelles, des modèl.ìs nouveaux, des détails nouveaux ,
en étant certains d'avance que ce sont ceux que nos clients
attendent.

3. Nous nous efforcerons de réaliser également , gràce à
des modifications ultérieures , les idées que nous avons dù
écarter au moment de constituer notre assortiment normal
(à cause des prix, qui doivent rester raisonnables).

Si notre annoncé sur la démocratie de la mode vous a
échappé, nous nous ferons un plaisir de vous en envoyer un
tirage à part. Et si vous avez envie de,parler avec nous de la
mode masculine , entrez dans n'importe quelle succursale
Vètements Frey. Il y en a 26 en Suisse , et nous aimons pas-
sionnément discuter vètements.
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LE SPORT AUX A GUETS
Porrentruy - Lausanne supprimé

Une nouvelle peu rassurante était
publié e cette semaine dans les jour-
naux lausannoìs et je  cite le passage
de la « Tribune de Lausanne » qui
sous-titre : .. La police bernoise
peu compréhensive » :

« La Pedale lausannoise organisé
depuis sept ans la course tradìtìon-
nelle Porrentruy-Lausanne. Ce f u t
chaque fois  un succès. L'an dernier ,
les organisateurs ont emprunté un
parcours sur sol de France qui sim-
plif iait  les choses sur territoire ber-
nois. Or, nous apprenons que la
direction de pp lice du canton de
Berne a refusé Vautorisation aux
organisateurs d' emprunter le 29 mai
prochain (date prévue pour l'épreu-
ve) la route Porrentruy-Mo nvoie
pour permettr e aux coureurs de se
rendre au départ f i x é  à la fronti ère.

» Dans ces conditions , la Pedale
lausannoise a décide de supprimer
puremen t et simplement la course.
On regrette cette décision des auto-
rités de police du canton de Berne,
qui prive ainsi stupidement les Ro-
mands d'une belle course cycliste et
témoigne d'un esprit assez peu
compréhensif envers les dirigeants
sportifs. »

Ainsi une des belles classiques
réservées aux amateurs disparati
et une fois  de plus, la Suisse ro-
mande est la première prétéritée.
Vous me direz qu'on peut faire
partir les coureurs depuis La
Chaux-de-Fonds ou d'aiHeurs mais
cela ne joue plus, car M. L'Hoste ,
qui finance la course, est un indus-
triel de Porrentruy.

Je regrette à plus d'un titre cette
disparition car j' ai eu la grande
joie de suivre les péripéties de tous
les « Porrentruy-Lausanne » et j' y
ai vu des coureurs valaisans s'y

CYCLISME

distinguer dont le dernier est Louis
Genoud, battu l'année passée par
Louis Pfenning er et Paul Zollinger ,
alors que Crisinel terminati 6e et
Regamey et Baumgartner dans le
peloton, ayant fa t i  le jeu d'equipe
pour Genoud.

Porrentruy-Lausanne avait ac-
quis droit de cité dans le calendrier
cycliste et constituait l'une des
epreuves reines du calendrier na-
tional. Et maintenant par une me-
sure stupide de la police bernoise
les organisateurs suppriment leur
course. Il convieni de dire que l'itti -
lisation d'une route secondaire entre
6 et 7 h. le matin, sur une distance
de 20 km environ nuisait au trafic.
D' autant plus que les coureurs rou-
laient sous conduite car le départ
réel était donne sur territoire
frangais , pays dans lequel les orga-
nisateurs trouvaient de la com-
préhension. Le retour en Suisse
s'ef feduait  près de La Chaux-de-
Fonds, les polices neuchàteloìse et
vaudoise acceptant et vivan t mème
cette belle épreuve.

Si Porrentruy etati en Valais ,
quelle belle épreuve nous aurions
car je ne connais aucune police
suisse qui organisé un service d'or-
dre aussi parfait lors d'une course
cycliste que la pollice cantonale
valaisanne. Et cela sans aucune
flatterie p ersonnelle car j' ai pas
mal suivi de courses cyclistes jus-
qu'à maintenant et je  vais amère-
ment regretter la disparition de
Porrentruy-Lausanne , tout camme
nos coureurs. J' ose espérer que la
Pedale, lausannoise puisse trouver
un nouveau terra in d'entente pour
une future classique réservée aux
amateurs. Il en exsite si peu.

Georges Borgeaud

Paris-Bruxelles : Gimondi contre les Belges
Glorieux vainqueur de Paris-Rou- Kerkhove, Lelangue, Godefroot et

baix , le jeune Italien Felice Gimondi Gustave Desmet, ils approchent de
n'entend pas s'endormir sur ses lau- leur meilleure forme,
riers : dès dimanche, dans Paris -
Bruxelles, il va poursuivre sa « cara- On attend OUSSÌ leS Hollandais
pagne du Nord » qui ne s'achèvera
d'aiHeurs que le 2 mai , au soir de
Liège - Bastogne - Liège.

Celui que l'on n'a pas craint de
comparer au regretté Fausto Coppi re-
met donc en jeu son prestige... avec
une àme de Challenger. « Les epreu-
ves qui se déroulent hors d'Italie me
sont éminemment favorables, fait-il
remarquer. C'est loin de chez moi que
j'ai gagné le Tour de l'Avenir, le
Tour de France et, dimanche dernier,
Paris-Roubaix , la classique la plus
convoitée. Je nourris donc encore de
grands espoirs pour Paris-Bruxelles,
qui , bien que d'un genre un peu dif-
férent , n 'en est pas moins dure et
susceptible de permettre aux meil-
leurs d'emerger », a-t-il ajouté dans
sa retraite de Chantilly, où il a sé-
journé toute la semaine.

Les Italiens en veulent
Les Italiens, et pas seulement avec

Gimondi mais aussi avec Adorni , Du-
rante et Pambianco , tous de la mème
équipe, peuvent donc espérer voir
l'un des leurs renouer avec un passe
guère moins lointain que ne l'était
celui de Paris-Roubaix , puisque le
dernier succès d'un Italien dans la
course des deux capitales remonte à
1953. l'année de Lorenzo Ferrucci.

Van Looy à la recherche
de sa première victoire

Cette fois , pourtant , les Belges, que
les Italiens avaient déjà fait trembler
dans le Tour des Flandres, se laisse-
ront moins aisément surprendre. Rik
van Looy cherche toujours sa pre-
mière grande victoire de l'année. S'il
n'est pas cette fois la proie de la mal-
chance , il peut parvenir à ses fins.
De mème, Edouard Sels, le vainqueur
de l'an passe, désire ardemment con-
firmer son succès du Tour des Flan-
dres. Mais il a été grippe et on ignoro
mème si, au dernier moment , il ne
renoncera pas. Willy Planckaert est
passe deux fois tout près du succès,
à Gand et à Roubaix. Il finirà bien
par ètre le premier un jour , car il ne
manque pas de qualités. Merckx
voudra en appeler également de sa
malchance dans Paris-Roubaix et
confirmer son Milan - San Remo
vìctorieux Quant à van Coningsloo ,
Bocklant, Bracke, Monty, van de

Pourtant, les Italiens ne seront pas
les seuls rivaux des Belges. Les Hol-
landais , dont on attendait davantage.
malgré la deuxieme place de Jan
Janssen , dans Paris-Roubaix, vou-
dront se rappeler au bon souvenir de
leurs supporters. Avec Janssen, Post,
de Roo , den Hartog, Karstens et
Haast paraissent les plus aptes à le
faire. Dans cette épreuve où la Suisse
sera notamment représentée par Zoef-
fel, Weber et Ruegg, c'est Jean Sta-
blinski qui sera à nouveau le « por-
te-drapeau » des Frangais. Poulidor
a, en effet , été mis au semi-repos
par Antonin Magne et Anquetil a re-
noncé. En 1963, lorsqu'il avait triom-
phe détaché devant Simpson après
une échappée au long cours , Sta-
blinski avait prouvé que l'épreuve lui
convenait à merveille. Reste à savoir
maintenant si son poignet blessé
dans Paris-Roubaix ne le genera pas
exagérément sur la fin tortueuse du
parcours.

MOTOCYCLISME
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Scheidegger en forme
Au cours des premiers essais en

vue des courses de l'Eifed , qui auront
lieu' dimanche sur le Nurburgring. lei
Suisse Fritz Scheidegger et son pas-
sager britannique John Robinson ,
champions du monde de side-oars, onlt
réalisé le meilleur temps. Avec leur
BMW, ils ont tourné en 3' 34" 6, à la
moyenne de 129 km 600, améliorant
ainsi de deux secondés le record du
tour long de 7 km 747. Les Ailemainds
Deubel-Hcerner ont óté distancés de
cinq seconides. En 125 cm3, l'Allemand
Hans-Georg Anscheidt (Suzuki), s'est
montre le plus rapide à la moyenne de
123 km 200 devant le Suisse Luigi
Taveri (Honda), qui a réussi 120 km/h.
De son coté, le Britann ique Peter
Revson, au volani, d'une Lotus, a réus-
si le meilleur temps avec 3' 04" 5
(moyenne 151 km 600).

Montana-Crans à Paris
A Paris, a la patinoire federale de

Boulogne, en match international de
clòture de la saison, l'ACBB a battu
Montana-Crans par 6-4 (0-1 , 5-1, 1-2).
Les buts valaisans ont été marques
par Taillens (2), Glettig et Besten-
heider.

Pour Lucerne et Sion: gugner à tout prix

Les deux entraineurs ont la parole
Dimanche le Paro des sports de Sion

sera à nouveau le théàtre d'un choc
important et c'est certainement là que
se jouera la place de Lucerne en Ligue
Nationale A. Pour Sion, la victoire
signifie la mise à l'abri definitive et
pour Lucerne, le gain du match permet
un avenir meilleur car les Lucernois
céderont l'avant-dernière place à
Young Fellows qui se trouve place
juste devant.

La question est de savoir si tous les
joueurs de Sion auront bien récupéré
les fatigues ressenties et si René Quen-
tin pourra reprendre le rythme de la
compétition car il est présentement
au service militaire. Là je ne pense
pas que notre international puisse
souffrir de cet état de choses car cer-
tainement un commandant compréhen-
sif lui accorderà toutes Ie_j facilités.

Sion doit vaincre à tout prix pour
se mettre définitivement à l'abri de
toute surprise et vivre une fin de
Championnat encore plus agréable, qui
lui permettrait mème de terminer dans
le groupe de tète si la chance veut ètre
bien de son coté. Je pense qu'avec cette
volonté de gagner qui a caraetérisé
nos joueurs tous ces derniers matches,
les Sédunois doivent remporter une
victoire. Il ne faut pas oublier qu'il
y aura devant nos avants une défense
très solide avec un Permunian qui, en
grande forme, peut faire pencher la
bilance en faveur de son équipe. Cer-
tes la défaite de 4-2 contre Grasshop-
pers peut rendre les Sédunois optimis-
tes. Mais c'est le contraire puisque j'ai
pu avoir l'entraìneur lucernois hier
soir au téléphone.

Wechselberger est optimiste
En effet , c'est l'entraìneur lucernois

avec qui j'ai pu bavarder très cordia-
lement qui faisait preuve d'optimisme
avant cette rencontre, car il n'a jamais
perdu contre Sion, autant avec Youg
Boys qu'avec Lucerne.

— Quel est l'efcat de sante de votre
équipe et avez-vous des blessés ?

— Le bulletin de sante n'est pas très
bon car j'ai des joueurs blessés et
d'autres malades et actuellement, je
ne peux pas dire la formation de l'e-
quipe. Il est vraisemblable que Bor-
chert et Lustenberger ne pourront pas
jouer et pour moi également la ques-
tion se pose de savoir si je pourrai
m'a.ligncr ou non. Comme vous le
voyez cela sera très difficile.

— Pensez-vous que Walker, qui a
fait le déplacement en Amérique du
Sud avec le FC Sion — et qui semble
manifester l'intention de revenir à
Sion — sera de la partie dimanche ?

— Walker n'était pas à l'entraìne-
ment mais il sera naturellement du
voyage. Nous aurons une réunion d'e-
quipe samedi et nous lui poserons la
question s'il est capable de jouer car
il était en traitement chez le médecin.
Mais très probablement, il s'alignera
en défense.

— Quand arriverez-vous à Sion et
comment préparez-vous cette rencon-
tre importante ?

— Nous arriverons a Sion samedi et
serons logés à l'hotel de France. Et nous
avons préparé cette rencontre comme
toutes les autres avec tout notre coeur.
Cette saison nous jouons quelque peu
de malchance avec nos joueurs et ra-
rement nous pouvons aligner l'equipe
complète.

— Question peut-ètre delicate mais
qui nous interesse. Votre club, actuel-
lerneinit menacé puisqu'il est avant-
dernier doit lutter pour son existence.
Poussez-vous l'entraìnement et espérez-
vous _maiinibeniir Lucerne en LIMA ?

— Naturellement, mon vceu le plus
cher est de maintenir Lucerne en Ligue
Nationale A et j'essaye de faire le
maximum pour cela mais malheureu-
sement je ne peux réunir que le 80 Vo
de mes joueurs à l'entraìnement car
il y en a qui habitent l'extérieur. Je
suis optimiste car je n'ai jamais perdu
contre Sion et si nous perdons cette
fois, cela sera très difficile pour nous,
car il reste des matches très durs. Par
contre si nous remportons une victoire,
cela sera très bon pour le moral de
toute l'equipe et nous pourrons regar-
der l'avenir avec plus de confiance.

— Vous espérez donc remporter un
succès en terre valaisanne ou du moins
un point ?

— Evidemmenit cela nous l esperons,
mais je pense que cela sera très dur
car Sion ne veut pas céder lui non plus
un point et mettra tout en ceuvre pour
s'assurer le gain du match.

— Que craignez-vous le plus en ve-
nant à Sion, vous qui coninaissez fort
bien notre terrain, notre équipe et
notre public ?

— Il existe un facteur tout particu-
lier à Sion : le public qui, si son équipe
joue bien, la porte vers la vicìoire et
sédunois. Pour ma part je garde tou-
jours un bon souvenir de Sion mème
avec Young Boys et si le terrain parait
petit, c'est que le public est très près
de nous et il ne faut pas se Iaisser
influencer par lui. Je viens donc à
Sion avec un certain " optimisme et je
souhaite qu'il soit confirmé.
l'adversaire a beaucoup de peine à se
reprendre. Cela dépend aussi de toutes
les réactions des joueurs qui dans un
bon jour peuvent plaire au public

Vainqueur presume,
Sion devra se battre

« L'opinion publique se fait une idée
f ausse du match de dimanche », nous
confiait hier l'entraìneur Mantula ac-
compagné de son ami . Dédé Bosson.

Effectivement, chacun voit Sion ga-
gner « dans un fauteuil ». Les pronos-
tiqueurs misent « banco » Sion. Les
supporters demandent « Combien di-
manche ? ».

C'est dire que le FC Sion est très
mal place car rien n'est plus nefaste
pour une équipe que de faire figure de
favori absolu.

Mantula fait confiance à son con-
tingent habitué!, mais ce contingent
n'est pas 100 %. En effet, Bosson se
rétablit petit à petit de l'infection
intestinale dont il fut victime à son
retour d'Amérique du Sud et qui lui
fit perdre 4 kg. Sixt, qui recut un
coup de pied dimanche à Bàie, se
remet également, alors que Quentin
et Grand sont au service militaire.

Connaissant. la volonté des joueurs
blessés et malades, ils veulent ètre de
la partie et donner le maximum pour
faire triompher leurs couleurs.

L entraineur Mantula pourra donc
compter sur son contingent habitué! :
Vidinic ; Jungo, Delaloye, Perroud,
Germanier, Sixt, Eschmann, Stock-
bauer, Bosson, Elsig, Quentin, Des-
biolles.

Sion devient l'equipe à battre et
Lucerne, dont l'equipe est très jeune,
et qui se bat avec coeur sur le terrain,
essayera de faire capituler la forte dé-
fense valaisanne.

C'est dire que le match promet une
lutte sans merci et que le nombreux
public qui se rendra au Pare des
Sports devra faire une ovation à son
équipe qui représenta si dignement le
footbal l valaisan en Amérique du
Sud. G. B.

Championnat d'Europe
Invités à Rome par la Fédération

italienne, les représentants de la
Suisse, de la Roumanie, de Chypre
et d'Italie ont élaboré le calendrier
des matches devant opposer les qua-
tre pays dans le cadre du groupe 6
du Championnat d'Europe.

Voici le calendrier :
Mercredi 2 novembre 1966 : Suisse -

Roumanie. — Samedi 26 novembre :
Italie - Roumanie. — Samedi 3 dé-
cembre : Chypre - Roumanie. — Sa-
medi 18 ou samedi 25 février 1967 :
Chypre - Roumanie. — Mercredi 22
mars : Chypre - Italie. — Dimanche
23 avril : Roumanie - Chypre. —
Mercredi 10, 17 ou 24 mai : Rouma-
nie - Suisse. — Dimanche 25 juin :

Breves nouvelles qui ont leur importante

credi 8 novembre : Suisse - Chypre.
— Samedi 18 ou dimanche 19 no-
vembre : Suisse - Italie. — Samedi
9 décembre : Italie - Suisse.

Un accord est également intervenu
dans le groupe 2. En voici le calen-
drier :

Bulgarie - Portugal , 26 novembre
et 17 décembre 1967. — Portugal -
Suède, 17 novembre 1966 et ler juin
1967. — Norvège - Portugal , 10 juin
et 12 novembre 1967. — Suède - Bul-
garie , 15 juin et 12 novembre 1967.
— Bulgarie - Norvège, 13 novembre
1966 et 28 juin 1967. — Norvège -
Suède, 3 septembre et 5 novembre
1967.

Date imposée
La demi-finale de la Coupé des

villes de foire entre Chelsea et le FC
Barcelone, renvoyée mercredi dernier,
aura lieu le 9 mai, à Londres. Aupa-
ravant sera dispute le match retour ,
le 27 avril , à Barcelone. Telle est la
décision prise par le comité d'orga-
nisation après l'échec des pourparlers
entre les deux clubs.

Malgré l'échec,
Herrera : contrat renouvelé

Le comité de l'Internazionale de
Milan a renouvelé pour une nouvelle
année le contrat de son entraineu r
Helenio Herrera. Ce sont 75 991 spec-
tateurs payants qui ont assistè à la
demi-finale de Milan , ce qui a permis
une recette-record de 179 502 600 lires.

Accords en Espagne
La Fédération espagnole a entériné

les propositions du sélectionneur na-
tional José Villalonga concernant le
lieu de préparation de l'equipe na-

tionale iberique en vue du tour final
de la Coupé du Monde. C'est ainsi
que l'hotel Peregrino, à Saint-Jac-
ques de Compostene, a été définiti-
vement choisi comme lieu de prépa-
ration et. de concentration. Les pré-
sélectionnés y seront réunis à partir
du ler juin.

José Villalonga a choisi Saint-Jac-
ques de Compostene pour son climat
très proche de celui de Londres et
pour ses installations sportives très
complètes. De plus, il espère que
l'éloignement de la Calice empèchera
les admirateurs de venir trop souvent
déranger les joueurs dans leur prépa-
ration.

RESTAURANT VER LUISANT -
VERBIER - cherche une

Roumanie - Italie. — Mercredi ler
novembre : Italie - Chypre. — Mer-

Tournoi de football des écoliers de Martigny
Nom des équipes et formation des

groupes :
Groupe 1 : Sion (M. PMett), Lau-

sanne (Gs Moret), Lugano (M. Grat-
ton II). - Giroupe 2 : Zurioh (M. Gn
Moret) , Young Boys (M. Oretton I),
Servette (M. Joris) .

Horaire des rencontres du meroredi
27 avril :

13 h. Sion-Lugano. - 13 h. 50 Zu-
rich-Servette. - 14 h. 40 Lausanne-
Lugano. - 15 h. 30 Young Boys-Ser-
vette.

Les rencontres Sion-Lausanne et

Zurich-Young Boys auront Mou le
meroredl suivant.

Les vainqueurs de chaque groupe
joueronit la finale le 11 mai.

Tous les résultaits paraìtront dans
la « Perniile d'Avis » du jeudi. Rendez-
vous à tous les écoliers, Joueurs et
supporters , mercredi 27 avril 1966, dès
13 heures, dans la cour du collège
Sainte-Marie, gentiment mise à la dis-
position du tournoi par M. Federne-
der, direoteur sportif du Collège.

Bonne chance à tous !
Georges Moret

sommelière
pour la saison d'été ou place à
l'année. Entrée en service fin
mai .
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i nomine
instruit Coramandez aujourd'hui

LE LIVRE DE DEMAIN

va
olusvite

Mme WITSCHARD, Martigny
Rue de l'Eglise 5, Tél. 026 2 26 71

SION : KUCHLER-PELLET
Aux Galeries du Midi
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Trax Michigan
à vendre de suite, modèle 55 A,
sèrie II, 980 l.f année 1964, en
parlali état.
Faire offres écriles sous chiffre
PB 30354 à Publkitas, 1951 'Sion. ^
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Belles occasions
FORD ANGLIA
1965, 20 000 km., état de neut.

VW 1500
1963, très propre, prix intéressant.

OPEL CAPITAINE
1962, luxe, 70 000 km., état de
neul.

Voitures experlisées , garanties ,
facililés de palamento.

S'adresser à A. PRAZ, 1950 Sion.
Tél. 027 / 2 14 93.
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Assemblee generale du C. N. Sion
NATATION

Le Cercle des nageurs de Sion s'est
réuni en assemblée generale le jeudi
soir 21 avril. La temperature am-
biente ne portait pas précisément à
discuter de natation... mais c'est une
vingtaine de membres qui répondi-
rent à l'appel du comité.

Présentés par le président sortant.
M. J.-C. Devaud , les rapports prési-
dentiels et techniques firen t ressortir
l'enorme développement du CN Sion
lors de la saison passée particulière-
ment. C'est, en effet , plus de 70 jeu-
nes nageurs et nageuses qui partici-
pèrent régulièrement aux entraìne-
ments du club. Cette politique de re-
crutement permit à J.-C. Devaud ,
entraineur principal du club , de re-
pérer de nouveaux talents qu 'il s'ef-
forga par la suite de perfectionner
lors des séances, hélas trop peu nom-
breuses , d'entrainement d'hiver. Les
résultats ne se firent pas attendre et ,
gràce au dévouement de l'entraìneur
et à la persévérance des nageurs et
nageuses (empressons-nous de le dire)
... le CN Sion fut représente à toutes
les manifestations en piscine fermée
de l'hiver passe.

Toute cette activité occasionne na-
turellement beaucoup de frais au CN
Sion et dans son rapport , M. André
Burdet fit appel à tous les membres
pour qu 'ils participent d'une manière
ou d'une autre à procurer au CN Sion
les moyens nécessaires à poursuivre
son développement pour le plus grand
bien de notre jeunesse.

Au chapitre des elections statutai-
res, rajeunissement partiel du comité !
... et remaniement. Vu le développe-
ment réjouissant de l'activité sportive
propremen t dite du club, J.-C. De-
vaud désire se vouer entièrement à la
direction technique du CN Sion et ne
peut plus assumer à la fois les char-
ges de président et d'entraìneur prin-
cipal. Quant à M. Paul Curdy, notre
vice-président, ses occupations pro-

fessionnelles ne lui permettent plus
d'accepter une réélection ; il resterà
toutefois pour nous un conseiller
expérimenté et aimable. Le CN Sion
le remercie bien sincèrement pour
tout ce qu'il a fait et fera encore
pour le club. A l'unanimité de l'as-
semblée generale les destinées du CN
Sion sont confiées au comité suivant,
élu pour deux ans : C.-H. Fenon. occu-
perà le poste de président ; Jacques
Arlettaz , membre de l'equipe de wa-
ter-polo, est nommé vice-président; le
toujours dévoué trésorier , M. André
Burdet , reste à son poste pour le
plus grand bien du CN Sion , et Er-
nest Fanti , nageur d'elite, s'occuperà
du secrétariat. Quant à J.-C. Devaud ,
il sera président de la commission
technique et entraineur principal du
club, charge dans laquelle il pourra
donner toute sa mesure et mettre en
valeur ses qualités indéniables de
t.iehniicien de la . natation. M. Brech-
buehl, lui , ne peut pas nous quitter ,
il sera membre adjoint du comité et
continuerà comme par le passe à
mettre au service du club son expé-
rience des choses de la natation et
ses talents de « debater ».

Notons aussi I'arrivée au CN Sion
de M. Werner „Zuercher , ancien
joueur du SV Limmat de Zurich , qui
fonctionnera comme entraineur de
l'equipe de water-polo.

Le programme d'activité détaillé du
CN Sion sera publié ultérieurement et
il promet d'ètre bien étoffé.

Au chapitre des divers, la parole
fut donnée à M. Serge Margelisch ,
président du Comité de gérance de la
piscine et membre du CN Sion, bien
entendu. Avec sa gentillesse coutu-
mière, M. Margelisch nous donna
tous les renseignements demandés en
ce qui concerne les judicieuses trans-
formations apportées aux installations
de la piscine et nous fit part des
projets du Comité de gérance pour

les années a venir. L occasion nous
étant offerte, le CN Sion remercie le
Comité de gérance et son président
pour la bienveillance et la compré-
hension dont ils font preuve à l'égard
du CN Sion lui permettant ainsi de
réaliser pleinement les buts éducatifs
et sportifs que le club s'est fixé.

CNS

OLYMPISME

SAINT LUC TIGNOUSA En toutes circon.tances

1 .700 m. 2.200 m. TCI CTAVIC f)F l 'fìlIF^TTélésiè ge el téleskis lonclionnenl ICLCIHAI.} UE L UUCJI
Rens. Tél. 6 83 24
Le paradis des skieurs SION - Tél. 1 26 71 - Ch. Loye

PENSION - RESI. ST-GE0RGES
à Chermignon - Crans
Restauration comp lète, spéciali-
lés valaisannes. Son carnolzet
rus+ique, chambres tout confort ,
prix modérés.
Fam. Sylvain Bonvin-Epiney,
prol. de ski - Tél. (027) 4 22 87

CHANDOLIN

RESTAURANT DES 2 MILLE
Zulferey-Favre - Tél. 6 81 29
Tou'es les spécialilés du Valais

Hérémence - « Café Les Choucas »
Spécialilés , assieltes valaisannes.
Tél. (027) 4 82 36
Se recommande :
Fam VICTOR DAYER-MAYORAZ

Tea-Room « Carillon » - Grimisuat

L'arrèt sympathique sur la route
de Montana

Tel 027 2 49 68 Fam. Lochmaller

Où irei vous chercher
les premiers rayons de soleil I

Au Café
du Pont du Diable
à Chandolin - Savièse

Grande fer rasse avec vue ma-
gnifique sur la plaine el les Al-
pes. Spécialilés du Pays

EVOL ÈN E 
"HOTEL EDEN

Très bonne ambiance V U U 0 di li BUI lll U ¦

Se recommande :
J. Nael Tèi (027) 4 61 12 

Hotel du Port - Bouveret
Spécialilés - Filet s de perche

Entrecòtes - Champ ignons de Paris

Tél. (021) 60 61 44 Fam. Go.o-Chabod

HOTEL - RESTAURANT MT-BLANC
Les Plans - Mayens - Cràns-Sierre
Menus de noces - Banquets pour
sociétés - Nouvelle route, déparl
du Pas de l'Ours.
Jos. Antille, propriétaire.
Tél. (027) 7 23 43 7 23 44

Auberge Café des Alpes - Niouc
Tel. (027) 5 13 55

Reslauralion soi gnée, toutes les
spécialilés valaisannes.

Auberge des Mayens - Bruson
Cuisine soignée
Vins de 1 er choix
Tél. (026) 7 16 39 Jean Théodoloz

HOTEL DES HAUDERES
Maison d'ancienne renommée.
Cuisine soignée, Bonne cave.
Vve Leon Fournier-Forclaz

Place de pare . Tél. (027) 4 61 35

MONTANA
de 1500 à 2200 m. en 15 minutes

Télécabine
des Violettes

Ski-lift
Cabane de Bois-Les-Violetles
Ski-lift des Marolires
Restaurant des Violettes

Rome, capitale
du sport ohmpiaue

Rome sera la capitale du sport olym-
pique du 21 au 28 avril à l'occasion
de La 54me session du Comité inter-
national olympique. au cours de la-
quelle seront désignóes les vfflles où
se dérouleronit, ein 1972, les Jeux d'hi-
ver et d'été.

L'ordire du jour officiai des travaux
n'est pas connu. Il ne sera publié qu 'au
moment de I'arrivée dans la capitale
italienne de M. Avery Brundage , pré-
sident du CIO. Toutefois. on sait qu 'ill
comporte, outre la question toujours
delicate du choix deis prochaines vil-
les olympiques. l'étude de problèmes
non moina complexes téls que te
définition de l'amateurisme, l'exclu-
sion de l'Union sud-africaine des pro-
chains Jeux et l'admisslon de la Chine
au sein du CIO. Pouir les membres
du CIO, il s'agirà , en effe., de repren-
dre la discussion ébauchée, justement
à Rome, au mois de septembre 1965,
lors de la première réunion des c°-
mités olympiques nationaux. Celtte ré-
union préliminaire se propesali d'exa-
minar les propositions des comités
olympiques nationaux, trop souvent
ignorées ou à peine abondées lors des
sessions du CIO. Elle répendait à
une initiative de l'Italie adoptée à
Tokyo en 1964 et c'est à Rome que
fut acceiptée l'idée de créer l'Associa-
tion internationale des comités olym-
piques nationaux. Im^épeindance du
sport, confirmaticn du principe oflym-
pique sur l'indépendamce et l'autono-
mie das comités nationaux olympiques
qui doivent éehapper à toutes les in-
fluenees eit considérations d'ordre po-
litique, confessionnel, social , racial et
commercial , règles olympiques défi-
nissant l'amaiteurisme, financement
des comités olympiques, jeux régio-
naux, tefe furent les principaux su-
jets abordés par les délégués des co-
mités nati onaux olympiques. Tels sonit
aujourd'hu i les sujets qui , vraisem-
blablemenit, serorut examiinés de nou-
veau à Rome.

Candida tu res
En ce qui concerne les Jeux olym-

piques de 1972, le^CIO- examinera les
candidaltures de Banfi-Calgary (Cana-
da) , Lahti (Firilaniàe), Salt .Lake City
(Etails-Unis), et Sapporo (Jàpon ) pour
les Jeux d'hiver. et de Munii'ch (Alle-
magne de' l'Ouest), Detroit (Etats-
Unis), Montreal (Canada) et, si elle est
confirmée. de Madrid (Espagne) pouir
les Jeux d'été. Les efforts fournis par
ces villes dans le domaine des instal-
lations sportives seront illlustrés dans
le cadre d'une exposition que les
membres du CIO visiterorat le 23 avril.
Ce n'est que le 25 avril pour les Jeux
d'été et le 26 avril pour les Jeux d'hi-
ver que les représentants de ces villes
défendron t leur candidature devant le
CIO qui, le 26 avril, devrait se pro-
noneer officielllement.

Six semaines d'aeclimaMion
Le marquis d Exeter. vice-presidenit

du CIO, va proposer, à Rome, de li-
mitar uniformérnent à six semaines la
durée de la période d'aeclimatation.
pour les athlètes qui participeront aux
Jeux olympiques de 1968 à Mexico.
Cette démairche, de l'aveu méme du
marquis d'Exeter, fait suite à une let-
tre publiée samedi dans le « Times »
et signée par 22 athlètes britanniques .
Oeux-ci se plaignaiemt que certa ins
athlètes seraient avantages par rap-
port à d'autres dans catte compétition
à haute altitude. Y faisant allusion,
le vice-président du CIO a notamment
déclaré : « Les Soviétiques at les Amé-
ricains ont des facilités pour l'entraì-
nememt à haute altitude . Nous n 'avons
pas d'endroiit convenable. Nous espé-
rons envoyer nos athìètes au Mexique
un mois avant les Jeux » .

On delibero à Rome
La commission executive du conigres

du Comité international olympique.
qui a commence ses travaux à Rome
jeudi matin. les a poursuivis véndredi .
Le secret est gardé sur ses délibéra-
tions. Cependant. on croit savoir que
tous les grands problèmes qui se po-
sent actuellement au C.I.O. ont été
examinés. notammen t une modifica-
tion des statuts, les relations avec
l'Association des comités olympiques
nationaux et la question de l'Afrique
du Sud.

Pendant ce temps, dans les couloirs.
les discussions portemi sur les candi-
datures pour les Jeux de 19T2. En ce
qui concerne les Jeux d'hiver , la sta-
tion canadienne de Banfi-Calgary,
qui avait été battu e de justesse par
Grenoble, est favorite. Pour les Jeux
d'été, la position de Munich a légè-
rement baissé. En effet, véndredi
après-midi. le gouvernemen t espagnol
a confirmé téléphoniquement à la dé-
légation ibéri que son appul technique.
financier et moral. Il semble donc que
les deux villes européennes OMumch
at Madrid) , se disputeront l'Organisa-
tion des Jeux de 1972, les candidatu-
res de Detroit et de Montreal ayan t
peu de chance,; de s'imposer après
Tokyo et Mexico.

Athlétisme : Championnat inter-collèges
Dirigar la jeunesse vers les stades,

le sport , les jeux , vers l'éducation du
mouvement , la maitrise de son corps,

Donner le goùt de l'exercice physi-
que pour fortifieir son corps , sa volonté
et la confiance en soi-mème,

Offrir la possibilité de se mesurer,
de témoigner de ses aptitudes physi-
ques et d'étancher la soif naturelle du
mouvement
sont les buts des rencontres « Inter-
collèges » qui , dorénavant , seront orga-
nisées chaque année.

Presque, pour ne pas dire toutes les
écoles à qui nous avons adresse notre
circulaire du 15 mars nous ont répondu
affirmativement. Aujourd'hui , nous
vous faisons parvenir un bulletin d'ins-
cription et. ci-après , nous nous per-
mettons de vous décrire le caractère de
ces joutes.

Le Championnat « Inter-Collèges »,
réserve aux jeunes gens fréquentant
les classes, est organisé par l'AVAL
selon le règlement de concours et le
règlement sur l'Organisation des con-
cours en vigueur au moment du con-
cours.

Ce Championnat aura lieu le diman-
che matin 5 juin 1966 dès 9 heures, sur
le terrain de l'Ancien Stand à Sion.
Le délai d'inscri ption est fixé au sa-
medi 21 mai. Les inscriptions devront
ètre envoyées à M. René Zcyd, chemin

BULLETIN D'INSCRIPTION n
à retourner jusqu 'au 21 mai à M. René Zryd, chemin du Calvaire, Sion I

COLLEGE DE 
mCategorie A Catégorie B (à souligner la mention juste)

Nom Prénom Adresse Année de naiss. |j
1
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du Calvaire, 1950 Sion, au moyen du
bulletin annexé.

Le Championnat « Inter-Collèges »
sera dispute dans deux catégories :
A : 18 à 20 ans — B : 14 à 17 ans
dans les disciplines suivantes :
course : 80 m plats — saut : Ìongueur
lancer : poids 5 kg pour la catégorie A

poids 4 kg pour la catégorie B
Une course de .relais par équipe, sur

piste circulaire, avec passage de té-
moin, aura lieu également. Une équipe
sera formée de 5 coureurs qui auront
à couvrir chacun 80 m.

Une équipe sera formée de 5 athlè-
tes; les performances de ceux-oi saronit
converties en points qui seront addi-
tionnés. Le total des 4 meilleurs
éléments de l'equipe entrerà en consi-
dération pour le classement de leur
équipe.

Un collège a la possibilité d'inserire
le nombre d'équipes qui lui plaìt
Toutefois, l'equipe devra ètre formée
au moment de l'inscription déjà.

Les frais de transports seront pris
en charge par l'Association valaisanne
d'athlétisme.

Comme distinction , seront attribues
deux challenges qui récompenseront
la première équipe de chaque catégo-
rie. Pour ètre acquis définitivement ,
un challenge doit ètre gagné trois fois
au minimum en cinq ans.

importante conférence de presse a Berne
La Maison deis sporte, à Berne, a

été le théàtre d'une importante con-
férence de presse, mise sur pied par
l'organe centrai pour le développe-
ment du sport d'elite, M. Walter Sie-
ganthaler , président centrai de l'ANEP
(Asisociation nationale d'éducation
physique) . a d'abord rappelé les d'if-
férenites étapes accomplies depuis deux
ans en vue de développer le sport
helvétique. Il a ensuite déclaré que
l'organisme créé dans ce sens serait
à l'avenir désigné sous le nom de « Co-
mité national pour le sport d'elite ».
Ce comité est prèside par M. Siegen-
thaler et' comprend huit autres par-
sonnailités du monde sportif , qui ont
déjà été nommées récemment.

Le comité cernirai est seconde par
une commission technique, dont la
présidence a été coniiée au Dr Ras-
par Wolf (Macolin). La tàche de cette
commission technique est de diriger les
travaux de six sous-commissions for-
mées d' experts. Ces six sous-commis-
sions ont toutes été chargées d'étu-
dier les questions posées dains des do-
maines bien définis. En plus du Dr
Wolf , la commission technique com-
prend également MM. Rolf Boegli
(direction adminisitrative), Jean Wey-
mann (délégué du Comité olympique
suisse) et Ferdinand Imesch (direc-
teur technique).

Quant aux six sous-commissions, en
voici les présidents et les tàches prin-
cipales :

Compétitions internationales : Tho-
mas Keller (Zurich). — Principes de
sélection , ligne de conduite . des déle-
gations pour l'étranger , direction des

délegations, revalorisaition des équipes
nationales.

Oomipétiteurs. — Jean Prauenlob
(Genève). — Délivrance et contróle des
cartes d'identité pour athlètes d'edite,
possibilité d'entrainement gratuit, ai-
de pour entraìnemenit à l'étranger,
problèmes sociaux (enitrainememt et
quesitions professionneiles) et encou-
ragement des jeunes espoirs.

Enitraìmeuxig : Marcel Meier (Maco-
lin). — Engagement d'enitraineurs na-
tionaux à plein temps ou à temps par-
tiel, engagement d'enitraineurs étran-
gers oeeasionmels, possibilité d'études
à l'étranger (cours), cours pouir en-
tra ìneurs régionaux.

Centres d'enitraìrtemenit : Dr Ernst
Strupier (Berne). — Mise sur pied de
centres d'erutrainement régionaux, or-
gaAisation d'entraìnementg en altitu-
de (en vue des Jeux olympiques de
Mexico), eit aide matérielle (engins).

Assistance mèdico-sportive : Dr Ul-
rich Frey (Berne). — Cartes d'identi-
té medicale pour atMòfces d'elite, di-
rection des contròles médicaux-spor-
tifs, examen de cas particuliers, li-
gne de conduite pour les délegations
se rendant à l'étranger et conseils con-
cernant la. désignation des médecins
des délégationa

Presse, radio et télévision : Karl Erb
(Zurich). — Problèmes concernant
l'information.

Le professeur G. Schonholzer , de
l'Ecole federale de Macolin, a ensuite
oriente tas participants sur les résul-
tats du récerut symposiu m de Maco-
lin sur les effets de l'aititele (Mexico).

Ils serra! tous deux demain à Médran
_J"""" * ": ' ; • '¦"¦-• ;¦— -—v^--_v^ »•...•- .......••_ .v-...-..-y~ ...,.,...,.. ,̂..,,_..,;.. .... .,. ...,... v ....,....... ^

Il s'agit naturellement de Guy Périìlat (à gauche) et Leo Laoroix, qui défendront
les couleurs de l'equipe franjaise à Verbier et Portalo, (a)
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La marque DOWIDAT Jouli en Suisse et à l'étranger d'une excellente renommée gràce à la qualité ,
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Quelle reprise a l'Audi!
Son moteur de 81 CV à compres-
sici! moyenne permet à l'Audi une
accélération de 0-80 km/h en 9,2
sec ; de 0—100 km/h en 14,8 sec.

Par conséquent , sécurité en mon-
tagne et lors de dépassement.
Un essai vous en convaincra.

G0GD
GARAGE HEDIGER - SION

Tél. (027) 4 43 85
" P 368 S

Jockey

Fr. 6.90

Les sous-veteme
d'élé si Iégers
avec «aération» .
Slip

La Croisée S I O N

r

Préts rapi des
• Pas de caution jusqu'à

Fr.10000.—

• Pas de demandé de renseigne-
I ments à l'empìoyeur ni au

propriétaire.

• Conditions sérieuses.

X 

Veuillez nous envoyer ce coupon
aujourd'hui encore.
Vous trouverez un ami en la
banque spécialisée depuis 50 ans.

Banque Procrédit
Fribourg, Tél. 037/26431

Nom _ „ 

Prénom _ 

Rue „ 

Localité .„ ,
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PROBLÈME No 14

HORIZONTALEMENT :
On portait cette veste pendant la
Revolution.
Ornaient un manteau imperiai.
Premier mot de l'hymne de St-
Jean.
Ce vétement manque d'originalité.
Habitait la Terre promise.
Plantes grimpantes.
En France, elle valait douze grains.
- Inv. : Appel.
Prendra garde. - Lettres de brave.
Fleuve. - Mouvement rapide.
Montrent.

VERTICALEMENT :
1. Vétement de tète.
2. Initiales d'un homme politique

frangais, un des animateurs de la
S.D.N. - Révolte enfantine. - Ville
d'Allemagne.

3. Vètements de cérémonie.
4. Note. - Note. - Genre de tissage.
5. Etendrai.
6. Sur une plaque helvétique. - Bra-

me.
7. Signes de notation de plain-chant.

- Initiales d'un bibliothécaire de
l'Arsenal.

8. Apparent.
9. Remède propre à agir sur les nerfs.

10. Fugitif , qui disparait par degrés.

SOLUTION DU No 13 ¦

HORIZONTALEMENT : 1. Mortadel-
le. 2. Osier - Veau. 3. Reptations. 4.
Tioumen - Os. 5. Ili - Cale. 6. Flims
- Erin. 7. léna - Osent. 8. Aser - Ne. 9.
Eocène. 10. Tester - Sou.

VERTICALEMENT : 1. Mortifiant.
2. Oseilles. 3. Ripolinées. 4. Tètu - Ma-
rot. 5. Aramis - Ce. 6. Té - Oder. 7.
Evincés. 8. Leo - Arènes. 9. Lanoline.
10. Eussent - Ru.

Envoyez votre solution à la rédac-
tion de la FEUILLE D'AVIS DU VA-
LAIS, 1951 Sion, jusqu'au jeudi 28
avril 1966 au plus tard.

Seuls les envois de grilles originales
collétes ou recopiées sur cartes postales
seront pris en considération.

La solution du problème paraitra le
30 avril et le nom du lauréat le 7 mai
1966.

RÉSULTATS DU CONCOURS No 12

Nous avons recu 134 réponses.
119 lecteurs ont rempli correctement

leur grille et ont participé au tirage
au sort.

Il s'agit de Mmes, Mlles et MM. :
M. Amacker, Sion - J. Aymon, Saxon-
ne/Ayent - A. Baruchet, Sion - J.
Beytrison-Gaspoz, Evolène - G. Bian-
co, Plan-Conthey - E. Blanc, Botyre/
Ayent - C. Bortis, Sion - R. Bruchez,
Saxon - A. Bruttin, Gròne - B.
Bruttin, Gróne - P. Bruttin, Carouge -
P. Bruttin, St-Léonard - R. Bruttili,
Carouge - M. Buscaglia-Rouiller, Vou-
vry - A. Carraux, Vouvry - A. Car-
ron-ValIotòn, Fully - T. Carrupt, St-
Pierre-de-OIages - M. Charbonnet,
Sion - N. Chevrier , Bramois - B.
Crettaz, Sierre - H. Crettaz, Vissoie -
V. Darioly, St-Pierre-de-Clages - J.-P.
Dayer, Sierre - G. Delalay, Saint-
Léonard - H. Delaloye, Riddes - J.
De Luigi, Sion - F. Dessimoz, Prem-
ploz - B. Donnei, Sierre - J. Dubois,
St-Maurice - H. Dubuis, Magnot - I_.
Ducret, St-Gingolph - A. Duval,
Premploz - J.-M. Epiney, Martigny -
Es-Borrat-Zufferey, Sierre - D. Favre,
Sion - J. Favre, Les Agettes - O.
Favre, Sion - J. Fort , Riddes - R.
Frossard, Sierre - A. Gay-Crosier,
Bramois - D. Gay, Saillon - H. Ge-
noud , Chamoson - G. Gex, Montana -
A. Glassey-Fournier, Baar - L. Henny,
St-Maurice - M. Héritier, Ayent - M.
Imhof , Riddes - R. Jeanneret, Chailly
s/OIarens - L. Juillard , Chavannes -
P Lamon, Crans - R. Lathion, Ge-
nève - A. Lugon, Fully - A. Martenet,
Troistorrents - M. Massy, Lausanne -
A. Maury-Mudry, Nax - G. May, St-
Pierre-de-Olages - P. Métrailler, Les
Haudères - R. Métrailler , Sierre - C.
Michaud , Troistorrents - M. Moix,
Praz-Jean - P. Moix, Praz-Jean - P.
Monnet, Chamoson - C. Moret , Mar-
tigny - M. Mottiez, Sion - B. Mudry,
Nax - A. Mttller , Sion - M. Miiller,
Grimisuat - P. Naegele, Sion - M.
Page, Sion - E. Pannatier, Sion - R.
Passerini , Sion - P. Pecorini, Vouvry
- J.-M. Perraudin , Sion - M. Pfam-
matter, Sion - J.-A. Piffaretti , Uvrier
- B. Pillet, Riddes - H. Pralong, Rid-
des - Y. Pralong, Vernayaz - M. de
Preux, Sion - C. Quennoz, Plan-
Conthey - A. Ramuz, Leytron - Fr.
Reichlen, Fribourg - B. Rey, Botyre/
Ayent - P. Richen , Pully - D. Rieder,
Chamoson - S. Rielle, Sion - M. Ro-
byr, Sion - J. Roussi, Chippis - J.
Sauthier, Martigny - D. Savioz, Vis-
soie - H. Savioz , Vissoie - P. Schmelz-
bach , Charrat - Y. Schmidli , Chamo-
son - I. Schwéry, St-Léonard - J.
Schwitter, Saxon - A. Selz, Sion - Ch.
Siegenth aler, Sion - S. Sierro. Màche
- R. Stirnemann , Sion - P. Terrani,
Sion - L. Tissonnier, Sion - D. Tobler,
Sion - G. Udrisard , Vex - S. Udry,
Pont-de-la-Morge - M. Vachino, St-
Maurice - M.-C. Varone, Savièse -
Frère Vital, Troistorrents - M. Vocat,
Sion - P. Vocat, Bluche - L. Vouilla-
moz, Vétroz - H. Vuissoz, Sierre - M.
Welti, Sion - H. Willy, Sion - M.-Th.
Wyder, Martigny - X. Pitteloud , Sa-
lins - Y. Zubcr , Chalais - H. Zufferey,
Sion - J.-J. Zurcher, Sierre - Fr.
Zwissig, Sion.

Le lauréat de la semaine est M
Bernard PILLET, Ecóne, 1908 Riddes
qui recevra un livre.

Dès maintenant Gauloises bleu aussi ave c f i l tre
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P R É S E N C E  P R O T E S T A N T E

LES PAROLES INUTILES
L'hebdomadaire prote stant romand

«La Vie protestante » public , dans
son numero du 15 avril , sous la piu-
me du pasteur Jean Viuien , de N eu-
chàtel , un article saisissant intitulé
« Du bavardage à la conversation ».

Nous le résumons comme suit :
« I l  vous est certainement arrive

d'ètre , bien malgré vous , le témoin
d' une conversation qui ne vous con-
cernati pas. Témoin amusé . ennuyé ,
gène , irrite , que sais- je  ? vous ét iez
sans y prendre part et en raison des
circonstances . prisonnier du débat ».

Et de raconter un recent voyage
Paris-Lausanne. Train bondé . couloirs
mipraticables , les huit places du com-
part iment  de seconde occupées . bien
entendu.  Pa nni ces voyageurs deux
f e m m e s  d' un certain àge , qui avaient
le mal .iei.r d' avoir une vague paren-
te ou . du moins , d'innombrables con-
naissances communes.

.< Eh bien , tenez-vous bien , de Paris
à Dòle — et c'étai t  un train de nuit
— elles n 'ont pas cesse une seconde
de s 'en tre ten ir  de tout et de rien, en
for cant  la voix à cause du bruit du
train . et nous ob l igeant . malgré nou s
à écnuter leur dlalogue.

» Témoins silencieux et de p lus en
plus  complices , nous avons assistè à
l' examen complet de ces dames , assi-
milò Ics recettes et les menus d' une
quan t i t é  invrat iemblable  de mets, f a i t
la connaissance  aussi dé ta i l lée  que
possible  non seulement das f a m i l l e s
mais auss i  des connaissances de nos
uoisines : nous les avons suivies dans
leurs voyages au to ur  et hors de leurs
chambres  nous avons suivi les exa -

mens et les concours scolaires de
tous leurs jeune s cousins, nous avons
été informés de leurs options poli-
tiques et de leurs sentiments réli-
gieux — enf in , tout y a passe : une
conversation ininterrompue de près de
cinq heures, à vous casser les oreilles ,
à vous briser l'esprit .

» EUes n'avaient pas passe la porte
que nous nous rencontrions , nous les
six restants , dans une sorte de com-
munion fra ternel le  indescrìptible ! Au-
cun de nous ne regretterati ce voyage.

» Nous avions maintenant le prix
d' une seule parole , vraie , vivante, at-
tentive , amicale , essentielle.

» JVo.is avions appr is  un peu mieux
à quel respect nous étions appelés à
l'égard des autres , connus ou incon-
nus. Ainsi  ces heures perdues n'étaient
pas du tem-ps perdu , rien que pour
cette expérience de notre accord sur
la vani te  du bavardage impose

» Quand je  pense aux conversations
si plaines auxquelles j' ai eu la chance ,
j' ai la gràce d'ètre mèle, à cas entre-
tìens f a c e  à f ace  où chaque mot . cha-
que silence, chaque ques t i on . chaque
réponse est charge d' a t ten t ion , d' es-
poir . da con f iance .  d' a m i t i é . j e  me
dis que l' amour des hommes — à la
f a c a  de Dieu — peut arrachar la con-
versation au piaga qui la guaite (ma-
rna au té léphone)  pour en f a i r e  une
aràce excellente.

» L'Evangi le  n est-il pas una con-
versation du Christ avec las hom-
mes ? Nous en sommes non seulemen t
les témoins bienheureux et combles .
mais aussi les interlocutaurs ».

Fr. D.

ARBORICULTURE
ABRICOTIER

Traitement postfloral :
Après la chute des pétales, les

abricotiers seront traités de la ma-
nière suivante :

— Contre la maladie criblée et
moniliose : un fongicide organique
(Nos 65, 67, 69, 70) ou un produit
cuprique à 0,2 % (Nos 53, 55).

+ eventuellement contre tordeuses
et cheimatobie : un insecticide, tei
que DDD (No 30) ou un ester-phos-
phorique (Nos 17, 19). POMMTER, POIRIER

CERISIER, PRUNIER Traitement sur la fleur :
Dès que la . floraison des cerisiers Si la floraison se prolonge, il est

et des pruniers sera passée, il est conseillé d'effectuer un traitement
conseillé d'effectuer le traitement antitavelure et antioìdium avec un
postfloral avec : soufre mouillable (No 51 a) à 0,4-0,5 %

— Un fongicide organique (Nos 65,
67, 69, 70) + eventuellement un insec-
ticide, DDD (No 30) pour combattre
les chenilles de cheimatobie.

En cas de présence de pucerons,
d'araignées rouges et d'hoplocampe
sur le prunier, on utilisera l'un des
insecticides systémiques (Nos 27 a, 27
b). Pour le cerisier, en cas de présence
de pucerons, on utilisera l'insecticide
systémique (Nos 27 b).

ou un fongicide organique (Nos 65, 66,
67, 69, 70, 71 a).

Attention : il est interdit d'appli-
quer des insecticides sur des arbres
en fleur , ceci pour ne pas nuire aux
abeilles.
Pérìtèles :

Des attaques de péritèles sont ob-
servées sur de jeunes cultures d'abri-
cotiers, ainsi que dans des vergers et
des pépinières. Ces insectes, de cou-
leur grise, gris-roux ou gris-vert, d'u-
ne Ìongueur de 4 à 8 mm., dévorent
les bourgeons, les pousses et les fruits
des abricotiers.

La présence de ces insectes est
localisée, mais là où ils se trouvent
ils sont toujours en très grand nom-
bre et les dégàts peuvent ètre graves.

Lutte : protéger les arbres menaces
par des poudrages sur le tronc et
dans la région du collet avec des
produits à base de parathion (No
17 e) ou de DDT (No 29).

Rappel ;
FRAISIER

Cette culture est traitée deux fois
avant la fleur.

Produits par traitement :
— Un produit cuprique (Nos 53, 55)

à 300 gr. pour cent litres + un soufre
mouillable (No 51 a) à 200 gr. pour
cent litres

+ contre araignée rouge et tarso-
nème : le Kelthane à 300 gr. pour
cent litres , ou Basudine poudre mouil-
lable à 250 gr. pour cent litres.

Pour lutter contre tarsonème seule-
ment, utilìser un produit à base d'en-
drosulfan (No 36) (Thiodane, Melo-
phen).

Dans les fraisièrés menacées par
l'anthonome, on ajoutera au deuxièine
traitement (peu avant les premières
fleurs) un produit à base de Toxaphè-
ne (No 34) à 300 gr. pour cent litres.
Ces produits ont une efficacité maxi-
mum par temps chaud (temperature
supérieure à 15 degrés C).

Station cantonale
de la protection des plantes.

29 AVRIL : DIMANCHE DU BON PASTEUR

Journée mondiale des vocations

jpB^

K Risquer sa vie pour Dieu, n'est-ce pas un vrai signe de jeunesse ? »

Le Concile s'est preoccupe du nom-
bre et de la qualfté des vocations à
la vie religieuse et sacerdotale. En
maints endroits, il parie de cette I
question, parfois en passant, d'autres m
fois d'une manière plus systématique. I
On sent le souci du Concile pour ce
problème capital dans la> vie de l'È- i
glise.

Dans le « Décret sur la rénovation
adaptée de la vie religieuse », Vati- j
can II rappelle la responsabilité des m
éducateur.s et des parents en ce qui
concerne l'éveiLvet la formation des j
vocations religieuses :

« Les prétres .et éducateurs chré- i
tiens doivent faire de sérieux efforts
pour donner, à proportion des besoins |j
de l'église, un nouvel accroissement
de vocations religieuses choisies avec
soin et discernement. Mème dans la j
prédication ordinaire, on traitera plus
souvent des conseils évangéliques et j
du choix de l'état religieux. Dans I
l'éducation chrétienne de leurs en-
fants, les parents doivent s'efforcer
de cultiver et de protéger en leurs
coeurs la vocation religieuse...»

Parlant de la culture des vocations S
sacerdotales, le « Décret sur la forma-
tion des prétres » fait remarquer que H
la solution du problème des vocations B
sacerdotales n'est pas réservée aux K
seuls spécialistes :

« Le devoir de cultiver les vocations . fe
revient à la communauté chrétienne m
tout entière, qui s'en acquitté avant m
tout par une vie pleinement chré- É
tienne. Ce sont principalement les fa- g
milles et les paroisses qui doivent ||
collaborer à cette tàche ; les familles, H
animées par un esprit de foi , de chia-
rite et de piété, devenant une sorte de H
premier séminaire ; les paroisses of- K
frant aux adolescents eux-mèmes une |j;

participation à la fécondité de leur
vie...» I

Si certains chrétiens hesitaient en- ||
core à se croire responsables de l'ac-
croissement et du maintien des vo- R
cations, ces paroles explicites devraient
suffire à les convaincre de leur de- !
voir. Il faut qu'en ce Dimanche des E
Vocations , chacun entende un appel
à la collaboration et au dévouement, 1
mais surtout que tous comprennent i
que seul un climat vraiment chrétien Ig
dans les familles et les paroisses peut ||
favoriser le progrès des vocations.

La Commission diocésaine É
des vocations.

#l£__8__te., W«SP»P \ I

« Le Seigneur fit pour moi des mer
velile» ».

CHR0NIQUE FEMMINE

LECHE-VITRINE PARISIEN
Que c'est grisant et mervcilleux

de s'égarer dans les grands maga-
sins de Paris, aux étages envahis
par mille et une robe aux teintes
fruitées et ensoleillées, et de se Iais-
ser tourner la tète en collant son
nez contre les vitrines des boutiques
de la Chaussée d'Antin, qui propo-
sent aux passantes coquettes d'ado-
rables petites robes naives et sim-
jiles , des corsages et des tricots
moulants et fleuris, des pantalons
de coupé impeccable et des petits
(ailleurs qui ont ce chic bien pari-
sien qui fait leur' charme et leur
succès.

J'ai retenu pour les jeunes filles :
4 De charmants cnsembles panta-
lon et veste en velours rose, jaune
canari ou bleu clair, que l'on porte
avec des chemisiers blancs style
Cacharel.
0 Des pantalons de marins qui
s'ouvrent sur le devant par une
patelette retenue par quatre bou-
tons.
6 des robes de « grand-mère », lan-
cées dans un grand magasin de
Paris pour le prix tentant de 40
francs. Elles sont Iongues, en coton-
narle  fleurie, ceintrées sous la poi-
trine, à manches courtes ou trois-
quart, brodées de broderie anglaise
passementée de velours. Ces petites
robes sont faciles à tailler et coudre

sol-mème, idéales pour se promener
dans son intérieur, recevoir des
amis dans son jardin ou sa maison
de campagne. Elles plairont tout
particulièrement aux jeunes filles
romantiques.

Il existe également de longs kilts
en cotonnade, qui se portent avec
des blouses style « Viva Maria. »
0 Autre nouveauté : La jupe-kilt
bianche, fermée par un bijou Op-
Art sur le coté.
© Pour les toutes jeunes filles, des
cirés parsemés de petites fleurs, des
casquette* amusantes en velours,
des robes que l'on peut mettre dans
son sac et qui ne se chiffonnent pas.
Elles sont très seyantes avec leurs
couleurs pastel.
9 Du coté de la mode masculine,
des cravates fleuries qui semblent
coupées dans des robes de fillettes,
et qui s'assortissent à des pochette;
également fleuries. Imaginez votre
mari avec une (elle fanfaisie ! Les
Parisiens commencent à en porter !

Après tout, ne soyons pas escla-
ves de la mode traditionnelle qui
réservait les fleurs pour les vète-
ments féminins. Les chemises mas-
culine. se couvrent de motifs fé-
minins, j es chemisiers pour femmes
se couvrent de rayures de pyjamas.
Le monde à l'envers de la mode
n'a pas fini de nous étonner !

Nicole Métral

SACHEZ VOUS ARRETER !
Ne croyez pas que ce soit « s ecou-

(er » que de se reposer en se per-
suadant qu 'un repos pris à temps
peut souvent éviter une maladie qui
apporterà des perturbations plus
graves dans votre vie.

Si vous le pouvez, allongez-vous
une bonne demi-heure dans la jour-
née pendan( que vous ètes seule.

Faites de bonnes nuits régulières.
Il vaut mieux se coucher tot et se
lever tòt que l'inverse. Bien sur,
cela n'est pas toujours facile, sur-
tout pour les femmes qui travaillent
la journée et qui ont encore leur
ménage à faire le soir. Et Ics soirées
sont le seul bon moment des jour-
nces pour retrouver son mari , pour
parler avec lui de différents pro-
blèmes, des enfanits, de faire avec
lui le point.

Si vous avez du mal à vous endor-
mir, ne prenez que des sédatifs
Icgers ou des tisancs calmantes,
mais non pas des barbituriques ,
auxquels on s'accoutume vite et qui
peuvent étre nocifs.

Souvent votre estrème fatigue
vient d'un manque d'organisation :
Quand vous partez en commission,
faites une liste des achats à faire.
Ainsi vous achèterez le kilo de sucre
et le Iitre d'huile en une fois et à la
méme place et vous vous souv.ien-

drez qu'en sortant de chez le bou- |
cher, il faut vous arrèter à la porte I
d'à coté, chez le teinturier ou le ¦
cordonnier. 1

Arrangez-vous pour que vos cn- 1
fants puissent vous rendre de petits i
services sans que vous ayiez besoin I
de les surveiller. Il est normal qu^ I
vos enfants vous aident , cela ne i
prendra pas beaucoup de temps sur 1
leurs devoirs ou leurs loisirs , et cela j
leur apprendra à se débrouiller. i
Aujourd'hui. un garconnet apprend i
tout comme une fi l let te a cuire des ||
ceufs. à peler des pommes de terre, 1
à faire la vaisselle. Cela peut leur 1
ètre utile , le jour où vous ètes ma- É
lade ou absente.

Ce que vous pouvez demander de II
faire à vos enfants :
Nettoyer leurs chaussures dès qu 'ils fi
peuvent le faire correctement , ran- |
ger leur chambre, faire leur lit dès 1
qu 'ils ont 9 ou dix ans, (garcons et |
filles), aider les plus petits à faire I
leurs devoirs , à remettre leurs jou- 1
ets dans l'armoire, chercher le cour- E
rier, ramener la poubelle vide , met- I
tre la table, vous aider au jardin. _§
promener le chien si vous en avez
un , préparer eux-mèmes leur petit
déjeuner matinal les jours où vous I
n'ètes pas bien.

Nicole Méiral



Sa source de vitalité: Henniez Naturelle
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Travail et loisirs remplissent bien sa vie.
Il se doit d'ètre touj ours en exceliente
forme. Faites comme lui. Faites le plein de
vitalité: buvez Henniez Naturelle, Peau
minerale naturelle non gazeuse. Henniez
Naturelle, la boisson des gens bien portants et
de tous ceux qui veulent le rester.

Henniez
Naturelle
\ non
^gazeuse

EENNIE2
. »ATITWF.m.

NON OASEC.S- .

p||7:;-: '7:¥: ''77 ' 71
U.E AI.C--HKJ
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Henniez Naturelle, eau minerale alcaline naturelle, mise en bouteilles ^¦¦'•• ¦ ¦¦¦ .T-  ̂^^««.̂ yyy par Henniez-Lithinée SA.
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^I F R R F  Confessione : samedi de 18 h. 
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19 

h.vj.__ r.ni_ dimanche matin dès 6 h. 30.
Pharmacie de service. — Pharmacie Chapelle de Chàteauneuf. — 7 h. 30

je Chasitonay, tél. 5 14 33. messe dialoguée ; 9 h. messe chantée
en latin. Dimanche soir : chapelat et

Clinique Sainte-Claire. — Visite aux bénédiction. En semaine : messes le
nalades tous les jours de la semain e, mercredi à 10 h. 45 et jeudi soir à
Jimanche y compris, l'après-mid i de 19 h.
.3 heures à 16 h 30. Chapelle de Chàteauneuf-Conthey.
„_ .. . . .  ., , ... .. . — Dimanche, messes à 9 h. et 19 h.Hopital d'arrondissement. — Visite

jux malades de 13 heures à 16 h 30. PAROISSE DU SACRE-C(EUR

Chàteau de Villa. — Musée Rilke, Dimanche 24 avril
,uvert en permanence. 2me dimanche après Pàques .

Dimanche des vocations
MURAZ-SUR-SIERRE 7 n - messe, sermon ; 8 h . messe,

sermon ; 9 h. 30 grand-messe ; 11 h.
Dimanche 24 avril, aux cafés de messe, sermon ; 19 h. messe, sermon.

VIuraz et de la contrée. grand loto En semaine, messes a 6 h. 30, 7 h.,
,rganisé par la Société de développé- 8 h- 18 h- 15 mercredi jeudi, vemdre-

nj di. Confessions le samedi, la venie des
fètes et du ler véndredi du mois : de
17 à 19 h. et de 20 à 21 h . Dimanche
matin dès 6 h. 30.

SION Chapelle de Champsec : le diman-
che, messe avec sermon à 17 h. 45,

Pharmacie de service. — Pharmacie mardi à 19 h. 30.
j indre, téli . 2 58 08. Ce dimanche 24 avril, la collecte

sera faite en faveur des vocations sa-
Médecin de service. — En cas d'ur- cerddtales.

>ence et era l'absence de votre méde-
lin traitant, veuille2 vous adresser à ÉGLISE REFORiMEE
l'hòpital de Sion (tél. 2 43 01). qui Sien.e . g XJhr Gotltesdienstj 20 h.
ms renseignera. culte . Montana . 10 uhr Gottesdienst;

Dépannage de service : Michel Sier- Sion ; 9 h. 45 culte ; 20 h. cullte ;
¦o, téL 2 59 59 - 2 54 63. Martigny : 9 Uhr Gottesdaenst ; 10_ o, tei. &ov av » 

h_ 1S> cu])te . Mon|they . 10 hi ouJtg ;
Ambulance : Michel Sierro. Tél. : Vouvry : 9 h. culte ; Bouveret : 10 h.

. 59 59 - 2 54 63. 15 culte.

Rendez-vous des Jeunes. — Foyer
wur Tous. TV, divers jeux, saline am- MARTIGNY
.lance sans obligation de consommer.
„ , • , _ _, Pharmacie de service. — Pharmacie
Garage de service. — Garage Olym- r] in_,,u ,&,-, 2 n 37

rie. Sion. tél. 2 35 82. De 7 h. au lundi closu] t, tei. 2 .1 37.

uivant à 7 heures. . Médecin de service. — En cas d'ur-
gence et en l'absence de votre méde-
cin traitarut veuillez vous adresser è

PAROISSE DE LA CATHÉDRALE l'hòpital de Martigny. tél. 6 16 65.
Dimanche 24 avril

2me dimanche après Pàques SAINT-MAURICE
6 h. messe et homélie ; dès 6 h.

onfessions ; 7 h. messe et homélie ; Pharmacie de service. — Pharmacie
I h. 30 messe et homélie ; 10 h. messe Gailiard.
:hantée en latin, sermon ; l'I h. 30
nesse et homélie ; 17 h. messe et ho- Ambulance de service. — Tél. (025)
nelle ; 18 h. _0 vèpres ; 20 h. messe 3 63 67 - (025) 3 62 21 ou encore (025)
it homélie. 3 62 12.
Piatta : 17 h. messe et homélie. _. , . -. ¦ ,
„ ,. , . ,„ . Loto des Jeunesses musicales, a
Église des capucins : 17 h. «union VhòM des M j  dimalK_he 24 avril

Ju Tiers Ordre. . dès 15 h. et dès 20 h. 15.

PAROISSE DE ST-GUERIN l.lir_MTUCV
Dimanche 24 avril MONTHtY

ne dimanche après Pàques et journée
londialc de prières PPUr les vocations Pharmacie de service. — Pharmacie

Sion Guest. - 7 h. messe dialoguée; Carraux ' téI' 4 21 °6'

h. messe chantée en latin ; 1!1 h. Médecin de service. — Les dhnan-
lesse dialoguée ; 18 h. messe dialo- c^es. jeudis et jours fériés, tél. 4 11 92
lée.
En semaine : messe chaque matta Ambulance. — Louis Clerc, tél
6 h. 45 ainsi que mardi soir à 18 h. 4 20 21. (En cas d'absence, s'adresser

> et véndred i soir à 18 h. 45. à la Police municipale , tél 17).

A U J O U R D' H U I  22.20 Téléjournal

- TV - TV - TV - 22.35 Duke Ellington

Mnn ii / • ou Japon.00 Un ora per voi nn 
*

,, nn . j L • •  » 23.00 C esi demain dimanche16.00 A vous de choisir votre par le pasteur claude Mo.
avenir nin
La floriculture

16.30 Samedi-Jeunesse D E M A I N
17.35 Madame TV 15.00 II Balani tort

Une emission de Claude ] 6 QO Course Cycliste
Evelyne „ . 'Psris *• BruxGllGS

18.00 Un'ora per voi 17.00 Images pour tous
19.00 Bulletin de nouvelles 18.10 Sport-Toto

19.05 Le magazine Match de Ligue A ou B

19.25 Ne brisez pas 19.00 Bulletin de nouvelles

les fauteuils 19.20 Ma Sorcière bien-aimée

20.00 Téléiournal 19-45 Pr
f

sence catholique

20.20 Carrefour 
20-00 Téiéìourna

nn np . 20.15 Les actualités sportives
20.35 Euromatch OOO 1. <; riUne emission de jeux de *«-*J JUU

Jacques Antoine Spectacle d'un soir

21.30 Chambre forte 22.15 Actualité artistique
Film avec Cliff Robertson Chambon - Salon 66

i 

gip
Hiriu

opyrlght by

'Pera Mundi
A LA DEMANDE DE FARRADAY , LA POLICE ETÀ-
BLIT DES BARRAGES SUR LES ROUTES. EN PURE
PER TE... ET POUR CAUSE I

.tV\MV i' ' 7'M ¦* '-
¦- ¦--

i \_ Wk£&c. $  ̂f Sm _

Samedi 23 avril
SOTTENS

6.10 Bonjour à tous ; 6.15 Informa-
tions ; 7.15 Miroir-première ; 8.00 Mi-
roir-flash ; 8.05 Route libre ; 12.00 Mi-
roir-flash ; 12.05 Au carillon de Midi ;
12.25 Ces goals sont pour demain ;
12.35 Bon anniversaire ; 12.45 Infor-
mations ; 12.55 Capitaine Catalina ;
13.05 Demain dimanche ; 14.00 Miroir-
flash ; 14.05 De la Mer Noire à la
Baltique ; 14.35 Le chef vous propose ;
15.00 Miroir-flash ; 15.05 Le temps
des loisirs ; 16.00 Miroir-flash ; 16.05
Feu vert ; 17.00 Miroir-flash ; 17.05
Swing-Sérénade ; 17.30 Jeunesse-Club;
18.00 Informations ; 18.10 Le micro
dans la vie ; 19.00 Le miroir du mon-
de ; 19.30 Le quart d'heure vaudois ;
20.00 Magazine 66 ; 20.20 Masqués et
musiques ; 21.00 Quiz international de
jazz 1966 ; 22.00 Informations ; 22.45
Entrez dans la danse ; 23.25 Miroir-
dernière ; 24.00 Dancing non-stop; 1.00
Hymne national. Fin.

Second programme
14.00 Carte bianche a la musique ;

17.00 Pitfalls in English ; 17.15 Per i
lavoratori italiani in Svizzera ; 17.50
Un trésor national : nos patois ; 18.00
100 % jeune ; 18.30 Tristes cires et
jolies plages ; 19.00 Correo espanol ;
19.30 Chante jeunesse ; 19.45 Kiosque
à musique ; 20.00 Vingt-quatre heures
de la vie du monde ; 20.20 Capitaine
Catalina ; 20.30 Entre nous ; 21.20
Mention speciale ; 22.00 L'école des
parents et des éducateurs ;

BEROMUNSTER
6.15 Informations ; 6.20 Opérettes

célébrés ; 7.00 Informations ; 7.10 Pe-
tite chronique de jardinage ; 7.15 Nou-
veautés musicales ; 7.30 Pour les au-
tomobilistes ; 8.30 Université interna-
tionale ; 8.45 Sonate, Clementi ; 9.00
Informations ; 9.05 Le magazine des
familles ; 10.00 Informations ; 10.05
Mèteo et commentaires ; 10.10 Matti-
nata ; 11.00 Informations ; 11.05 Enìis.-
sion d'ensemble ; 12.00 Chansons afri-
caines ; 12.25 Communiqués ; 12.30
Commentaires et nouvelles ; 12.50 Nos
compliments ; 13.00 Mon opinion -
Ton opinion ; 13.40 Départ en week-
end en musique ; 14.00 Chronique de
politique intérieure ; 14.30. Invitation
au jazz ; 15.00 Informations ; 15.05
Concert populaire ; 15.40 Le Chceur
d'hommes « Frohsinn » ; 16.00 Infor-
mations ; 16.05 Du nouveau pour votre
discothèque ; 17.00 Le barometro des
succès ; 17.50 Petit concours de la cir-
culation ; 18.00 Informations ; 18.10
Actualités sportives et musique légè-
re ; 18.50 Communiqués ; 19.00 Actua-
lités ; 19.40 Echo du temps ; 20.00 Le
Radio-Orchestre ; 20.30 Le Chant de
St-Columba ; 22.00 Rhapsjpgie hongroi-
se ; 22.15 Information^ ; "M§p Entrons
dans la danse ; ;23.tó - 2£!_.0\-Mèteo.
Informations. -Mi. \\

Dimanche 24 avril
SOTTENS

7.10 Bonjour à tous ; 7.10 Salut do-
minical ; 7.15 Informations ; 7.20 Son-
nez les matines ; 8.00 Concert mati-
nal ; 8.40 Miroir-flash ; 8.45 Grand-
Messe ; 9.55 Sonnerie de cloches ; 10.00
Culte protestant ; 11.00 Miroir-flash ;
11.05 Concert dominical ; 11.40 Ro-
mandie en musique ; 12.00 Miroir-
flash ; 12.10 Terre romande ; 12.35 Bon
anniversaire ; 12.45 Informations; 12.55
Disques sous le bras ; 14.00 Miroir-
flash ; 14.05 Anna Karénine ; 14.35
Auditeurs à vos marques ; 17.00 Mi-
roir-flash ; 17.05 L'Heure musicale ;
18.00 Informations ; 18.10 Foi et vie
chrétiennes ; 18.30 Le micro dans la
vie ; 18.40 Résultats sportifs ; 19.00 Le
miroir du monde ; 19.30 Magazine 66 ;
20.00 Les oubliés de l'alphabet ; 20.30
A l'occasion du 350e anniversaire de
la mort de Cervantes ; 22.30 Informa-
tions ; 22.35 Romandie, terre de poe-
sie ; 23.00 Harmonies du soir ; 23.25
Miroir-dernière ; 23.30

Second programme
14.00 Fauteuil d'orchestre ; 15.30 Le

monde chez vous ; 16.15 Sous d'autres
cieux ; 17.00 La terre est ronde ; 18.00
L'Heure musicale ; 18.30 A la gioire
de l'orgue ; 19.00 Couleurs et musi-

——_^^^——— W_ \ ' r.1 r _ \ . I  - ì__r__k f ^ i  f vì\rft________ \̂ y ^__M

É

Samedi 23 avril à 20 h. 30 -
Dimanche 24 à 15 h. et 20 h. 30

LES VAINQUEURS

avec Jeanne Moreau, Romy
Schneider, Rosanna Schiaffi-
no, Peter Fonda. James Mit-
chum, George Peppard.
Une super-production en paria-
vision.
Prix des places imposés 3.50 -
4. 4.50.
Parie francais - Faveurs sus-
pendues - 18 ans révolus.

Samedi 23 avril à 20 h. 30 -
Dimanche 24 à 15 h. et 20 h. 30

CASABLANCA, NID D'ESPIONS
Dimanche 24 avril

Sarita Montici - Maurice Ro- 16 ans révolus
net Jameg Bond de nouveau en
Un film d'espionnage solide action
comme un roc.
Parie francais - 16 ans rév. GOLDFINGER

Fa_BHjr_H~WBygPI-WyWl___p', _| Sean Connery, agent 007

Samedi 23 avril à 20 h . 30 - ¦ M_ H qu M n_;W-_K»;y>:y |flp  ̂ fl
Dimanche 24 à 15 h. et 20 h. 30 „ „ ,. . ,. _ », > „ „ , „n«•_.,. £ia~u i./r„™ i- o„i_, Samedi efc dimanche à 20 h. 30Ken Clark - Maria G. Spina - - 10 . „, .
Mark Foresi dams 18 ans revoihusMark t orest crans Un mm d>une totensité dra^

MACISTE CONTRE LES MONGOLS martique exceptionraalile !
Michèle Morgan,

Un film d'aventures plein Simon Andoreu - Dany Saval
d'action, un film fracassoni
Parte francale - Scopecouleuifc CONSTANCE AUX.BNFERS - v,
16 ans révolus ¦ , Invitatiòn au meuSbre -

W" ' TB_______^WffPW _________BffTB--------^T-l ^ne rencontre aux conséquen-
if\miii'3lTOi.d..1iW._y-i-« ces diaboliques... qui boulever-

Samedi et diman. - 16 ans rév. sera le destin d'une femme
(Dim. : matinée à 14 h. 30) Dimanche à 14 h. 30
Une fantastique affaire d'es-
pionnage LA REVOLTE DES MERCENAIRES

OPERATION CROSSBOW

avec Sophia Loren et Trévor
Howard
Samedi à 14 h. 30 - ENFANTS
dès 12 ans .

SAM L'INTREPIDE

Samedi à 17 h. - 18 ans rév.
Film d'aiit et d'essai

LA JEUNE FILLE

Un film de Luis Bunuel
Domenica alle ore 17
Gordon Scott e G. M, Canale
in •

IL LEONE DI SAN MARCO

In italiano - 16 anni compiuti

Samedi at dimanche - 10 ans e. ^^^^^
(Dimanche: matinée à 14 h. 30) Ce soir à 20 h. 30
Le feuilleton de Sobtens Diman. à 14 h. 30 et 20 h. 30

NOTRP nA,MF r»F PARIS 
Annie Girawiot - Maurice Ra-is OTRE DAME DE PARIS net en pr QÌe aux iIlcelttitudeg

avec Anthony Quinn et Gina de l'amour, dans
Lollobrigida TROIS CHAMBRES A MANHATTAN
Diman. a 17 h. - 16 ans rev.
Un « western » avec Rory Cai- Dèg 18 ans révolus
hóun exitraordinaire film d'atmos-

I V ÌTT^TrrTFR np I 'OITF <VT Phère dfi MarCSl 0amé d>aPrès
LE JUSTICIER DE L OUEST l'oeuvre de Simenon
D_-_anMHpi |nRniM~| Dès 18 ans révolus
f IMUTO l\i 11 --MITI! li MI 11 I l i  lìi l _____________________ J Sabato e domenica alle ore 17

__, ,. ,. ,„ . 16 anni compiutiSamedi at dim. - 16 an^ rev.
Une histoire auithentique IL VENDICATORE DI RIO BRAVO

LE TRAIN

avec Burt Lancaster et Michel
Simon
Majoration : Fr. —.50 la place

RIP, MA PAUVRE PETITE /HÌhép I T
L,|5p^^ES

EST PARTIE. ELLE DOIT [ ° "|R'T'E5!LNH_.r
AVOIR PEUR ! RETROU- V SONJ PAS DANS MES
VEZ - LA i RAMENEZ -LA !/ <**3f >̂k 

C0RDES
J

>_^VN/I l̂ mlm.. mfc, r i w 7f\ 14

Samedi et dimanche à 20 h. 30
16 ans révolus
7 vedettes, 1000 aventures, une
réussite mondialement appré-
ciée

LA ROLLS-ROYCE JAUNE
En couleurs et cinemascope

Domenica alle ore 16,30

LO SCEICCO ROSSO

Samedi at dim. - 16 ans rév.
Un drame de la Resistamele

LE TRAIN

avec Burt Lancasiber et Jeanne
Moreau
Majoration: Fr. —.50 la place
Dim. à 14 h. 30 - ENFANTS
dès 12 ans

SAM L'INTREPIDE

Ce soir a 20 h. 30
Diman. à 14 h. 30 at 20 h. .30
Jean Gabin dans un film « qui
casse tout »

LE TONNERRE DE DD3U

avec Michèle Mercieir - Lilli
Palmer - Rob. Hossein
Un immense succès.
Réservez : tél. 4 22 60
Dès 18 ans révolus
Dimanche à 17 h. un «policier»
d'aiprès Edgar Wallace
16 ans révolus

SCOTLAND YARD
PREND SA REVANCHE

Samedi et dimanche à 20 h . 30

L'OMBRE DE ZORRO

Un extraordinaire film
d'aventures et d'action
16 ans rév. - Scope - Couleurs

Demandez notre catalogue
Nom

dress

R I D D E S
Samedi 23 avril 1966

à la Salle de l'Abeille, dès 20 h.

G R A N D  B A L
organisé par la classe 1947

conduit par l'orchestre
« The Blue Boys »

En altradtion : JEAN MIGUEL
P 30541 S

' MINUTE , ^~K /̂>3ROS LOUR - T \saSs.DAUD > t̂óìftiajLAISSÉ PASS ERA V^KSl
w SY LVIA i M. \\̂ i______ __ *__{ ¦ ' '̂=A-__ _̂______ J____________________ ,_

que ; 19.45 La tribune du sport ; 20.00
Vingt-quatre heures de la vie du
monde ; 20.10 Haute tension ; 20.30
Soirée musicale ; 22.30 Aspects du
jazz ; 23.00 Hymne national. Fin.

BEROMUNSTER
7.45 Propos ; 7.50 Informations ; 8.00

Musique de chambre ; 8.45 Prédication
catholique-romaine ; 9.15 Musique sa-
crée ; 9.45 Prédication protestante ;
10.15 Le Radio-Orchestre ; 11.25 Le
Survivant ; 12.00 Le pianiste E. Wild ;
12.20 Communiqués ; 12.30 Informa-
tions ; 12.40 Lohengrin, ouv., Wagner ;

12.50 Nos compliments ; 13.00 Musique
de concert et d'opera ; 13.30 Calen-
drier paysan ; 14.40 Ensemble à vent
de Zurich ; 15.00 Reportage sur le
DC-8 SAS/985 en transit à Kloten ;
15.30 Sport et musique ; 17.30 Bonne
rentrée ; 18.50 Communiqués ; 19.00
Informations ; 19.10 Les sports du di-
manche ; 19.35 L'Orch. de la Radio
bavaroise ; 20.30 Le miroir du temps ;
21.30 L'Orch. réeréatif de Beromuns-
ter; 22.15 Informations ; 22.20 Le dis-
que parie ; 22.40 Orchestre de l'opera
de Paris ; 23.15 - 23.20 Mèteo. Infor-
mations.



CENTRE AUTOMOBILES OCCASIONS wH
Seul le choix vous permet AnmiT

de choisir UKtUI I

GARAGE OLYMPIC
SIERRE S I O N

Sa mécanique a déjà fait ses preuves:
4 freins à disque; moteur de 50 CV et
vilebrequin à 5 paliers; circuii de refroi-
dissement hermétique - pas d'adjonction
d'eau ou d'antigel; 4 portes, « sécurité-
enfants» à l'arrière; coffre de
315 + 60 litres.
Il est inutile de s'étendre sur ses qualités
de routière que sa soeur, la Renault
8 Cordini a largement prouvées en
remportant de nombreuses victoires
générales dans los rallyes les plus éprou-
vants d'Europe: ellessonttoutsimplement
remarquables et nettement supérieures
à la moyenne.

Seul le choix vous permet
de choisir

Tel. 5 14 58 __fcg \̂|j*Lj£I » d : ^.S~„ W__ Tél. 2 35 82___ 5 11 13 Jà______J Ì̂W ŷ  ̂ J'̂  • . M___WBk_.

Camion 27 CV, 4 Cyl. Saurer-Diesel, 4 t.
avec doublé cabine, entièrement révisé, à vendre à bas prix

:' .. .

C est Renault qu'il vous faut!

GARANTIE

Occasion speciale

RENAULT 10 Major - elegante, spacieuse et sùre

Il y a des voitures aux lignes courbes,
d'autres à l'arrière fuyant, d'autres encore
au profil anguleux... et enfin, il y en a
quelques unes qui sont simplement belles
et élégantes, telles que la RenauItlO Major.
Le luxe et le raffinement de l'équipement
intérieur de cette voiture n'a rien à envier
à la beauté de sa ligne. Ses teintes sont
harmonieuses. Les personnes qui aiment
voyager apprécieront le confort des sièges
que certaines revues spécialisées
anglaises n'ont pas hésité à qualifier de
fauteuils-club. Et on sait combien les
Britanniques estiment le confort. Elle est -_ ^&
d'aiHeurs livrable équipée de sièges- ____________ %
couchettes. _̂___ \£*?%9f*

Hp_Ju_8-f_3Q--H-B-_-H-i--n(S-N_-N__l9 wi i i i  ira
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¦ 
M B rnv?y i " Y.1 r->ffi«f-T-iT-T-iT-Tri ìIILSìÌ... Â  . :M IKF at

Foire Suisse Bàie : Stand 4300 - Halle 11
Venie el service : Camille Plaschy, rue du Bourg 26

3960 Sierre - Tél. (027) 5 17 09 ou 5 68 42
P 753 Lz 

D U R S  D ' O R E I L L E S  - S U R D I T É
LUNETTES DE SURDITE A MICROPHONE FRONTAL ET A CONDUCTION OSSEUSE - APPAREILS DERRIÈRE L'OREILLE - APPAREILS TOUT DANS L'OREILLE

Démonstralion sans engagement, le mardi 26 avril de 14 h. à 18 h. 30 chez W. Hoch, A l'Anneau d'Or, av. de la Gare, Sion, Tél. 2 34 28
Fournisseur conventionnel de l'Assurance-Invalidité - Pour un appareil de surdité de qualité UNE SEULE ADRESSE

e-fe
^̂ l |« 
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ET .O 

Av' 

de '" 

Gare 
43 
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00° 
LAUSANNE - 

Tél- 
(°21 ) 23 12 4S BON : Env°yez-moi vos prospeclus graluils.

IHfc^_^ \j \f | CLBl FRE'RES (à 200 m, de Ui gore un montani à elicilo , face Hotel Vieto.  i<_ .) I
Nom el adresse : 

! 

SUCCÈS SANS PAREIL
Devanl notre vaste choix d'enfourages
vous serez conquis par des prix

IMBATTABLES !
ITTI " ' ~r~ ----- ¦¦ j --—-——-?>

ENTOURAGE TEINTE NOYER ZUU.
_

ENTOURAGE NOYER A GORGES Z4j ."~

ENTOURAGE NOYER PYRAMIDE Z/U»""

ENTOURAGE SELON CLICHÈ JUV->
—

Toujours vos bonnes adresses :
Meubles PRINCE

La Croisée - Rue de Conthey • SION
Vente directe sans représentants

p 49 s

PLUIES
En mars comme en avril ,

en avril comme en mai,
les pluies fombenl !

Il y a bien
des manières

de se protéger de la pluie.

I _WÈs ì°àsJ ĵé mi

... en voici une.
Mode ou Classique ,
une bonne manière

d'ètre éléganf
sous le ciel gris et bleu

du printemps.

MODE MASCULINE

___ && J lì0''''?''0,

WF~
Place du Midi - SION

P 776 S

Pour faire à neuf vos Rideaux
confiez-les au spécialiste :

Rideauneuf
Mme R. Millius - Wissigen • Sion

Fél. 2 10 37

P 164 S

Muraz - Sierre
Dimanche 24 avril 1966

G R A N D  L O T O
organisé par la Société de Développement de
Muraz aux calés de Muraz et de la Contrée.

Matinée : dès 11 h., t irage ap èrt i i f .
Après-midi : dès 16 heures.

BEAUX LOTS - FROMAGES P 30443 S

RENAULTOIO
MAJOR

Renault 10 Major
avec sièges-couchettes
RenauItlO Major Fr. 7450.-
avec sièges-couchettes Fr. 7550.-
Crédit assure par Renault-Suisse
Renault (Suisse) S.A.
Regensdorf, Zurich, Genève
Renseignements auprès des 250 agents
Renault en Suisse.

wm____________m ¦ ni imi un un i-unni ii Mi n ili» iiiHin m ut

| ECOLE DE CIRCULATION
*  ̂ (framjais - allemand)

| MICHEL JOST
I TRANSFERE
Ha i

;1 dès le 18 avril au Bàtiment Café de l'Avenue ,
! 2me étage, Place du Midi - Sion
$ Tel. (027) 2 26 49

™ P 29970 S

OCCASIONS
MERCEDES
60.000 km,
MERCEDES
64, moteur
MERCEDES

220 SE, année 61
état impeccable.

190 Diesel , année
révisé.
190 Diesel, année

63.
PORSCHE, année 1963
km.
VW, année 62, 33.000

46.000

1 VW , année 62, 33.000 km.
2 DKW JUNIOR, mod. 61.
1 CORSAIR GT, année 64, 40.000

km.

GARAGE HEDIGER — SION

Tél. (027) 4 43 85 P 368 S

os impnmes: gessler sion
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Pour vos vacances è la mer,
una bonne adresse :

HOTEL TRE-VELE
Via Praga - RIMIMI

Prix :
basse-saison Fr. 13.— par jour
haule-saison Fr. 21.— par jour
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18 Coupé aisée
»w avec la tondeuse
C à  gazon

HUSQVARNA
fgm tond de prèt
^t et marche
fjg facilement

*L±mgggm
a a.
¦ très silencieuse _ WM
M ménage le gazon g£k
¦ coupé durable jj *
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Demandez-nous une Ij2
démonstration de nos ls^différents modèles §L$3
aux prix avantageux Pr 1951 SION Ma Planiti

Ch. post. 19-1800

On voit
de plus eri plus

de femmes au volani

: '":¦ ' =» f i

Non. Les particularités qui, froidement jugées, ont séduit les femmes sont les mèmes
que celles qui avaient conquis les hommes, c'est-à-dire, évidemment:
Performances , finesse, race et sécurité. N'est-ce pas l'ensemble de ce que l'on peut
exiger d'une voiture de grande classe?
Il se peut que le confort extraordinaire des nouveaux sièges de la Volvo ait joué un
ròle dans ce succès. Mais ce qui est certain, c'est que, de plus en plus, la ferrimé
aime cette voiture pour ses qualités typiquement masculines: virilité, fougue et sQreté.

J. Niktaus-Stalder
Grand-Ponl

SION

Tél. 027 217 69

P 50 S
i i

VOLVO Sport P 1800
1964, Antracite.

VOLVO 122 S
1964, bianche.

PEUGEOT 404
1962, ivoire.

FIAT 1500
1962, bianche.

/AUXHALL VICTOR Cambi
1963, ivoire.

Tous ces véhicules soni confró-
lés et revisés par nos soins avec
la garantie du

GARAGE DE L'AVIATION S. A.
Sion Tél (027) 2 39 24

Nolre représentanf :
M. Josy REY à SAXON
Tél. (026) 6 27 12 P 365 S

¦k Sans caution Wall

HA -k Discrétion absolue rap

g.jfri jno [_n.ra^.' |raTffJ';7\

Garage Imperia SA, Martigny
Rue du Léman Plein-Sud , Martigny, tél. 026 21897

Sous-agent:
Garage du Mauvoisin S.A., Martigny,-fél. 026 21181 VAB-25.

Cef orgue élecfronique
a les ressources
d'un grand orchestre
(175 fimbres)

13 jeux de base : 175 combinai-
_ ÂO0_?»-S_ _ _ sons - Accords pré-sélectionnés -

i?**i_,_ v _i_ Balanc e - Amp li à réverbéralion-

^ Ĵ l̂^̂ a^̂ ^^^̂ ^gtìÈ Prise P.U. pour disque ou bande

ì̂lll—Z^̂ ftlli-ìv îl _H d'accompagnemenl - Transport

_T ^ iS-H_ M i-̂ W- i 'émonsfrafion chez

Rue de. Rempar) 15 P 70 S

5SSAYEZ la toute nouvelle

Ford Cortina
Lotus

966, livrable avec conduite à
lauche. Finition de luxe, 117 CV

180 km.

Chez l'agent ofliciel
FORD - PERFORMANCE

... Bonvin & Fils, garage
1963 Vétroz

Tel. (027) S 15 43

P 388 S
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Vous devriez faire
un rallye en Taunus 20M TS

...et découvrir cette voiture que l'on peut
surmener sans qu'elle se fatigue !

Un rallye en Taunus 20 M TS vous prouve- Moteur V6 de 2 litres, 10/100 CV; voie large;
rait bien vite que son moteur 6-cylindres en freins à disque assistés à l'AV; levier de vi-
V est vraiment invincible. En douceur, la tessessurconsole;siègesAVindividuels;ven-
Taunus 20 M TS file sa remarquable vitesse tilation Aeroflow avec oui'es d'évacuation
de pointe et de croisière. Avec ses 100 CV latérales.
qui la propulsent en 14 secondés de 0 à ,__ ŝs7__^__-. 2 portes, 10/100 CV
100 km/h , elle effectué ses dépassements 'I^^^^^P1 E-r -li f^fì _de fa?on irrésistible, en toute sécurité. Ses J^^^
lourds pneus «S», son empattement plus Autres modèles: TS 4 portes et Coupé TS 2 portes,
large et ses freins à disque assistés à l'avant, f ̂ f^/fs cv °

U 4 PPr'eS * 2°M TU™ kT ' 3 °U
vous permettent d'exploiter à volonté, en por es.
toute quiétude, le potentiel d'energie de la I^TTirnìrnì "F__i 8 IRSR !!! ¦ iM% SflTaunus^OM 

et la 
puissance supp lémen- [f [Ujŷ  lAUMjQ £ÌSm

SIERRE : Garage du Rawil SA, lèi. (027) 5 03 08 — SION : Kaspar Frères, Garage Valaisan, Rue S.-
Georges, lèi. (027) 2 12 71 — COLLOMBEY : Garage de Collombey SA, tél (025) 4 22 44.

GLIS : Franz Albrechl, Garage des A'pes — ORO NE: Théoduloz Frères , Garage — MARTIGNY : M.
Masolti, Garage de Martigny — MONTANA : Pierre Bonvin, Garage du Lac — MORGINS : Robert
Diserens, Garage — VISP : Edmond Albrechl, Garage. P 3333 Z

Simplicité
Qualité

Sécurité
Performance

Economie
sont les caractéristiques

prédominantes du
cyclomoteur

Wi_i(ÉL*$ 9ÈJ 'Â.- M̂^M

Jfj avec doublé embrayage
'/ automatìque DIMOBY ,
30 km, sans permis , avec

plaque de vélo seulement.

Un essai vous convaincra.

Agence generale pour la Suisse: NOMO S.A. BERNE
Breitenrainstrasse 14, Tél. 031/41 86 60

Représentants dans toute la Suisse

1926 FULLY Colture Marcel
1920 MARTIGNY Cretlon Léonce, Vélos - Molos
1908 RIDDES Garage de la Cour
1950 SION Bovier Emile, Av. de Tourbillon

Lochmatler Marcel , Place du Midi
3958 UVRIER Parquet Louis, Vélos - Molos

(026) 5 33 39
(026) 2 25 80
(027) 4 75 45
(027) 2 27 29
(027) 2 10 33
(027) 4 42 96

P 601 Y

Immeuble « Le Rawyr » à Glarey - Sierre :
Siituation dégagée, avec place de jeux pour les en-
fanls - A vendre

APPARTEMENTS
Vi pièces et studio
de 3 17 et 4

Agence immobilière Marlin Bagnoud.
Tél. (027) 5 14 28 et 5 01 72 P 866 S

Bus VW .
1966 >w'
bleu-blanc," 600 Km.
Fr. 8.500.—.

Tél. (022) 24 85 62
P 119524 X

Cortina
normale, mod. 1 964

- Prix a discuter.

Tél. (027) 2 38 43

P 30264 S

JEEP
W ILLYS
modele 1957, par-
lai! état de marche.
Peinlure el bàche
neuves.
Pour trailer , s'adres-
ser à Louis Putallaz ,
1964 Aven-Conlhey.

P 30145 S

FIAT 1500
à vendre , superbe
voilure, modèle 64 ,
en parlai) élat, cou-
leur bianche, inté-
rieur cuire rouge. -
Prix avantageux.

Tél. (027) 8 13 18

P 30080 S

City -
Union
Genève
Agence matrimo-
niale Irès sérieuse,
recoit sur rendez-
vous de 14 h. à 20
heures.

Tél. (022) 34 15 35

P 27758 S

poussette
quadrillée verl-bleii
¦ dernier modèle.

Tél. (027) 4 26 32

P 30266 S
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Chaussures

A VENDRE

d____W3_T Celta chaussure elegante,

T-̂ &*y_W simp le et grocieuio es! un

___r \ ¦ peu passe-partout. N'élanl pas
V IH surchargée de délails, elle

* s'adaple avec autant de bon-
n/ iTfir '1eur aux tenues classi ques

******* qu'aux tenues originales ou
sobres.
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400
chauffe
rettes
aufo-alimenfation,
système Sauv,
ainsi qu'une

CITERNE
A MAZOUT
neuve de 15.000
litres. Bas prix.

Tél. (027) 8 15 60
ou 8 15 79

P 30430 S

caravane
Swisscarvan
Belle occasion , mo-
dèle 1 964, auvenl
sur mesure , 3 - 4
places , état de
neuf,.,

Tél . (027) 8 72 10

P 30434 S

OCCASION
A VENDRE, cause
doublé emploi ,

Mercedes
190
gnse, expertisee.
Prix à discuter.

Tél. (026) 5 33 78
(après 19 h. 30)

P 65553 5

nichee
de bergers
a 11 e mandi
avec pedigree, pé-
re et mèro dressage
complet chien d'a-
valanche.
S'ad. à Maurice Le-
noir - Chenil des
Alpes - 1837 Chà-
teau d'Oex.
Tél. (029) 4 69 67

P 30508 S
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1100 ce. - 66 CV SAE - 145 km/h. • 7,S à 9 III. 100 km.

Distributeur officici :

Garage d&_ Deux Collines - SION - A. Frass - Tel. (027) 2 14 91
P 367 S

Eie trouve
maintenant
place à la i

cuisine ou ala
salle de bain

car elle est à peine plus large ritable émaillage au feu, sans
qu'un essuie-mains mais con- fixation.
tient AVz kg de linge sec et offre
les avantages uniquesde Miele: TBw JBP •* •¦
automatisme monobouton, 12 |w|| TE &___& Il (£_____
programmesautomatiques,vé- A T JHL __WLyS_àw J3__*̂ L_i^

SION : Reynard, pi. du Midi, Les Rochers Tél. 2 38 23
MARTIGNY : D. Lambercy, av. Gare 29 Tél. 2 28 64
FULLY : Ancay & Carron, Comploir de Fully S.A. Tél. 6 30 18
MONTHEY : Sorella, élecfriciié Tél, '4 21 39
SIERRE : Confort ménager Tél. 5 03 33

P 266 5
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Les Romands de Bàie et Fhomme des cavernes
Les Romands de Baie auront eu le

privilège, en ce début d'année, d'ad-
inirer des vues exceptionnelles de Las-
caux , présentées par M. l'abbé Glory,
auquel la Société .jurassienne d'ému-
lation avait fait appel pour un cycle
de quatre conférences sur l'histoire
de l'art prébistorique. Une assistance
nombreuse put apprécier la maitrise
du conférencier traitant son sujet avec
une aisance et une érudition remar-
quables, assorties d'un humour bien
francais. Préhistorien de renom, l'ab-
bé Glory est attaché à la recherche
scientifique nationale qui l'a charge
des relevés des dessins de Lascaux.

Les peintures et les gravures mises
à jour par les travaux témoignent
d'une technique consommée ; on pen-
se qu'elles datent de 9.000 à 6.000 ans
avant J.-C, mais les premiers balbu-
tiements de l'art se situent vers 30.000
avant J.-C. (alors que l'apparition
de l'homme sur le globe remonterait
à quelque 500.000 ans, au commence-
ment du quaternaire). L'éveil du sen-
timent artistique semble lié au déve-
loppement de la partie préfrontale que1
présente l'homo sapiens.

Curieusement, c'est l'instinct d'imi-
tation qui conduit l'homme du paléo-
Iithique supérienr à reproduire avec
ses doigts dans le Iimon argileux les
griffures que l'ouns des cavernes avait
laissées sur les dures parois de son
antre et qui composaient un étonnant
pèle-méle de traits, mais les disposi-
tions artistiques latentes qui sommeil-
laient chez l'homme le font très vite
dépasser les motifs fournis par l'ani-
mai pour créer des formes personnel-
les et variées qui introduisent déjà la
vie et le mouvement dans le dessin.
De» instruments à deux ou trois dents.
en bois ou en come, remplacent en-
suite les doigts trop sensibles, puis
l'usage du burin de sii ex se répand
de plus en plus et permei de s'atta-
quer à la roche elle-mème qui con-
serve les ceuvres beaucoup mieux que
les surfaces limoneuses. .

Les premiers essais de peinture ap-
paraissent parallèlement aux gravures
et en méme temps qu'elles. Les figu-
ratlons de mains en sont les manifes-
tations les plus anciennes : doigts
écartés. la paume est appliquée sur
la roche, puis retirée après que l'on
ait soufflé de la couleur. Les compo-

sitions plcturales, tout comme les gra-
vures, se trouvent superposées sur les
parois ; l'étude des couches successi-
ves montre qu'aux reproductions de
mains succèdent les premiers dessins
en couleur : simples lignes d'ondula-
tion tracées en jaune, avec plusieurs
doigts simultanément. Les motifs se
compllquent peu à peu et, toujours
à plusieurs lignes, les premiers essais
de figuration animales s'y ajou tent.
Viennent ensuite de fines peintures à
une seule ligne, jaunes, rouges, quel-
quefois noires, qui ne sont plus exé-
cutées avec les doigts, mais au moyen
d'un pinceau. Le style reste linéaire
et met l'accent sur les contours, mais
bientót l'artiste commence à passer

Le monument de St-.Tacques près de
Bàie (gravure d'epoque)

au remplissage des surfaces et à ob-
tenir un certain modelé en variant l'é-
paisseur du trait. La technique est au
point pour animer les parois rocheu-
ses de ces fresques admirablcs qui
témoignent d'un sens évolué de la
composition et dégagen t une prodi-
gieuse impression de vie....

Si l'on sait que toutes les couleurs
employées par les artistes paléolithi-
ques sont à base d'oxydes minéraux,
dérivés du fer ou du manganése, qui
donnent Ics trois couleurs fondamen-
tales (jaune, rouge, noir) avec toutes
leurs nuances intermédiaires, si l'on
peut donner quelques précisions sur
les divers procédés d'application de
la peinture, il est plus difficile de
vouloir « sonder à 20.000 ans de dis-
tance les zones obscures des conscien-
ces » et de rechercher les racines pro-
fondes de l'art. La' théorie de l'art
pour l'art doit étre écartée car . elle
laissé beaucoup de points obscurs, en
particulier la superposition des pein-
tures qu'on retrouve dans toutes les
grottes. Il faut donc chercher une
explication utilitaire qui prenne sa
source dans un sentiment instinctif et
universel ; le sentiment religieux pos-
sedè ces caraotéristiques et nous per-
met de relier l'art et la magie. L'hom-
me préhistorique a conscience de sa
faiblesse en face des forces inconnues
qui régissent le monde et qu'il cherche
à se concllier. La chasse étant au cen-
tre de ses préoccupations, l'animai,
ètre rapide et fort , lui inspire la crain-
te et le respect. Il cherche à obtenir
sa bienveillance ; d'où la représenta-
tion d'un sujet choisi qui devra le
protéger, lui assurer la sante et l'a-
bondance.. Cette théorie, séduisante
par sa logique, d'aiHeurs appuyée sur
des observations ethnographiques sys-
tématiques, explique aussi bien les
peintures des cavernes que l'art mo-
bilier et le port des colliers d'amulet-
tes retrouvés dans les tombes.

Ainsi nos lointaius ancètres auraient
fait de l'art non un moyen d'expres-
sion, mais un rite propre à conjurer
les menaces ,qjii. pesaient sur eux : il
n'en reste pas moins qu 'avec des
moyens infimes, ils sont parvenus à
l'iricómparablc maitrise qui fait notre
émerveillement.

Yvette .follai

Le Marquis de Mirabeau aux Verrières
Au moment où il rencontra Sophie de

Monnier, Honoré-Victor Riqueti, comte de
Mirabeau , n'avait pas encore acquis la
celebrile qui allait , peu après, l'immorta-
liser. On le connaissait seulement pour
son franc-paiier et ses dàmèlés avec sa
famille. Endetté, il venait d'ètre empri-
sonné à l'Ile de Ré, puds à Manosque,
et enfin au Chàteau d'If.

C'est ce jeune vagabond intraitable qui
parvint , gràce à ses ruses, à épouser la
fille du Marquis de Marignane. Mais, à
peine marie, Mirabeau délaissa sa femme.
n lui demanda de l'argent. Il la baittit.
Elle supporta quelque temps sa deplora-
le conduite puis se révolta.

Ce fut la rupture.
Loin de s'attrister, Mirabeau alla cher-

cher des satisfactions ailleurs. Le hasard
le conduisit un jour chez un homme très
influent , le Marquis de Monnier , où il
rencontra son épouse, Sophie, qui portait
une ravissante robe bleue.

La jeune femme était bien malheureuse.
Elle n 'avait , pour tout horizon , que les
murs pàles de sa chambre. Son mari lui
interdisait les salons, les réunions publi-
ques et condamnait sa porte à tous les
jeunes gens du pays. Mirabeau , c'était
autre chose ! Le vieux marquis le trouvait
trop laid pour plaire à une jeune femme
De plus , il le oroyait trop épris de sa
je une marquise pour se permettre un
écart... « Puisque mon épouse reclame de
la compagnie », dut se dire le vieux mar-
quis « donnons-lui ce vieux rustre... »

Il favorisa mème les entrevues. Mal lui
en prit. Un soir, Sophie demanda à se
faire accompagner par Mirabeau. Ils se
rendirent chez une lingère chez qui Mira-
beau avait loué une gargonnière.

Deux jour s plus tard , Sophie rentrait
seule au chàteau. Elle était la maitresse
de celui qui allait devenir le plus grand
orateur de la Revolution.

UNE LIAISON PUBLIQUE QUI FIT
SCANDALE

Leur liaison ne tarda pas à étre rendue
publique , à la suite d'une indiscrétion de
la lingère. Sophie dut subir alors les
foudres de son irascible époux. Affolée.
elle se rendit chez Mirabeau et le supplia
de la conduire quelque part à l'étranger
Mirabeau passa une nuit à réfléchir. puis
vint lui taire part de ses projets :

— Nous nous rendrons d'abord en Suis-
se. Je connais bien le Jura , Neuchàtel et
Genève. Nous y vivrons en paix dans un

pays de paix. Puis nous irons en Hollande.
Deux jours plus tard , clandestinement,

Mirabeau se rendit aux Verrières. Il prit
des contaets avec un aubergiste. De
retour, il envoya un message à Sophie :
a Je vais m'installer aux Verrières, tu m'y
rejoindras ».

Elle répondit : « Oui, je viendrais. »

EN ROUTE POUR LA SUISSE
Mirabeau quitta Lorgues dans la nuit

du 13 au 14 aoùt 1776. Il traversa les
Alpes nigoises, passa par Turin, le Grand-
Saint-Bernard , le Valais, le Pays de Vaud
pour remonter le Val de Travers et s'ins-
tallar aux Verrières. Il descendirt à l'au-
berge du Lion d'Or tenue par un certain
Lambelet. Le lendemain déjà , il confiait
à la femme de l'aubergiste, contre une
forte somme d'argent , un pli pour sa
maitresse.

Mme Lambelet prit aussitòt la route et
s'acquitta fort honnètement de sa tàche.
Malheureusement, la lettre n 'arriva pas
à destination et le marquis de Monnier
put lire : « Si tout cela manquait , je t'en-
lèverais de force à Nans ». Nans était la
maison de campagne de Sophie. Or. cette
lettre constituait la preuve qui allait per-
mettre de condamner Mirabeau , l'année
suivante , pour crime de rapt et de sé-
duction.

Comme Mirabeau n'avait plus de nou-
velles de sa maitresse, il paya deux hom-
mes pour aller en chercher : Cabasson et
Rousselet. Ce dernier réussit à glisser un
message à Mme de Monnier qui, bientót.
se mit en route. déguisée en homme.

Mirabeau l'attendait à la frontière. Ils
restèrent enlacés pendant de Iongues mi-
nutes.

— Je crois bien , avouera Lambelet.
qu 'ils étaient en train de se dévorer. Je
n'ai jamais rien vu de pareil en toute ma
vie.

Mirabeau et Sophie se dirigèrent ensuite
vers une auberge tenue par une dame
Bòle, veuve d'un lieutenant de justice aux
Verrières.

Mme Bóle était absente. Il n 'y avait que
>a fille. A la vue des deux hommes trem-
pés jusqu 'aux os, celle-ci hésita. Elle ne
pouvait imaginer , bien sur, que l'un de>
hommes était , en réalité, une femme.

— Je ne peux pas vous recevoir. dit-elle
timidement , car je suis seule.

Mirabeau dut deviner ce qui la tracas-
eait et la mit au courant de la vérité.

Mlle Bole voulut bien alors accepter de
leur louer une chambre à deux lits.

Le lendemain, la police francaise vint
voir si Mirabeau et Sophie se trouvaient
dans les parages. On lui répondit que non ,
mais on fit entendre aux amants qu'il
valait mieux partir.

Les jours passèrent pourtant.
Mirabeau et Sophie prenaient leurs re-

pas au restaurant, puis s'en allaient dans
la campagne.

Un après-midi, Sophie fit agenouìller
Mirabeau dans une chapelle et lui de-
manda s'il voulait la prendre pour épouse.

-7- Oui, répondit-il.
— Eh bien, je nous déclaré mari et

femme, susurra la jeune marquise.
Mais l'aubergiste revint à la charge :

il fallait partir , car des espions étaient
signalés dans les environs.
PLUTÒT LE SUICIDE QUE LE RETOUR

Sophie avait toujours sur elle un petit
sachet de poison : « S'ils me retrouvent
je me suiciderai. ¦> Mirabeau était du
mème avis : « Plutòt que de la voir partir
je lui brulé la cervelle. et j e me fais
justice après. -

Voulant avoir le coeur net sur ce qui
se passait dans l'entourage du marquis
de Monnier , Mirabeau envoya Roussele.
aux nouvelles. Le rapport fut alarmant.

— On vous recherche, Monsieur. On m'a
mème dit que vous serez pendu si jamai c
on vous retrouve. Quant à vous, Madame
on parie d'une pénitence dans un couvent

Le mème soir , Mirabeau offrit un sou-
per à tous les gens du village et demanda
que Fon joue de l'accordéon pendant toute
la nuit.

DÉPART ET REGRETS
Le véndredi 13 septembre, Mirabeau et

Sophie prirent la route de la Hollande. Ils
arrivèrent à Rotterdam le jeudi 26 sep-
tembre.

Pendant ce temps, le vieux mari tromp.
multipliait ses démarches. Il obtint fina-
lement du roi que des mesures soien:
prises sur le champ pour que Mirabeau
fùt arrèté en Hollande.

Ce qui fut fait.
Comme Sophie était enceinte. elle re-

nonga à son projet de suicide et ali
terminer sa vie dans un couvent.

Quant à Mirabeau , cette séparation < ¦
plongea dans le désespoir.

Maurice Métra!

Cette République de Genève
Je suis en train de lire avec bonheur et saisissement

le récent ouvrage d'Herbert Lilthl : « Le passe présent
— Combats d'idées de Calvin à Rousseau ». Je n'en ai
encore achevé qu'un chapitre : Rousseau le Genevois.
Il a s u f f i  pour me retransporter au coeur des années
fervente s pendant lesquelles on a vingt ans. A ce
moment — la première guerre mondiale avait pr i s
f in  depuis une dizaine d'années et Genève « capitale
du monde » vivati dans l'euphorie de la Sodété des
Nations —, j'étais salsi par la passion de réécrire l'his-
toire de « cette Ecole, cette Église, cette République »,
une histoire enfin digne d'elle et qui aurait dù ètre
un monument , comme celle de J. J. Gauthier. Je la
concevais bergsonienne : un hymne à l'élan vital de ce
petit Etat, mais écrite dans le style de Thucydide, dont
j' annotais une tradudion qui avait pam à Genève, ce
qui me remplissait de fierté. Soir après soir, dans ma
cabine du petti bateau à vapeur — c'était le « Major
Davel », j'étai s le commissaìre —, j'accumulals des notes
dans le cerale lumineux de la lampe à pétrole et le
chant demx de la vapeur qui fusait encore, mèle aux
clapotis que la coque de f e r  rendaU sonores sous les
roues. Pour composer ma teleologìe, tous les ouvrages
m'étaient bons. J e butinais de la Géographie humaine
de Vidal de la Blache à Marx, de Montaigne à Ferrerò
en passant par « L'Homme de Cour » de Gradan. Les
analogies s'accumulaient. J'étais heureux. Et je me
répétais avec délices la conclusion de la préface de« L'Esprit des Lois » : - Quand j' ai vu ce que tant de
grands hommes... ont écrit avant moi, j' ai été dans
l'admiratìon, mais je n'ai pas perdu courage ».

J'étais heureux, mais avec toutes les affres du bon-
heur. Une telle méthode ne pouvai t aboutir qu'à un
rongeant désordre. Plus je  croyais saisir mon objd ,
et plus il s'éloignalt. La désespérance alternait avec
Venthousiasme. Il n'y avait que Thibaudet — rétablìs-
sant à mes yeux l'èquilìbre que la présenc e de Sainte-
Beuve à l'Académie de Lausanne avait rompu — qui
pù, t me tirer d'affaire.  Il habitait alors au cinquième
éitage d'un immeuble de la rue Merle-d'Aubigné. Dé-
barqué parce que l'arrière-automne était venu, je
guettais chaque soir ses fenèt res du trottoir d'en face.
Et quand elles étaient sombres, je montais bravement
et je sonnais. La port e étant demeurèe dose, je redes-
cendais, soulugè. Un soir, cependant, elle s'est ouverte.
Cest indescriptible. Mais depuis ce moment, j' ai su
que Thibaudet était un homme bon. Je ne sais rien
de plus paternel que la manière dont il a dissipa ma
confusimi. Un instant après, dans une pièce où crou-
laient des piles de bouquins, il débouchait une bou-
tdlle (une bonne année, cela va sans dire) et remplis-
sait trois verres. L'un, qui m'ètait destine, était pose
sur un coin de sa table de travail, qu'il avait, d'une
pichenet te sans respect, débarrassée de dernières nou-
veautés déjà mortes. Le second était place sur le
rebord de la fenètr e et le troisième sur une chaise près
de la porte, a Ah ! ce dix-huitième siede genevois
jeun e homme, c'est un monde ! » Et pendant deux
heures d'horloge, allant et venant d'un verre à l'autre,
avec sa voix chaude et cet accent que tant ont aimé.
il m'a donne à moi tout seul, au peti t commissaìre
du petit bateau à vapeur . un cours sur l'histoire de
cette petite patrie au grand moment où, par ses thèmes
et par Jean-Jacqu es, elle est devenue pour le monde
cette « possession à toujours » dont parie Thucydide

C'est quelque temps plus tard , je crois, que parut
dans « L'Europe nouvelle » , où Thibaudet dannati une
chronique hebdomadaire , un article où, à propos d'un
anti-Rousseau d'epoque , « le dtoyen de Caen » (qu 'il
avait déniché on ne sait sous quelles poussières, ou
plutòt dans sa prodigìeuse mémoire), il opposait ce
personnage inexistant à la réalité du « citoyen de
Genève ». Je me dis que s'il n'était pa s mort si tòt.
il aurati probable ment écrit cette histoire dans les
méandres de laquelle je  me suis perdu. Herbert Luthiy a suppléé à sa manière , pas seulement avec sa pers -
picacité , mais aussi avec l'amour que porten e à cett.
République tant d'hommes qui , comme moi, n'en ont
pas la titoyenneté. Peut-ètre ne la juge-t-on bien
et à sa juste mesure — qui est grande —, que da
l'extérieur. Thè Chopa.rd

Théophil. Gauthier



MONTHEY : Aldo Panizzi, Garage du Simplon — MARTIGNY : Bruchez & Matter, Garage City — SION : Mario Gagliardi, Garage du Rhòne — SIERRE : Jos. Nanchen
Garage 13 Etoiles.
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AUTOMOBIUSTES !

Aftention !
La semaine prochaine dans nos vifri-
nea

2 nouvelles «Ford»
13 el 15 CV, mofeur 6 cylindres en V,
4 roues indépendanles, 4 freins à dis-
ques, 4 portes, 5 el 6 places, intérieur
Haute-Couture.

NOS OCCASIONS

Rénovées offrali Livrées

et . ¦ préles à

garanlies JC-Xtrs L. l'expertise

CREDIT FACILE
GRAND CHOIX

1 VW 1300, 5.000 km. 1966
1 FORD Corsair 1964
1 ANGLIA 1200 1963
1 FORD Falrlane 1963
1 17 M 1965
1 RENAULT R 4 L 1963
1 OPEL Car-A-Van 1965
1 Corvair, 40.000 km., belle occasion.
1 OPEL Record, 1962, 4 portes.

Véhicules uìilitasres
1 Camion FORD 3 T, avec pont fi:.e,

expertise Fr. 1.900.—
1 Camionnette TAUNUS 1962

Garage Valaisan
Raspar Frères

S I O N
Tel. (027) 2 12 71 ef 2 12 72

Nos vendeurs :
A. PELLISSIER tél. 2 23 39
R. VALMAGGIA lèi. 2 40 30
J. L. BONVIN tél. 8 11 42

Martigny et environs :
A. LOVEY Tél (027) 2 25 67

P 377 S

COLONIE DE VACANCES cher-
che

matériel de cantine
pour 200 enlanfs, tables, bancs,
vaisselle, machines de cuisine,
four, etc, d'occasion en bon
état.

Faire offres écriles sous chiffres
PA 30485 a Publicitas - 1951
Sion.

Occasions O.K.
OPEL RECORD
1964, bianche, impeccable.

OPEL RECORD
1964, Luxe, 4 portes , Irès propre.

OPEL RECORD
1963, parlai! état , prix intéressant.

OPEL CAPITAINE
1962, Luxe, état de neuf.

OPEL KADETT
20.000 km., Irès propre.

S'MCA 1000
1963, mot. neul, prix intéressant.

VW 1500
1963, Irès propre.

FORD ANGLIA
1965, 20.000 km,, état de neuf.

FIAT 1100
1961 , 37.000 km., impeccable.

Garantie et faci l i tés de paiement.

S'adresser au

GARAGE DE L'OUEST — SION
Téléphone (027) 2 22 62 P 374 S

A D E C O U P E R

Pour le SERVICE-CANDY machines à laver
RAPIDEMENT ET SOIGNE, seule adresse :

ATELIER ELECTRO-MECANIQUE
H. NIEMEYER . CHATEAUNEUF-CONTHEY . Tél. (027) 8 16 02

Demandez une démonstration pour la nouvelle machine entièremenf
automatìque 5 kilos

SUPER-A-MATIC : prix sensationnel Fr. 1.250.—
400 frs soni sullisanls à la livraison, solde jusqu'à 18 mois. P $10 S

5 TAPIS
Superbes milieux
moquette 260 x 350
cm., fond rouge,
dessins Chiraz, à
enlever,
port compris,
la pièce

Fr. 190.—
Envoi contre rem-
boursemenl. Argenl
remboursé en cas
de non-convenance

G. KURTH
1038 BERCHER
Tél. (021) 81 82 19

P 1673 L

poussette
neuve.
Royal Erkkra.

Tel. (027) 4 26 32

P 29972 S

DIABLES
charge 300 kg.

dès Fr. 92.—

TOUT pour la ma-
nutenlion.

SYMAT S. A.
1400 Yverdon

Tél. (024) 2 77 77

P 420-7 E
A VENDRE
volture

Austin 850
conlrimann, mod.
1965, avec plusieurs
accessoires.

Garage Centre au-
tomobile, W. & U,
THELER, route de
Bramois , Sion.
Tél. 027 / 2 48 48.

P17543 S

volture
Mercédès
mod. 1957 Benzine
comp lètement revi-
sée.

Ecrire sous chiffres
PB 51689 à Publici-
tas - 1951 Sion.

Citroen
2 CV
mod.. 1961.
Fr. 1400.—-,
Tél. (027) 2 26 16

P 17568 S
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: L'OCCASION SURE \
; GARAGE DU MORO S.A. \
[ S I O N  Tél. (027) 2 34 44 <

! 1 TAUNUS 17 M 1964 J
; OPEL Car-A-Van 1960 <
» R 4 Luxe 1963 <
' R 8 Luxe 1963 \
, V.W. 1200 1959 <
? 1 ALFA Giulia TI, 21.000 km. 1963 J
J 1 VOLVO 1962 .
. 2 ROVER 2000 1965 J
[ OPEL 1700 1962 <
. PEUGEOT 403, revlsée 1963 <
? LAND-ROVER 1956, 60, 61, 62 <
! CITROEN 2 CV 1960, 1963 <
? Garantie - Facilités de paiemenf. <

l Nos représentants : <

[ R, Valmaggla - Sion (027) 2 53 86 <
• K. Hediger - Saxon (026) 6 24 32 \

; P 373 S J
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Passez à la Coope-
rative du Meublé !
Là, vous trouverez
cet ensemble rem-
bourré pour Fr.

1380.-
Pourquoi payer da-
vantage ?
Comparez attenli-
vemend et avec
soin I
El, à la Coopénali-
ve du Meublé, vous
recevez encore la
ristourne

loop
comme pour cha-
que achat à la Coo-
perative.

COOPERATIVE DU
MEUBLÉ, Lausanne ,
75, rue de Genève
Tél. (021) 25 74 22

/Ìl& re33$9g Sprite ou
Tel. (028) 3 25 48 ft^M BaB-fl-Bl ECCÌSS dep 75941 s Wma/^oc/^ẑw caravan

P 747 Lz

A VENDRE
pour cause de dé-
part

camelie .̂ r̂* ^
R n \l 7\\ &e merveilleuses vacancesnuyQI à moitié prix pour toute
brun, 4 ans, au prix la famille ! •
exceplionnel de Fr. AV6C UIÌ6 tìOUVelle CataVanQ

ON PRENDRAIT

wrspnpp Agence pour le Valais

lorles la ières pour g g rg g g  Cent r i
Renseignemenls au
tél. (026) 8 12 82 MARTIGNY Tél. (026) 2 22 94
dès 19 heures.

P 30503 S P 339 S

Zi
< votre fournisseur spécialisé :
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£ 1920 MARTIGNY .026) 21745
U. bureaux: RUE DE PLAISANQE

VISSERIE - BOULONNERIE - CHEVRON



Paris change de visage
Pour une personne qui ne vit

pas à Paris, et qui y revient après
quelques années, c'est une vérita-
ble surprise de constater les grands
changements qui se sont opérés
dans la capitale et surtout dans sa
banlieue. Un Paris nouveau surg 'ti,
celui de Van 2000.

Passons en revue les projets  en
discussion et les réalisations en
cours.

MA INE - MONTPARNASSE
Le quartier moderne Main e -

Montparnasse est en bonne voie de
rénovation ; quand l'ensemble sera
achevé , il comprendra 1200 loge-
ments ; 8000 bureaux ultra-moder-
nes, 6000 places de parking. On a
toutefois  f a t i  observer que celles-ci
sont bien insuf f ìsantes  pour les
mouvements de circulation qu 'atti-
reront le nouveau quartier et la
nouvelle gare. Celle-ci n'a pas été
reliée commodément pour le mo-
ment à l'ancien mètro, ce qui im-
plique pour les voyageurs des f a t i -
gues supplémentaires. En outre,
l'esthétìque de l' ensemble ne f a t i
pas Vunanimìté. L'immeuble tour
de Montparnasse , le premier à Pa-
ris, dépasse trop au-dessus des mo-
numents et vieilles maisons de la
capitale..

LE NOUVEA U QUARTIER
D'AFFAIRES
Une enorme cité des a f fa i res  s'é-

lève au Rond Point da la Défense
autour du Palais du CNIT. On a
vu grand sur des « terres vierges »
stiuées d'aiHeurs en dehors du pé-
rimètre parisien. Ce pourrait étre
une réussite, comme l' est déjà le
palais lui-mème d' audacieuse ar-
chìtecture bien qu'un peu triste.

RÉNOVATION DE BELLEVILLE
Le Conseil Municipal veut entiè-

rement rénover le quartier popu-
laire des Hauts de Bellevllle où
subsistent 11 000 logements vétus-
tes. Les rues seront élargies, des
espaces verts aménagés, des mai-
sons de jeunes créées ainsi que des
foyer s  de vieillards. La rénovation
porterà sur 30 hectares. Mème opé-
ration envisagée pour le quartier
situé au sud de la place d'Italie.
Des d i f f i c u l t é s  restati à surmonter ,
les adversaires du projet  n'approu-
vant pas le recours à des capitaux

prwes et deplorami la faible part
laissée aux logements « sociaux ».

UN DUR « MORCEAU » :
LES HALLES CENTRALES
Les Hàlles de Paris aux installa-

tions vétustes et peu hygiéniques,
causés d' embouteillages dans la ca-
pitale, doivent disparaitre et un
vaste marche-gare ètre édi f ì é  à
Rungis ; les abattoirs de la Villette
doivent ètre aménagées.

Mais les intérèts privés ont jus-
qu 'ìci retardé le déplacemen t d é f i -
nitif des Halles de Paris, en projet
depuis des décennies...

Notons que l'on achève la Facul-
té des Sciences sur les terraìns de
la Halle aux vins. Deux facultés
vont aussi s'élever, l'une à Villeta-
neuse et l'autre à Nanterre. La
création de cinq grands hópitaux
est prévue d'iti à 1970.

LES GRANDES VOIES
DE CIRCULATION
Pour faciliter la circulation et

éviter la traversée de Paris, on
construit actuellement le boulevard
périphérique que l'on compte ache-
ver en 1970. Dans le sud de Paris,
7 km de voie continue à doublé
circulation sont déjà en service
entre la porte d'Italie et la Porte
de Sèvres. Les 36 km du boulevard
atteindront le pr ix  particulièrement
élevé de 1600 millions de francs en
raison du nombre des ouvrages
d'art.

Le gouvernement veut également
construire une autoroute en partie
souterraine, mais qui dans sa plu s
grande ìongueur utilisera sur la
rive droite les berges et les quais
de la Scine. Cette voie express de
13 km, allant du Pont National au
Pont d'Auteuil , devrait permettre
le passage de 100 000 voitures par
jour pour un trajet de quinze mi-
nutes. L'autoberge de la Scine se-
rait raccordée au boulevard péri-
phérique ainsi qu'aux autoroutes
de l' ouest et du sud-est.

Ce projet , partìellement réalisé ,
provoqué la colere, à notre avis
just i f iée , de tous ceux qui voient
dans les quais de la Scine un des
charmes majeurs de la capitale.
Mais l' automobile a toujours le
dernier mot.

Dans un stade ultérieur, on a
prévu la prolongation à l'intérieur

de Paris des autoroutes de la ra-
gion parisienne déja construites ou
en construction. De la Porte de Ba-
gnolet , on pourrait ainsi gagner la
gare St-Lazare. L'autoroute du sud
serait prolongée jusqu 'à Port-Royal
et celle de Vanves jusqu 'à Mont-
parnasse.

LE METRO EXPRESS
Un mètro express en cours de

construction (10 km) doit relier
Montesson et Saint-Germain ' en
Laye (à l'ouest) à Emerainville et
Boissy St-Léger (à l' est) en traver-
san t tout Paris. Des trains de neuf
wagons rouleront à 90 km à J l'heu-
re se succédant toutes les deux
minutes et demie (coùt : 120 mil-
lions). Il est également question
d'un prolongement du Nord-Sud
dans le Nord vers Domont et Gous-
saìnville. Depuis 1936, on n'avait
construit seulement que 4 km de
métropolitain en plus.

D'importants crédìts ont ete pre- -Mp,
vus pour l'aménagement de vastes
parkìngs près des gares de ban-
lieue et des terminus du Metro,
ceci a f in  de favoriser  l'utilisation
mixte des transports personnels et
collect i fs .  46 000 places de parking
vont ètre ainsi créées aux portes
de Paris et des terraìns acquis , ,
pour en aménager 42 000 autres. Le
problème des aires de stationne-
m.ent ne peut se résoudre que par
d'énormes travaux souterrains, que
la technique moderne peut entre-
prendre mais qui ont l'inconvénient
d'ètre très coùteux. WÉ

En dehors de ces grands travaux, I •
on songe aussi à l'aménagement
d' ensemble de l'agglomération pa-
risienne : de nouvelles divisions
administratives doivent déconges-
tìonner les services parisiens et ac-
croìtre l'e f f icaci té  de l'administra-
tìon : Paris sera un département
autonome dont le p r é f e t  n'aura _P||
plus autorité que sur la seule ca-
pitale ; trois préfectures ont été '"
créées dans la Scine, à Nanterre,
Bobigny et Créteil. Le département ¦
eie Seine et Oise est lui aussi divise
en trois départements : Val d'Oise, 7
Yvelines et Essane.

C'était la première modification ¦ f;•. '_ >
depuis la Revolution au decoupage > ; ;'-.-
territorial de la France. g_f>J

Jean Fergus.

. T  . ..--a .. *

Paris romantique de toujours

Il y a 320 ans, la musique lyrique arrivait en France
m gràce à l'heureuse influence de Mazarin

Le théàtre lyrique italien en France

Qui visite la capitale francaise se
doit, ou plutòt , se devrait , de passer
au moins une soirée à l'Opera. Dans
le décor flamboyant du lieu, flottent
encore les parfums des grands siècles,
du temps où l'opera se faisait le lieu
où Lully, Rameau , Haydn ou Mozart
assistaient à la représenttation de leur
oeuvre. Si le Palais Garnier a été
construit en 1862-1864 par Ch. Garnier,
l'origine du théàtre lyrique national
est à rechercher bien plus avant. En
fait, il nous faudrait remonter à
Mazarin , plus précisément en 1645,
avant les grands troubles politiques
qui créèrent l'epoque de la Fronde
où la régente Anne d'Autriche occu-
pai! le gouvernement frangais en
compagnie de Mazarin. C'est à cette
epoque que. Mazarin manda a Paris
une troupe de comédiens italiens qui
se produisit dans la capitale. La venue
à Paris de cette troupe devait profon-
dément ìnt'luencer l'art musical en
France, puisque dix ans plus tard.
une comédie musicale frangaise est
mise en musique par Michel de la
0;ierre : Le Triomphe de l'Amour
MI . le.. Bergers e; les Bergères. ¦
¦ "esl en son palais du Louvre que le
Rni i-.si.__ta à la première représenta-
tion de l' ec-.vre ly r ique , ceuvre qui

devait marquer le début de ce genre
de spectacle.

On en redemande...
Dès lors, le public t 'it preuve d'un

intérèt tout particulier pour les oeu-
vres lyriques, ne retenant pas son
enthousiasme à l'égard des ceuvres
musicales préseotées sous cette forme.
L'Académie de Musique venait  de
naitre et c'est le 3 mars 1671 que
Pierre Perrin, sur privilège du Roi,
présente « la Pomone », de R. Cambert.
Pierre Perrin ne tint pourtant pas
longtemps les rènes du théàtre lyrique ,
puisque en 1672 déjà , Lully apparais-
sait avec toute l 'influence que lui
offrait sa charge de surintendant de
la musique du Roi , pour prendre en
main l'opera . Depuis, et jusqu 'à sa
mort, il composera la grande majorité
des ceuvres lyriques et choregraphi- fgtW ^»j * .̂
ques du .seni théàtre d'Opera- avec V-jSjjjju .-«" " '¦
« L'Europe Galante », de Campra. Un ^fHSHPlli
voyage merveilleux où l' on parlo de J$p^8||
l'Espagne, de l'Italie, de la Turquie , ¦»* :"%.
et. où la chorégraphie s'installe har- ¦._ »„.w*«
monieusement gràce a des dahseuses
qui remplacent le travesti connu >'_HRSH*9
jusqu 'à cette epoque. C'est ensuite
Rameau qui entre à l'Opera , y pré- paris d'hier
scntant  une bonne dizaine d'ouvrages

qui devaienit lui permettre d affirmer
la richesse de son art qui provoqua
tout d'abord un certain malaise en
France. L'Opera devait survivre en-
suite aux vicissiitudes d'un pays en
pleine crise. Il surmontera toutes les
difficultés et son public, bien établi,
lui est fidèle et vibre toujours davan-
tage aux présentations de concerts
lyriques.

Un certain théàtre forain venu de
Baune.

L'Opera est donc maintenant bien
installé lorsque, en 1714, une brave
dame de Baune obtient ..'autorisation
de donner à son théàtre forain le nom
« d'Opera Comique ». Là encore, une
nouvelle étape est franchie dans l'his-
toire de la musique lyrique en France
et l'opera comique, qui fut congu sur
deg traitaux de foire, trouvait lui
aussi sa conséeration parisienne. Dau-
vergne, Pergolèse marquèrent' cette
première epoque. Néanmoins, l'opera
comique connut quelques difficultés
et n 'atteint à la conséeration véritable
que le jour où , en 1762, sa troupe se
voit obligée, sur ordre de sa Majesté
le Roi , de se joindre à celle de la
Comédie Italienne. A l'angle de la rue
Favard et de la Rue Marivaux, la
Salle Favart est prète à accueillir la
troupe de l'Opera comique. Gossec
avec « Sabinus », Gluck, avec « Iphi-
génie » succèdent aux créations de
Monsigny, Philidor et Gréty, permet

tant ainsi à l'opera comiique de pren- Garnier construit le theatre national
dre une véritable signification. Lors- de musique lyrique.
que Gluck présente à l'Académie En 1874, le public parisien applaudii
royale de Musique une sèrie de tra- à la construction terminée de l'Acadé-
gédies lyriques, les administrateurs de
Picini s'enflamment ; un duel éclate,
qui n'empèche pas Gossec et ses amis
du « théàtre d'en ìace » de glàner
facilement les applaudissements d'un
public fidèle. La Revolution va d'ail-
leurs donner à Gossec le triomphe de
son art de « démystification ». Il fait
tomber le masque et donne aux cos-
tumes leur authenticité.

Le théàtre frangais était né, et,
succès ou échecs marquèrent la vie de
cette institution. On y trouvera Mo-
zart avec la « Flùte Enchantée », la
« Création du Monde », de Haydn. La
Sylphide obtient un magnifique suc-
cès et « Aladin et la Lampe Merveil-
leuse » tombe bien à propos au
moment où le gaz d'éclairage est à sa
place dans le nouvel opera de la Rue
Pelletier. Au Comique, on continue à
jouer l'ancien répertoire et la seconde
salle Favart accueille ses premiers
spectateurs en 1840. Il faudrait main-
tenant citer tous ceux qui firent les
grandes heures de l'Opera (Verdi,
Gounod, etc), mais nous arrètons là
cet historique de la naissance et de la
jeunesse de la musique lyrique en
France pour nous pencher un instant
sur le bàtiment de l'Opera : Le Palais
Garnier.

t't d'aujourd 'hui .

mie nationale de Musique et de Danse.
Cent ans nous separerai donc de cette
réalisation gigaratesque qui occupé
plus de mètres carrés que la place
carrée du Louvre. D'importants tra-
vaux sont entrepris, cent ans après
pour « corriger du temps le réparable
outrage ». Réparable, oui, puisque les
ors et les marbres étincellent, puis-
que l'escalier d'honneur (où malheu-
reusement l'on est obligé d'écraser son
mégot à terre faute de cendrier à la
première marche 1) garde toute sa
majesté, et que l'Apollon qui sur-
monte l'édifioe à 82 mètres est vù
par l'ceil du touriste au travers du
télé-objectif . Faust a connu depuis
longtemps sa 2 OOOe représentation,
Mignon également, et c'est toujooirs
avec autant de difficultés que l'on
obtient des places pour Carmen dont
nous n 'oublierons pas la magistrale
interprétation de 1959 avec Victoria
de Los Angeles, Nicolai' Gedda, Jea-
nine Michaud , sous la direction de
Sir Thomas Beechan. L'Opera de Paris
est toujours le « théàtre des mer-
veilles » où la musique éclate de tous
ses feux dans l'écrin d'or de sa
royale salle où se découpe le rideau
qui nous fait frissonner d'émotion à
chaque lever.

F. George

,„_.,



BUFFET DE LA GA
RE - CHAMOSON
cherche

sommelière
Bon gain assure. -
Congé le dimanche.

Tél. (027) 8 72 22
P 30484 S

Dame
cherche travail
è SION, eventuelle-
ment a domicile.

Ecrire sous chiffres
PB 17558 è Publi-
citas - 1951 Sion.

La Maison METALLEGER S.A., Sierre, cherche
pour son dcpailement machines d'entreprises

UN ELECTRICIEN
EN COURANT FORT

principalement prepose à l'équipement des
machines et des tableaux de coirmi anele.

Poste offrant de bonnes perspeclives de dé-
veloppement .

Semaine de 5 jours.

Prière d'adresser les offres avec curriculum
viae et prétenfions de salaire.

| LA BALOISE VIE
S & LA BALOISE ACCIDENTS

Ì 

Agence generale à SION
cherche pour son service des sinisfres, pour
date à convenir,

| JEUNE EMPLOYÉ
t DE BUREAU
• Nous demandons : •

 ̂
— habile correspondanl pouvant Iravailler de 

9
• manière indépendante après formation. •

S Nous offrons : S

• — place stable avec caisse de retraite, .
9 — travati varie ef intéressant, |
• — semaine de 5 jours, .
V — avantages sociaux étendus. *

! 

Faire offre manuscrife avec curriculum vifae, «
photo, copies de certificats, références et pré- %
tention* de salaire à M. RENE MÉTRAILLER, 2

• agent general, Avenue de la Gare 14 - 1950 J
5 SION. P 30401 S 2
• €
• ____m____m *

NOUS ENGAGEONS une

EMPLOYEE
DE BUREAU

pour les services adminislralils.

Exigences :
nafionalité suisse , diplóme de commerc e, bon-
nes connaissances en langue allemande,

Nous offrons :
bonnes conditions d' engagement ,
travail intéressant el varie.

Les candidate* adresssronl leurs offres de ser-
vice manuscriles accompagnées des cerlili-
cals jusqu 'au 7 mai 1966 à la

DIRECTION D'ARRONDISSEMENT DES TELE-
PHONES - 1950 SION P 655-470 Y

» CHERCHONS pour enlrée immediate %

\ PEINTRE INDUSTRIE j
• Salaire à convenir. 9
.. Caisse de prévoyance sociale , £

» Faire olirei manuscriles à LES CREUSETS SA , "f
Ateliers éleclro-mécani ques - SION. e

» P 30457 S •
(•••••••••• ««••««••• •̂««« •••••• «••««••••• l

ENTREPRISE de distribution d'energ ìe éleclri-
que engagé pour entrée immediate ou à
convenir des

MONTEURS - ELECTRICIENS
pour inslallalions inlérieures.

Les candidali cherchant emploi slable soni
priés d'adresser leurs olfres à la

Sté des Forces Électriques de la Goule
2610 St-lmier

P 172 J .

¥

UN POSTE DANS
L'ORGANISATION EXTERNE
SERVICE A LA CLIENTELE

NOUS CHERCHONS jeune emp loyé ou commercanl
dynamique, désireux d'améliorer sa silualion, pour

fSiià
ÉfN

Nous offrons

Wmm
— le cas échéanl, un comp lément de formation ap-

proprio ; '' '
fi ".'

— la possibilité de développer volre personnalité ; *f&

— des conditions de fravail modernes avec possi-
bilité de gain selon capacilés (revenu minimum
assure) ;

11771:
— des mesures de prévoyance avanlageuses.

«S-O/if'

Nous donnons volontiers d autres rensei gnemenls
i Ai :

sur celle activité interessante.

Ecrivez ou téléphoner à le

WMmyy

M. René BONVIN, Agent general à SIERRE
Tél. (0271 5 11 30 ou 5 11 31 P 30389 S

iSmMlyfmyBfMf' 
¦ f0M 1

' ./ ..-.:.'&£OSf3»fóE_Ì

sommelière
JE CHERCHE CAPE DU MIDI,

RIDDES, cherche

pour calè de stat ion. Bon gain. 001X11110 |ÒrP

Vie de famille. Cong és ré guliers.
Date d'en.rée à convenir. Enlrée tout de sui-
<-' .1 r- r -  r-\ ¦ .1 i ,e - Bon 9a ì n -S aar, au Caie Clair de Lune,
1923 Les Marécotlès. 2. Tel. (027) 8 72 64
Tél. (076) 8 13 40 P 30468 S

P 30481 S

CHERCHE

sommelière
Connaissance des deux services.
Enlrée de suite ou a convenir.
Gros salaire

Faire oflres ou se présenter chez
Jean-Paul Delaloye, Cale-Restau -
rant du Midi - 1917 ARDON
Tél. (027) 8 12 01 P 30282 S

ON CHERCHE

apprentie
ou apprenti

pour la salle.

Tél. (027) 2 20 36 P 1153 S

La FIAT (Suisse) SA., 108 rue
de Lyon 121 1 - Genève, offre
places slables el bien rélribuées
à :

peintres
carrossiers
toliers
mécansciens
éiectriciens

sur automobiles

metteurs au point
mécaniques
manoeuvres
manoeuvres
spécialisés dans mécanique

manoeuvres
spécialisés dans pièces détachées

Nationalilé suisse de prélérence
ou fronlaliers ou étrangers en
possession du permis « C ».
Semaine de 5 jours, fondation
de prévoyance.

Faire offres avec références , se
présenter ou télé phoner à FIAT
(Suisse) S.A. No 44 10 00 - In-
terne 232. P 95846 X

Nous cherchons
pour tout de suite

2 vendeuses
en chaussures

ayant connaissances de la bran-
che,

ou apprenties
Nous vous offrons une place de
confiance et aflendons vos offres.

S'adresser au magasin de

Chaussures Henri LUCON
Grand-Pont • Sion

P33 S

jeune fille 80n,n*e
Entrée immediate.

17 - 18 ans pour apprendre le
service dans joli restaurant toul Cafe de ' Avenue -
neuf. Martigny.

Tél. (026) 2 23 72
Tél. (027) 5 12 85 P 1204 S P 65528 S

NOUS CHERCHONS

SECRET AIRE
pour elfec luer un remp lacemenl de quelques
mois.

Nous demandons :

— personne ayant 2 ou 3 ans de prati que,
sachant Iravailler seule et possédant de
bonnes connaissa nces du francais et de
l'allemand.

Nous offrons :

— fravail varie, ambiance agréable,
— semaine de 5 jours , salaire inléressanl.

Entrée en fonclion :
1er mai 1966.

Faire offre a :

TELEPHONY S.A.
54 route de Lausanne - 1951 SION

P 30452 S

Tea-Room Mocambo à Sierre
cherche

Sommelière
Tel. 027 5 65 39.

P 30149 S

MAISON d'appareils sanilaires
en gros de la place cherche

chauffeur
Entrée immediate ou date à con-

| venir .

Faire offres écrites sous chiffres
PB 30505 à Publicitas - 1951 Sion.

ON CHERCHE

vendeuse
connaissant les langues, dans
magasin d'alimentafion à Zer-
matt. Nourrie, logée. Salaire a
convenir. Entrée immediate.

Karl Schnydrig - Alimentation -
3920 Zermatt - Tèi. (028) 7 78 91

P 75932 S

Menuisiers
Menuisier pour lo pose
et bon memeeuvre
sont cherchés. Place stabje, bon
salaire, étrangers acceptés.

F. Guy-Lugeon - Cossonay Gare
Tél. 87 13 24

Ora 06.423.02 L

Urgent !
ON DEMANDE

une sommelière
Entrée immediate.

S'adresser à Hotel Suisse - Mar-
tigny - Tél. (026) 2 22 77

P 65559 S

ON CHERCHE pour Sion, quar-
tier Nord,

1 femme de ménage
pour fout de suite.

Tél. (027) 2 23 22 P 30482 S

VENDEUSE
Le Bazar Centra l, h Montana,
cherche

vendeuse
ou aide-vendeuse

Place saisonnière ou à l'année.

Ecrire à Charles Zufferey - 3962
Montana. P 30330 S

ON CHERCHE

FILLES
pour aider au ménage

FILLES D'OFFICE
1 GARCON DE MAISON
COAAMIS DE CUISINE
CHEF DE CUISINE

Bons gains, nourris, logos, entrée
tout de suite.

Offres Hotel de l'Aì gle el Café
de Paris - Villeneuve.
Tél. (021) 60 10 04 P 98668 L

POUR CONSEILLER sérieusemenl
une clienlèle établie depuis plu-
sieurs années , pour (aire de nou-
velles prospections et vendre
nos produits de qualité supé-
rieure, NOUS CHERCHONS un

représentant
Iravailleur, applique el cons-
ciencieux , ayant de l'expérience
dans la vente d'articles pour l'in-
dustrie et l'artisanat.

Si voui pouvez donner des preu-
ves de votre réussite constante
dans la représentalion, ayez
l'amabililé d'envoyer le coupon
ci-joinf dùment rempli, sans
commentaires, sous chiffre 1140-
41 à Publicitas SA , 8021 Zurich.

Nous vous répondrons par retour
du courrier.

Nom : 
Prénom : 
Profession : 
Rue : 
Lieu : 
Tél. : 

P 1-140 W



Plusieurs mutations dans le haut
commandement de notre armée

RSCSttSS * &''¦« '̂ ¦~J&U**£teJ/Jx*^A(ÌLj &di£3£*.* r̂Mj ^.. ,̂-~.t- ~. -V_\

de l'Administration » ¦ ¦ • » .<_ ¦ • »
des douanes A propos oe la reduction de b niaiii-c§ ©iivre

BERNE. — Le Conseil federai a
procède aux mutations suivantes dans
le haut commandement de l'armée et
les postes supérieurs de l'administra-
tion militaire :

1. — Comme il a déj à été annoncé,
la démission du colonel divisionnaire
Carlo Fontana, en sa qualité de com-
mandant de la Division de montagne
9, a été acceptée pour le 30 avril. A
cette date, de nouvelles fonctions
seront confiées au colonel division-
naire Fontana.

2. — Le colonel divisionnaire Harald
de Courten , né en 1913, de Sierre, a
été nommé commandant de la Divi-
sion de montagne 9 à partir du ler
mai. Cet officier instructeur est sous-
chef d'état-major fron t du service de
l'état-major general. Il a fait ses étu-
des à Munich et il a obtenu le diplò-
ma d'ingénieur-mécanicien à l'Ecole
polytechnique de cette ville. Après
avoir travaille dans diverses entre-
prises industrielles, il est entré en
1938 au service de la Confédération
comme instructeur de l'artillerie. Le
ler janvier 1958, il a pris le com-
mandement des cours d'état-major en
qualité de ler chef de section à l'état-
major general. La fonction de sous-
chef d'état-major front du service de
l'état-maj or general lui a été confiée
le ler octobre 1961.

3. — Le colonel EMG Robert Stucki,
né en 1914, de Konolfingen, chef de la
section du matèrie! de l'état-maj or
general, succède au colonel division-
naire de Courten en qualité de sous-
chef d'état-majo r front du service de
l'état-major general. Il est promu au
grade de colonel divisionnaire. Le co-
lonel EMG Stucki a frequente les
écoles de Berne et il a poursuivi ses
études à l'Ecole de genie rural et de
topographie de l'EPF, qu'il a ter-
minées en passant avec succès les exa-
mens fédéraux de geometre. Il est
entré en 1940 dans le corps des ins-

tructeurs de l'artillerie et, depuis oc-
tobre 1959, dirige la section du matè-
rie! de l'état-major general. A la trou-
pe, il commandait en dernier lieu le
Régiment d'obusiers 7. Depuis 1965,
il est incorporé à l'état-major general.

4. — Le colonel brigadier Max Gu-
bler, jusqu 'ici chef d'état-major du
groupement de l'instruction, a de-
mandé au Conseil federai d'ètre re-
levé de ses fonctions pour raisons de
sante et de faire valoir ses droits à
la retraite a fin de 1966. Le Conseil
fèdera! a accepté cette domande avec
remerciements pour les services ren-
dus.

Le colonel brigadier est libere de
son incorporation militaire au sein de
l'état-major de l'armée à partir du
30 avril 1966 déjà et est mis à dispo-
sition dès cette date (arti cle 51 de
l'Organisation militaire).

5. — Le colonel Georg Reichlm, ne
en 1917, Schwyz , officier instructeu r
et commandant des écoles d'officiers
à Berne, est nommé en qualité de
chef d'état-major du groupement de
l'instruction avec entrée en fonctions
pour le ler j anvier 1967. Cet officier
a fait ses études à l'Université de
Fribourg, où il a obtenu son doctorat
en droit. Après avoir assume diffé-
rentes fonctions dans les tribunaux et
l'administration, il est entré au début
de 1949 comme instructeur au service
de la Confédération. A partir d'aoùt
1957, il a été envoyé pour deux ans
à l'Ecole de guerre à Paris. Depuis
le ler juillet 1965, il dirige les écoles
d'officiers de Berne. A la troupe, le
colonel Reichlin a assume alternative-
ment des fonctions d'officier d'état-
major general et de commandant de
troupe. Pour l'instant, il commandé le
Régiment d'infanterie de montagne 29.
Par sa nomination , le colonel Reich-
lin est promu simultanément au grade
de colonel brigadier, car il remplace
son prédécesseur dans ses fonctions

au sein de l'état-major de l'armée à
partir du ler mai 1966, alors qu'il le
remplacera dans ses fonctions admi-
nistratives à partir du ler janvier
1967.

BERNE (Ats) — En mars 1966 les
recettes de l'administration des dou-
anes ont atteint 179,5 millions de
francs.

Dans ce montant figurerai 22.8 mil-
lions provenant de l'imposition fiscale
sur le tabac, dont les recettes sont
destinées à couvrir la participation
de la Confédération à l'AVS, ainsi que
37,8 millions provenant des droits de
douane sur les carburants , dont le
60 % est reparti entre les cantons, et
21,2 millions de taxe sur les carburants
destinés à financer à titre complémen-
taire les routes nationales (dès le 15
janvier 1962).

Il reste, ce mois-ci, à la disposition
de la Confédération 111,7 millions, soit
3,5 millions de moins que pour le mois
correspondant de l'année précédente.

Pour les 3 premiers mois de 1966 les
mointants cestant à la disposition de la
Confédération s'élèvemt à 305,4 mil-
lions de francs, ce qui , comparative-
ment à la mème période de l'année
dernière, représente une augmentation
de 7,2 millions.

1 Découverte à Augst d'un tempie romain |
I AUGST — En relation avec la gueur de 130 mètres puis pl us à |
1 construction de la route nationale, l'est, on a découvert les murs, m
1 on vient de faire à Augst, l'an- épais d'un mètre, de la base d'un 1
I cienne Augusta Rauracorum, une édìfice singulier, de form e circi.- i
II 7.0't.t. e.le découverte importante, taire, de 15,20 mètres de diamètre. 1
1 Au bord du Fielenbach , qui mar- Pour le professeur Laur-Belart , H
H que la frontièr e entre les cantons qui dirige les fouilles , cet edifica I
W de Bàie-Villa at d'Argovie etqui doit circulaire serait un tempie romain. È
1 ètre franchi par ^un viaduc , l'Etat Les murs de base auraient porte §|
1 a dù fa ire  l' acquisition d'une im- une estrade cylindrique, sur la- B
1 portante place de terrain. L'on y quelle le tempie aurait été édif ié.
H avait déjà découvert , il y a 60 ans,
H des rastes des murs de la ville , Comme le terrain a été acheté 1
l| ainsi que des installations diver- par l'Etat, les édifices récemment È
m ses. Maintenant , on a degagé l' est découverts pourront ètre conservés H
m du mur de la ville sur une lon- comme curiosités intéressantes.

LAUSANNE (Ats) — Les membres
du Comité centrai espagnol (CCE), des
syndicats chrétiens de la Suisse, réunis
à Lausanne, ont pris connaissance des
dispositions fétlérales concernant une
nouvelle reduction des travailleurs
migrants cn Suisse.

Dans un communiqué, ils déclarent
qu'une felle mesure peut ètre néces-
saire en raison de la nouvelle con-
jon cture économique suisse.

Mais le CCE considère qu 'il n'est pas
normal que, d'une part, du personnel
migrant soit congédié en application
des dispositions fédérales et que, d'au-
tre part , l'on permette la conclusion de
nouveaux contrats de travail pour des
ressortissants résidant encore dans leur
pays.

Le CCE estime qu'il est juste de
donner des garanties de stabilite aux
ouvriers migrants travaillant en Suisse

depuis plusieurs années avant de con-
clure de nouveaux contrats pour des
travailleurs encore dans leur pays.

Il demandé qu'au moment de l'appli-
cation de l'arrété federai il soit tenu
compte spécialement des ouvriers syn-
diqués qui, par leur affiliatici!! à un
mouvement syndical, ont montre leur
désir de s'assimiler aux conditions de
vie en Suisse.

D'autre part, il faudrait également
tenir compte des ouvriers migrants
établis en Suisse avec leur famille et
qui ont créé un foyer dans le pays.

Le CCE demandé aux autorités can-
tonales chargées de l'application de
l'arrété federai de prendre en considé-
ration les aspects humains du pro-
blème et, en particulier, de ne pas per-
mettre aux entreprises de licencier du
personnel occupé actuellement et d'en-
gager simultanément de nouveaux tra-
vailleurs en Espagne ou en Italie.

Berne : centre de vente d objets d'art
BERNE (Ats) — Au cours d'une

conférence, l'antiquaire bernois Juerg
Stuker a parie de Berne, centre inter-
national de ventes aux enchères d'ob-
jets d'art. La ville federale, a-t-il
relevé, se trouve dans ce secteur au
mème niveau que des grandes capi-
tales, comme Londres et Paris. J. Stu-
ker a également évoqué la formation
professionnelle d'un antiquaire. Il a,
à ce propos, cité le cas d'un étudiant,

Jeunes et vieux proposenf

Diablerefs s'impose !

preparant sa maturité , qui travasila ,
tout d'abord , comme simple collabora-
teur d'un antiquaire , pour devenir ,
avec le temps, l'un des plus grands
spécialistes internationaux dains le do-
maine des objets d'art en argent . M.
Stuker a, enfin, parie de l'importance
financière des ventes aux enchères et
des fluctuations qu'elles enregistrent ,
à la suite, souvent, d'événements inter-
nationaux comme la revolution hon-
groise et la crise de Cuba.

MAXIME GORKI ^̂ * Ainuance
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Grand-mère le suivit des yeux , les
sourcils froncés. Elle s'offrit une prise
puis me recommanda d'un ton sevère:

— Ne tourne pas trop autour de
lui , tu entends ! Dieu sait comment il
est, cet homme...

Mais j'étais de nouveau attiré par
lui. J'avais remarque l'expression bou-
leversée de son visage quand il avait
dit : « Je suis terriblement seul ». Ces
mots trouvaient un écho en moi , me
touchaient au cceur. Je partis a la re-
cherche de Bonne-Affaire.

De la cour. je jetai par la fenètre
un regard dans sa chambre : elle
était vide et ressemblait à un débar-
ras où l'on aurait entassé à la hàte ,
en désordre, toutes sortes d'objets
inutile s. aussi inutiles et bizarres que
leur propriétaire. J'allai dans le jar-
din et là. j' apercus Bonne-Affaire.
Pile en deux , les coudes sur les ge-
noux et les mains à la nuque , il était
assis inconfortablement au bout d'une
poutre à demi consumée. Cette poutre
était enfoncée dans la terre et seule
son extrémité calcinée et luisante se
dressait au-dessus des absinthes des-
séchées. des orties et des bardanes.
De le voir dans une position aussi
incommode me le rendit plus sympa-
thique encore.

Etat des routes
BERNE — Le TCS et l'ACS com-

muniquent véndredi matin que les cols
suivants sont fermés actuellement :
Albula , Bernina , Flueela , Furka , Grim-
sel, Granid-St-Bernard, Klausen , Luk-
manier, Oberalp, San Bernardino,
Saint-Gothard , Simplon, Susten et
Umbrail . Tous les autres cols et routes,
y compris l'accès au tunnel du Grand-
St-Bernard sont ouverts et normale-
ment praticables.

Il fut long à me remarquer ; ses
yeux de hibou fixaient quelque chose
au loin. Soudain , il me demanda d'un
air contrarie :

— Tu viens me chercher ?
— Non.
— Alors ?
— Je viens comme ca...
Il enleva ses lunettes , les essuya

avec son mouchoir couvert de tàches
rouges et noires , et me dit :

— Eh bien ! viens ici.
Quand je fus installé à coté de lui ,

il me prit par les épaules et me serra
contre lui.

— Ne bouge pas. Nous allons rester
assis sans parler. Tu veux bien ? Voi-
là. Tu es tétu. hein ?

— Oui.
— Bonne afafire !
Nous restàmes longtemps silencieux.

La soirée était calme et douce. C'était
une de ces mélancoliques soirées de
l'été de la Saint-Martin où l'on voit
la nature s'appauvrir d'heure en heu-
re et se faner en prenant mille tein-
tes différentes ; la terre a fini d'exha-
ler les parfums capiteux de l'été et
ne respire plus qu 'une froide humi-
dito ; l'air est étrangement transpa-
rent et , dans le ciel rougeàtre. le voi
rapide des choucas affaire? inspiri-
des pensées tristes. Tout se tait. Le

Condamnation
d'un ancien juge

d'insirucìion
COIRE (Ats) — Le Tribunal des

Grisons a condamné , lors de la session
d'avril , un ancien juge d'inste-uction.
reconnu coupable d'abus de confiance
répété et continu, à 12 mois :de prison.
Il lui a toutefois aoeordé le bénéfice
du sursis, pendant cinq ans.

Le condamné fut , du ler février 1961
à juillet 1965, juge d'instruction et il
fut relevé de ses fonctions le ler
décembre 1965, ses délits ayant été
démontrés. En sa qualité de juge d'ins-
truction , dans plusieurs procès correc-
tionnels, il avait gardé pour lui les
amendes versées par les condamnés ,
au lieu de les remettre à la compta-
bilité de l'Etat. Il a commis ainsi des
abus de confiance pour une somme
allant de 6000 à 10 000 francs.
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plus léger bruit , le fròlement d'un
oiseau ou d'une feuille qui tómbe,
résonne étrangement et vous fait tres-
saillir ; puis c'est à nouveau l'immobi-
lité ; le silence qui étreint toute la
terre emplit aussi la poitrine.

En ces instants naissent les pensées
les plus pures, les plus délicates,
mais elles sont ténues,, transparentes
comme des fils de la Vierge, et les
mots ne sauraient les exprimer. Elles
brillent un instant et disparaissent
aussitòt comme des etoiles filantes ; à
la fois douces et tremblantes, elles
emplissent l'àme d'une tris tesse indé-
finissable qui la brulé. Alors l'àme
bouillonne et , pareille à un metal en
fusion , prend peu à peu sa forme de-
finitive ; ainsi se fagonne son véri-
table visage.

J'étais serre contre le flane tiède
de Bonne-Affaire et nous regardions
le ciel rouge à travers les branches
noires des pommiers ; je suivais des
yeux le voi anime des linottes. je
voyais les chardonnerets déchiqueter
les tètes des bardanes sèches pour en
extraire les graines àcres. Venus des
champs. des nuages bleus , duveteux.
bordés de pourpre , s'approchaient; au-
dessous, des corbeaux volaient lourde-
ment vers le cimetière où se trou-
vaient leurs nids. C'était beau et, je
ne sais pourquoi , tout me paraissait
plus compréhensible et plus proche
qu 'à l'ordinaire.

Parfois mon compagnon soupirait
profondément et me demandait :

— C est magnifique. n 'est-ce pas.
mon petit ? Tu vois... Tu ne sens pa=
l'humidité , tu n 'as pas froid ?

Le ciel devint sombre ; autour di
nous. tout pnru t s'épaissir , se gorgei
de ténèbres humides. Bonne-Affaire
me dit :

Les tìmbres de la Fète nationale « Pro Patria »

Le ler jum . prochain, cinq Mmbres commémoratifs de la Fète nationale seront
émis dans la sèrie « Pro Patria 1966 ». Le timbro de 5 cts esit réserve au
portrait de l'écrivain Heinrich Federer, aJors que les autres timbres font partie
de la sèrie « Art et artisanat » ; ils montrent des caissons du magnifique
plafond de l'église romane de Zillis, dans les Grisons. Un timbro special de
20 cts sera émis en mème temps : il est dédié à la « Cinqulème Suisse » (à droite),
et porte le symbole des Suisses à l'étranger.

— Allons, c'est assez ! Il faut ren- quelque chose en mordillanit ses lè-
trer... vres rouges ou fredonnaiit d'une voix

Près de la grillo du jardin , il s'ar- trainante, un peu enrouée :
reta et murmura : « O, rose de Saron... »

— C'est une femme admirable, ta — Qu'est-ce que tu fabriques ?
grand-mère. Quel pays étonnant que — Quelque chose, mon garcon.
le nòtre ! , _ Mais quoi ?

Les yeux fermes, en souriant , il re-
cita à voix basse mais très distincte-
ment :

C'est !d son chàtiment.
Il ne devait pas obéir à I' ordre scélé-

rat ,
Ni se maitre à l' abri da la conscience

d'autruì !

— Souviens-toi bien de cela , mon tu as raison...
Petit ! — Tu vois bien ! Et la viande aussi

Et, me poussant doucemenit devant jja via^g aussilui, id me demanda : _. . . . .  '" .
— Sais-tu ecrire ?
— Non.
— Il faut apprendre. Quand tu sau-

ras, note ce que ta grand-mère te
racomte ; cel a te servirà beaucoup...

Bonne-Affaire devint mon ami. A
partir de ce jour. j' entrai chez lui à
ma guise. Je m'asseyais sur une caisse
remplie de chiffons et je pouvais le
regarder travailler . Il fonda.it du
plomb, chauffa i t  du cuivre ; il for-
geait des lames de fer sur une petite
enclume à l' aide d'un léger marteau
dont le manche me plaisait ; il utili-
sait aussi une rape, plusieurs limes,
de rémeri , une scie dont la lame était
fine comme un fil ; il faisait sans ces-
se des pesées sur une bai ance de cui-
vre , très sensible. Il versait dans d'é-
paisses tasses blanches différents M-
quides et les regardait fumer tandis
que la chambre s'emn 1 '-ssall d'une
odeu r ne'-" ' °<- ;"•¦-".u f roncés, il
feuilletait un gros livre, ànonnait

— Ah, vois t̂u, c'est bien difficile
de t'expliquer...

— Grand-pére dit que tu fabriques
peut-ètre de la fausse monnaie.

— Ton grand-pére?... Hum ! Eh
bien ! il dit des bètises ! L'argent,
mon petit, <?a n'a pas d'importance...

— Mads pour payer le pain ?
— C'est vrai, il faut payer le pain,

Iil se mit a rire tout bas avec tant
de gentillesse que j' en fus surpris ;
puis il me chatouilla derrière l'oreille
comme si j'étais un petit chat :

— Impossible de discuter avec toi,
mon ami. A chaque fois, tu me rives
le clou... Nous ferions mieux de nous
taire !

Parfois, il interrompait son travail
et venait s'asseoir à coté de moi. Nous
regardions longtemps par la fenètre
la pluie fine tomber sur les toits et
dans la cour envahie par l'herbe ; les
pommiers se dépouillaient de leurs
feuilles.

Bonne-Affaire était avare de paro-
les, mais celles qu 'il prononcait n 'é-
taient jamais indifférentes. Le plus
souvent, pour attirer mon attention,
il me poussait légèrement du coude et
me designali d'un clin d'oeil ce qu 'il
fallait regarder.

à suivre



ENTREPRISE INDUSTRIELLE
DU BAS-VALAIS

engagerait

un(e) comptable
qualifié (e)

Date d'enlrée~ à convenir.

Faire offre écrile avec curricu-
lum vilae ef prétenfions de sa-
laire à Case Postale 331 - 1951
Sion. P 30461 S

_^______ 
ETUDE D'AVOCAI - NOTAIRE
de la place de Sion cherche

secrétaire
Entrée début juin ou à conve-
nir.

Faire olfres sous chiffres AS.
6608 S Aux Annonces Suisses SA
« ASSA » - 1951 Sion,

P 639 S

ON CHERCHE de suite une bon-
ne

sommelière
el une

aide de maison
Restaurant « Les Touristes » —
Marligny - Tél. (026) 2 26 32

P 30465 S

JEUNE FILLE
sachanl francais , allemand, an-
glais , félé phoniste , sachant un
peu de dacty lographie,

cherche place
à Sion ou environs pour la sai-
son d'élé.

Tél. (026) 2 33 17 (le matin).
P 17530 S

A VENDRE A MIEOE

un appartement
en Irès bon étaf , bonne silua-
lion, 3 chambres, cuisine , salle
de bains , w.c, cave et galetas.

Prix fr. 39.000.—.

Ecrire sous chi f f re P 45442 à Pu-
blicitas - 1951 Sion.

Appartement
Vi4 pièces

loul confort , près du cenfre , so-
leil , verdure, tranquililé. Libre
tout de suife ou a convenir.
Fr. 365.— par mois plus charges

Ecvrire sous chiffre PB 30140 è
Publicitas , 1951 Sion.

î  ̂ w*&$(&^&!&• * "• ¦ P*̂ *"
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NOUS CHERCHONS

Représentant
pour le canto n du Valais.

J

Nous demandons si possible :

— apprentissage de commerce,
— 2 à 3 ans de pratique, de préférence dans la branche

alimenlaire,
— connaissance du Irancais el de l'allemand. -.

Nous offrons :

— sfages de formation el inlroducfion par nos spécialiste*.

Veuillez adresser vos offres à NESTLÉ - Département du
Personnel - Case postale 352 - VEVEY.

P 289 L
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..MERCURE"
cherche pour sa succursale _. Sion, Grand-Ponf 2,
une

apprentie-
vendeuse

Les personnes inléresséés sont priéps d'adresser leur
offre à MERCURE S. A., Service du personnel,
Fellersfr. 15 - 3027 BERNE.

P 544 Y 

REPR ÉS EN T ANT

Usines E'LRO SA

5620 Bremgarten (AG)

capable, avec bonne (ormalion, de langue francaise ,
possédant de très bonnes connaissances de l'alle-
mand, ou Suisse-allemand ayant l'exp érience des
voyages en Suisse romande.

Si le candidai n'a pas une connaissance approlon-
die des sp écialilés de nolre branche, nous pren-
drons soin de le familiariser. Il sera exi gé : capacilé
d'accueil , inlérèl el compróhension des queslions
techni ques.

Nous fabri quons des machines , des appareils , ins-
lallalions el accessoires de haute qualilé el de
grande puissance, pour la pré paralion, l'enfrepo-
sago el le Iransport d'alimenls el malières uti l isées
en Ihérapeulique.

Notre marque est connue el appréciée par les cer-
cles les plus imporlanls de la branche , en Suisse el
à l'étranger.

Les olfres de service , avec cerlilicals el curriculum
vilae, soni a adresser à :

Robert Mandi

APPAREILS POUR GRANDES CUISINES
ET INSTALLATIONS DE CUISSON
Pour le soin de nolre nombreuse clientèle , dans
les branches de l'hótellerie el des restaurants , de la
construction (bureaux d'archileclure el d'ingénieurs)
des instilulions, de l'industrie, des hòpitaux , pour
la préparalion des viandes, des produits alimenlai-
res , ainsi que des établissemenls publics , ceci
dans une région de Suisse romande en pleine voie
de développement , nous cherchons

HOTEL DU RHONE
MARTIGNY
cherche une

sommelière
au couranf des 2
services . Date d'en-
trée à convenir.

Tél. (026) 2 17 17

P 65551 S

DAME
cherche place
pour ménage ou r*-
passagc.

S'adresser _ Mme
Fiore Carmela , Rue
de Conlhey 8, 1950
Sion. (2me éfage).

P 639 4

ON CHERCHE dès
la fin de l'école ,
oelit

berger
de 11 - 13 ans.
Bons soins assurés.

S'adresser à Mme
Vve Antoine Mau-
ris - 1961 La For-
clas d'Hérens.

P 30490 S

sommelière
Debutante accep-
lée. Entrée débul
mai.

Café de la Place -
Sembrancher.
Tél. (026) 8 81 44

P 30488 S

JEUNE HOMME, 5
ans de pratique ,
cherche place com-
me

peintre
en bàtiment

Ferire sous chiffres
PB 17565 à Publici-
tas - 1951 Sion.

sommelière
est demandée pour
un remp lacement
de 15 jours , 3 se-
maines.

Restaurant
« LES GENTIANES »
HAUTE-NENDAZ.

P 30340 S
ON CHERCHE
pour Sion

personne
de confiance
pouvanl tenir le
ménage d'une da-
me àgée. Gage à
convenir.

Tél. (027) 2 25 35
P 30292 S

Café - Restaurant
du Marche, à Aigle
cherche pour le 1er
mai

une
serveuse
pr le service bras-
serie et du restau-
rant.

Tél. (025) 2 21 67

P 98628 L

Jeune homme 16
ans , ayant fait  3 ans
de collè ge , cherche
place a Sion comme

apprenti
auprès de compa-
gie d'assurances.

Ecrire sous chiffre
PB 17517 à Publici-
tas, 1951 Sion

JE CHERCHE
pour loul de suite

i e
pour aider au cale.
Bon gain.

Calè des Message-
ries - Marligny.
Tél, (026) 7 25 66

P 65554 S

IMPORTANTE ENTREPRISE COMMERCIALE DE SION
•ngagerait, pour entrée à convenir,

cn apprenti
de bureau

Le programme d'apprenlissage prévoit des sfages
dans les dilférenls services adminislratifs ef permei
d'acquérir une bonne formation

d'emp loyé de commerce
Faire offres manuscriles avec curriculum vitae sous

, chiffre PB 51685 à Publicitas - 1951 Sion.

i

Quelle FILLE
soriani de l'école
aimerail apprendre
la langue alleman-
de dans une famil-
le catholique du
Valais, avec 2 en-
fanls. Les cours
d'allemand s o n i
payés. Ambiance
familiale assurée, -
La place est libre
pour début juin.
Veuillez s, v. pi,
ecrire à : R. Bider-
bost , Aegertenstr. 1
- 2500 Bienne.

P 4365 U

Maison importante
SION, cherche per-
sonne de confiance
comme

• • •>cuisiniere
experimentée. En-
lrée immediate.
Gage a convenir.

Ecrire sous chiffre
PB 30405 à Publi-
citas , 1951 Sion.

ON CHERCHE une

sommelière
Congé tous les dimanches.

Café du Cheval Blanc - Sion
Tél. (027) 2 18 67 P 30472 S

JE CHERCHE pour entrée de sui-
te ou date à convenir

jeune homme
honnète et consciencieux , sa-
chanl travailler seul

comme mécanicien - autos.

S'adr. au Garage Charly Launaz
à Monthey - Tél. (025) 4 24 53

P 30117 S
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. SIERRE - A vendre

terrain industrie!
de 32.000 m2, en bordure de
roule principale , électr ic i té , eau
sur place.

Ecrire sous chiflre P 45437 à Pu-
blicitas - 1951 Sion.

A VENDRE

salon
de coiffure

pour dames . dans village valai-
san Prix Fr 9.800.—. Af fa i re  irès
intéressante

Faire o t t res  écriles sous ch i t l res
PB 29930 à Publicitas - 1951 Sion.

Jeune fille
aimant les enfant
est demandée pour
aider dans petit
ménage. Nourrie el
logée, jusqu'au 20
juin.

Faire offres à Mme
Ducrey - Residence
B - 3963 Crans -
Sierre.

Tél. (027) 7 26 85

P 30424 S

effeuil
leuses
soni demandées.
Salaire Fr. 700.—.
Dép lacemenfs
payés.

S'adr. G. Écuyer -
La Tour Bertholod -
1095 Lulry.

P 30489 S

ON CHERCHE
a louer

jardin
région des Creu-
sefs - Sion.

S'adr. au bureau du
iournal sous chiffre
465.

A VENDRE
à Conlhey, au pied
du coteau,

VIGNE
terrain à bàtir
2 parchels de 2500
m2 chacun.

Ecrire sous chiffres
PB 17553 à Publi-
cita s - 1951 Sion.

A LOUER
à ST-MAURICF

APPARTEMENT
6 pièces. Tout con-
fort, soleil. Libre de
suife.
Les Terreaux B.
S'adr. : Mme Du-
roux - concierge.

P 35345 L

A LOUER
à SION - Champsec

pre
de 400 toises

Ecrire sous chiffres
PB 17566 à Publi-
citas - 1951 Sion.

ON CHERCHE
à louer pour juillel
un

chalet
ou un

A P P A R T E M E N T
confort , 5 - 6 l i ts ,
rég ion Valais cen-
trai. Prix raisonna-
ble.

Tél. (022) 43 59 46

P 30471 S

A LOUER

au Pelit-Chasseur

appartements
3-4-5 pièces pour
loul de suile ou da-
te à convenir.

Tél. 027 / 2 34 59.

P 29Ó58 S

A VENDRE a Moni
d'Orge sur Sion

1 vigne
terrain à batir
de 1492 m2, zone
VII.

Ecrire sous chiffres
PB 17554 à Publi-
ci tas - 1951 Sion.
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Impressionnant concert de la
fanfare de la brigade fort. 10

L'imposante fanfare de la br . fort . 10 jouait hier soir sur la place Cenfirale (Photos VP)
Macabre découverte

MARTIGNY (SP) — Les fanfares
des régimcnts d'infanterie de Land-
wehr 68 et 88 et celles des bataillons
d'infanterie 1, 2 et 3 se trouvent ac-
tuellement en cours de répétition à
Martigny. Elles étaient réunies hier
au soir pour former ainsi l'imposante
fanfare de la br. fort. 10 qui donna
un brillant concert. Au total , 145 mu-
siciens formaient un immense fer à
cheval sur la place Centrale de Mar-
tigny. A 20 h. 30 précises, après que
la fan fa re  du Rgt. 68, sous la direc-
tion du sergent Carron , s'est pro-
duite . le Sgtm. Renevey annonca tout
le groupe au capitaine Henri Gétaz.
commandant de la fanfare  de la br.
fort. 10.

Des cordes avaient été tendues

pour contenir une foule estimee a
plus d' un millier de personnes.

Sur l'emplacement réserve aux of-
ficiels , nous avons notamrrient remar-
que la présence de S.E. Mgr Lovey.
prévót du Grand-Saint-Bcrnard ; du
colonel brig. Millioud ; du colonel
Francois Gilliard , commandant du
Rgt. 68 ; du soldat Aloys Copt , pré-
sident du Grand Conseil, actuelle-
ment sous les drapeaux ; de M. Pierre
Veuthey, préfet de Martigny ; de Me
Edouard Morand , président de la
ville ; de M. Jean-Maurice Gross.
président du Tribunal de districi de
Martigny ; de M. Marc Morand , an-
cien commandant de la br. 3 ; du
colonel Rod. Tissières ; de M. Pierre

Crettex et du major Wilfried Four-
nier.

La fanfare de là brigade forteresse
10 ouvrit son concert sous la direc-
tion du Sgtm. " Renevey, puis, tour à
tour, les différents chefs des cinq
fanfares prirent la baguette. Le pu-
blic, ravi , put se rendre compte du
degré très poussé de préparation de
nos 'musiciens. . Les productions fu-
rent impeccablement enlevées avec
une discipline, une précision et un
sens musical tout à l'honneur de nos
soldats-musiciens qui sont , on le sait ,
triés sur le volet. Espérons que la
population valaisanne puisse très
bientót apprécier , comme l'ont fait les
Martignerains, hier au soir, un aussi
impeccable concert.

VERSEGERES (FAV). — Jeudi ma-
tin, des passants furent surpris de
découvrir le corps de Mlle Ida Bru-
chez, vers le pont qui enjambe la
Dranse, en dessous du village Les
Places , dans le vai de Bagnes. Mlle
Bruchez qui vivait avec sa mère était
àgée de 53 ans.

Les autorités ont procède à la levée
du corps tandis que la police a ou-
vert une enquéte.

Son enscvelissement aura lieu au
Chàble. aujourd'hui samedi. Nous
prions la famille de croire à l'ex-
pression de nos sincères condoléances.

à%P

Le sgtm Renevey dirige impeccablement la fanfare de la br. fort. 10
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Cours de guitare
FULLY (RT). — Un cours de gui-

tare s'est ouvert à Fully depuis no-
vembre dernier sous la direction de
M. Edwin Copt , guitare solo de l'en-
semble vocal et ins t rumcntal  des
« FRANGINS » déjà très connu et que
beaucoup ont eu l'occasion d'ap-
plaudir. Ce cours compte actuellement
15 élèves soit 10 gargons et 5 filles ,
et se donne le mardi soir jusqu 'à la
fin de l' année scolaire , de manière
à facil i ter  Ics part icipants  qui sont
àgés entro 8 et 14 ans.

Belle ini t iat ive qui ne cesserà de
s'accroitre dans un temps où la gui-
tare est reine et qui donnera peut-
ètre des « Johny » fullierains.

Concert
de la fanfare radicale
SEMBRANCHER (FAV). — C'est ce

soir samedi que la fanfare  radicale
« L'Avenir » donnona son concert an-
nue!, au ccrcle du parti à Sembran-
cher.

Celle sympathique fanfa re  a pré-
paré un programme de choix qui
saura satisfaire les plus exigeant-3.

, .....,... __ -_ __ _

Fully en fleurs
FULLY (Mt). — L'an passe, gràoe à

l'Association des arts et métiers et
commercamts de Fully que prèside M.
Edmond Cotture, un concours fiorai
avait été organisé sur le territoire de
toute la commune.

Vingt-trois parlicipants y avaient
participé, répartis en deux catégori es :
décorations de jardins et décoratians
de balcon. Ce concours fiorai avait  été
examiné par un jury .

Souhaitons que cette année encore,
ce concours sera bien accueiili par la
population et que la participation y
sera encore plus nombreuse.

Prióre de s'inserire chez les mem-
bres du cornile ou au (026) 5 32 39.

Un soldat se blessé
MARTIGNY (FAV). — M. Roland

V'audan , àgé de 37 ans , marie ot do-
micilié à Bruson , effectuait son cours
de répétition dans le vai de Bagnes.

Il a été victime d'une mauvaise
chute et a dù ètre conduit à l'hòpital
de Martigny pour y recevoir des soins.

y  ¦ "¦ ?;¦• ¦ . .. - ; ¦  . - ¦ ¦ .- . - ¦

Concert J.M.S.
Union chorale

de La Tour-de-Peilz
MARTIGNY (FAV) . — Samedi 23

avril , à 20 h. 30, à la salle du collège
Ste-Marie. sous les auspices des Jeu-
nesses musicales, aura lieu un concert
par l'Union chorale de La Tour-de-
Peilz, avec le concours de l'orchestre
de Ribaupierre, sous la direction de
Paul-André Gaillard.

Solistes : Simone Mercier soprano:
Catherine Miheelìc . al to ,  Claude Gaf-
ner, baryton . Klara Mùller , soprano et
Denise Claret . soprano . Au clavecin :
Mmes Winzheimcr et Suzy Moreillon.

Au programme : Concerto grosso cri
sol mineur de Francesco Gemimani ,
Magnif ica t , d'Antonio Vivaldi ; air
« Son tutta duolo », de Alessandro
Scarlatti ; air « Mieux quo l'aube sur
les cimes », extrait de Berenice , de
Hacndcl et Missa brevis K . V. 275. de
Mozart.

Tous les mélomanes de Mart igny et
de la région re voudront manquer un
concent d'une telle qualité.

Le Merdenson charrie toujours
de la boue : route coupée

VOLLÈGES (FAV). — Dans ita jour-
née d'hier, alors que la circulation
routière venait d'ètre rétablie , la rou-
te Sembrancher - Le Chàle a été à
nouveau coupée. En effet le Merdenson
charrie à nouveau des quantités énor-
mes de bone recouvran t la route. La
couche devient tnujours plus considé-
rable et les habitants de la vallèe se

demandent avec angoisse quand cette
situation prendra fin.

On pense que depuis la construction
du barrage, l'eau n'a plus assez de
force pour chasser ces alluvions.

La circulation routière est toujours
détournée par Vollèges. Par chance ,
la ligne de chemin de fer n'a été que
très peu touchée et le trafic ferroviai-
re a pu ètre maintenu. Les travaux
de déhlaiement se poursuivent sans
relàche.

Hier soir, au moment où nous écri-
vions ces lignes . la situation n'avait
guère changé , la rivière continuant à
pousser jusqu'au fond de la vallee
d'énormes quantités de boue et de
pierres.

Il repart déjà
FULLY — Apres cinq ans d apos-

tolat pénible dans sa belle mission
de la Martinique , le RP Armand
Bender revenait en Valais cet hiver
pour savourer un repos bien mérite.
Ce long séjour dans l'ile lointaine
n 'avait en rien altère sa bonne hu-
mour ni son zèie apostolique. Quelle
joie pour nous d'entendre à nouveau
son légendaire rire sonore si commu-
nicatif et ses fines plaisanteries.

Homme de Dieu avant tout , le pére
Bender sacrifia encore ses vacances
au service du Maitre , eeuvrant gaie-
ment dans la paroisse et les écoles
de Chamoson. Ce zèle débordant n 'é-
tait cependant pas du goùt de toute
la population de Fully. Plusieurs
murmuraient : « Le pére Bender . on
le voit à peu près aussi souvent que
durant son séjour à la Martinique ».
Paroissiens de Fully, qui l'aimez tant ,
vous t pouirrez encore l' admirer, l'en-
tendre et l'aider demain , dimanche,
en l'église paroissiale, où il fera son
sermon d'adieu. Soutenu par vos
prières et vos aumònes, le pére Ben-
der repartira plus courageux que ja-
mais pour réaliser là-bas le nouveau
pian quinquennal qu 'il a méthodique-
ment préparé durant son congé.

J.C.

Travaux d'éaouts
SEMBRANCHER (FAV). — Les tra -

vaux pour les égouits du hatneau de
Chamoille. dans le vai de Bagnes.
vomt commencer prochainement.

Notons que sur environ un kilometre
les conduites ralieront le collecteur
centra! d'égouts.

Main dans la porte
BAGNES (FAC). — La petite Mi-

reilile Carron , filile de l'officier d'éta t
civil de Bagnes, a eu la main coincée
dans une porte.

La petite Mireiille a dù .recevoir des
soins chez un médecin de la région.

50 ans de mariage
SEMBRANCHER ( FAV) — Lundi

prochain 25 avril , M. et Mme Cesar
et Marie Roserens auront la joie de
fèter leurs 50 ans de mariage. Ils sont
àgés respectivement de 83 et 84 ans.

Ils seront entourés de leurs trois
fils , de leurs petits-enfants et arrière-
petit-enfant.

M. Cesar Roserens s'est voué prin-
cipalement aux travaux de la terre,
admirablement seconde dans cette tà-
che par son épouse. Il a travaille

également au barrage de la Dixence
et était surtout connu à l'epoque
comme postillon , poste qu 'il occupa
au vai de Bagnes et dans le Haut-
Valais.

Ce serait , nous a-t-on affirmé.  le
dernier postillon du Valais.

Notre photo montre ce sympathique
couple auquel nous souhaitons encore
de nombreuses années de bonheur et
que nous félicitons vivement.

Fète patronale
LOURTIER (FAV). — Aujourd'hhui

samedi 23 avril , le village de Lourtier,
dans le vai de Bagnes, fètera son
patron saint Georges.

Après la gra nd-messe, un cortège
parcourra les rues du village tandis
que les habitants seron t ensuite invi-
tés chez un représentant du Conseiil
communal où leur sera offert l'apé-
ritif.

Avec les fourriers
valaisans

MARTIGNY (ez) — Samedi pro-
chain 23 avril , aura lieu , à Martigny,
une course de patrouille opposant les
fourriers vaudois aux fourriers valai-
sans. L'itinéraire qui se situe dans les
environs de Martigny comprendra plu-
sieurs postes où se dérouleront no-
tamment des tirs et des questionnai-
res. Souhaitons d'ores et déjà un ma-
gnifique succès à cette confrontation.

Basse temperature
moral en hausse

VERBIER (FAV). — Plusieurs com-
pagnies de la brig. moni. 10 qui effec-
tuent leur cours de répétition dans la
vallèe des Dranses ont été surpris par
la neige et surtout le froid.

Mais, malgré ces inconvénients, le
mora] des soldats est excellent et la
plupart d'entre eux logeht dans des
cantonnemenls bien pourvus en mate-
las et couvertures.

St-Maurice
HOTEL DES ALPES

Dimanche 24 avril

à 15 h. et 20 h. 15

S t t w i  D_r̂  /STTHIl i li__m H H Eli ss

des Jeunesses Musicales
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Feuille d'Avis in Valais
Tirage 20 sept. 1960 : 7311 ex, - 20 oct. 1965: 13355 ex.
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SPLENDIDES MAGASINS
à 'vendre dans immeuble neuf

Centra station.
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Ola 06.051.01 L

A VENDRE A SION, dans immeuble de cons-
truction recente, très bonne situation :

1 appartement de 5 pièces
1 appartement de 2 pièces
2 chambres indépendantes
2 garages

Prix fr . 230.000.—. Pour trailer env. 130,000.—.

Ecrire sous chiffre P 45439 à Publicitas , 1951
Sion.
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IMMEUBLES «LAMBERSON» - SIERRE
(propriélé de la Rentenanstalt)

A H  
/««ES*. a m HB _3_S_B9_,

LUULn
' 't ||ft encore de beaux appartements spacieux , tout con-

NST fori, à des prix inléressants.
gr Situation tranquille et ensoleillée, jardin d'agrément
' et jeux d'enfants.

MACHINES A LAVER comprises dans le loyer.

3 à 4 pièces, plus hall, dès Fr. 245.— à Fr. 306.—, charges en plus
(sans augmentations ultérieures). Box de garage Fr. 35.— à disposition.

Premier mois de loyer gratuli

S'adresser à Yvon Albasini, gerani, avenue des Alpes 25 - SIERRE
Tél. (0271 5 14 58 - 5 05 14 P 29778 S
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entreprise miche!
Sierro

Son Service permanent :

AMBULANCE
TAXIS
DEPANNAGE
POMPES FUNEBRES

S I O N
Tél. 027 2 59 59 - 2 54 63
^Parali lous les jours dans le Me-
mento sous « Ambulance »),

P 832 S
ii ——iiiiwiinmiii niimmi nmn mi n 'il l'i'il P I l i ni limi. .hH

A VENDRE

Lancia Fulvia
coupé, 1966, voiture neuve, avec
important rabais.

Lancia Flavia
coupé, 1,8 lit. 1964, étal impec-
cable.

Simca
coupé, 1000, 1964, impeccable.

Echange - Facililés

Tél. (026) 2 26 16 _P 30455 S

Vauxhall Viva Deluxe 90 SI
Construite selon le pnncipe: «mieux
rouler à meilleur compte». 5 places
confortables, moteur-sport 5,38/61 CV,
accélération de 0-100 km/h en moins de
20 secondés, servo-freTns,à disques AV,
avertisseur optique, phares de recul, etc.

Vauxhall Viva Deluxe 90, Fr.7150.-
Vauxhall Viva, dès Fr. 6525.-

Essayez-Ia et vous en serez convaìncu :
aucune autre voiture ne vous offre
autant pour un prix aussi avantageux.

GARAGE LAURENT TSCHOPP, CHIPPIS
Tél. (027) 5 12 99
Distribuleur locai :
Garage Moderne, M. Verasani & Lomazzi, Brig
Tél. (028) 3 12 81

V$_-3__m___ im_3
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GARAGE NEUWERTH & LATTION
ARDON Tél. (027) 8 17 84

A V I S  DE T I R  IP
Des tirs auront lieu comme il sui!

a] avec canon :
1. Lundi 25.4.66 1200-2000

Mardi (év.) 26.4.66 0500-1600
Emplacemcnts des pièces :

Champ illon SW Corbeyrier
Dailly - Morcles.

Région des buts :
Le Grammonl - Les Jumelles - Les
Crosses - Alamon - La Dérotchia -
Croix de la Le - Pie de la Chaumény
Le Grammonl.

2 Lundi 25.4.66 1200-1200
Mardi (év.) 26.4.66 500-1600

Emplacement des pièces :
Dailly - Morcles.

Région des buts :
Cime de l'Est - La Gure - Gagnerie -
Col du Joral (exclu) - Denl du Salan-
do - Le Salanfin - Cocorié - Sur Prète
Fontaine Froide (exclu) - Foillel -
L'Au de Mex - Tète Molle - Cime de
l'Est.

3. Mardi 26.4.66 1200-1900
Jeudi (év.) 28.4.66 0700-1900

Emplacement des pièces :
Savata n - Lavey-Village.
Mardi 26.4.66 1200-2000
Jeudi (év.) 28.4.66 0700-1900

Emplacement des pièces :
Dailly - Morcles.

Région des buts :
Col de Susanfe - Denf de la Chaux -
Pas d'Encel - Denl de Bonavau -
Dent de Barma - Moni Ruah - Tour
Sallière - Col de Susanfe.

4. Mercredi 27.4.66 0700-1900
Jeudi (év.) 28.4.66 0700-1900
Véndredi (év.) 29.4.66 0700-1900

Emplacements des pièces :
Champillon SW Corbeyrier ; région
Les lles - Grande Eau - Le Rhòne
SW Aigle ; Dailly - Morcles.

Région des buts :
Poinle de Bellevue NE Morgins :
Arète de Pré Fleuri - Pt. 1626 - PI.
1742 Culet - La Chaux . PI. 1860 -
Pt, 1703 Grand Crau - Pie de Dreve-
neuse - PI. 1683.0 - Les Sex de la
Vire - PI. 1745 - Combe de Dreve-
neuse - Pt. 1587 - Arète de Pré Fleuri.

5. Lundi 25.4.66 1200-1900
Mardi 26.4.66 1200-1900
Mercredi (év.) 27.4.66 0700-1900

Emplacement des pièces :
Petit-Mont - Bex.

Région des buts :
Le Fahy SW Vérossaz : Le Véla -
Conslanfsène - Guillo - Arpelle - PI.
1728.5 - PI. 1138 - Le Véla.

6. Lundi 25.4.66 1200-1900
Mardi (év.) 26.4.66 0700-1600
Mercredi 27.4.66 0700-1900
Jeudi (év.) 28.4.66 0700-1900

Emplacements des pièces :
Savatan - Lavey-Village ; Daill y -
Morcles.

Région des buls :
DI. de ValereHe - Pie de l'Erse - DI.
de Valére - Créte du Dardeu - Téle
de Chalin (exclu) - Cime de l'Est -
Tète Motte - Pie Fornet - L'Aiguille
- Seintanère - Créte des Jeurs -
Champi - DI. de ValereHe.

b) avec armes pers., grenades à main
el Im. :
Lundi 25.4.66 0500-2200
Mardi 26.4.66 0500-2200
Mercredi 27.4.66 0500-2200
Jeudi 28.4.66 0500-2200

Emplacement des Im. :
Route loreslière rive droile de la
Vièze.

Région des buts :
Chindonne W. Vérossaz - Berlolinge
- Moni Corba - Tière - Gd. Paradis -
DI. de Bonavau - Giélro Devant -
DI. de la Chaux - Haute Cime - Cime
de l'EsI - Téle de Chalin (exclu) -
Df. de Valére - Pie de l'Erse - Dt. de
ValereHe - Chindonne.

e) avec armes d'inf. :
Lundi 25.4.66 0500-2200
Mardi 26.4.66 0500-2200
Mercredi 27.4.66 0500-2200
Jeudi 28.4.66 0500-2200

Région des buts :
Le Fahy SW Vérossaz : Le Véla -
Constanlsène - Guillo - Arpelle - PI.
1728.5 - Pt. 1138 - Le Véla.

Pour de plus amples informalions el pour
les mesures de sécurilé à prendre, le
public est prie de consulter les avis de
lir alfichés dans les communes inléres-
séés.

Le Cd), de la Place d'armes
de Si-Maurice

Tél. (025) 3 61 71

Ola 03.052.01-23 B

viarie
à BRAMOIS, 1050
m2, en plein rap-
port (7me feuille).

S'adr. Jea n Rey -
Garage des Nations
- Sion.
Tél. (027) 2 36 17

P 372 S

un appartement
de 2 chambres, cuisine, w.c,
complètement rénové et meublé,
une grande cave.

Prix Fr. 28.000.-.

Ecrire sous chiffre P 45435 à Pu-
blicitas - 1951 Sion.

bungalow
au bord du lac Léman, compre-
nanf 1 grande pièce de séjour,
3 chambres à coucher, cuisine,
salle de bain.
Libre : mai - juin - septembre.

Tél. (027) 2 57 21
(021) 60 17 06 P 30384 Sverger

de 12.912 m2.

Ecrire sous chiffres
PB 17552 à Publi-
citas - 1951 Sion. chambre meublée

Tout confort.

Libre dès le 1 er mai 1966

750 m2 DE TERRAIN pour villa
au ferminus d une roule gou-
dronnée. Situation particulière-
ment belle et tranquille. Alt. 80C
m. Eau, électricrté sur place.
Eventuellement d'autres ferrains,
Ecrire sous chiffre PB 17541 à
Publicitas - 1951 Sion.

TERRAIN A CONSTRUIRE
pour villas , à vendre par parcelle de 1000
m2 environ ou en bloc de 13.000 m2, avec
possibilité de construire 11 villas, accès sur
route principale, eau, électricifé sur place.

Très jolie situation, vue imprenable.

Prix Ir. 14.— el 12.— le m2.

appartement
1 72, pièce
Libre le ler aoùf.

Ecrire sous chilfrei
PB 17527 à Publi-
citas - 1951 Sion.

P 877 S

ancien wagon des CFF
aménagé en week-end

sur base de cimenf. Conviendraif
auss i pour loger . du personnel.

S'adr. à M, Pierre Barraud, Rue
de Lausanne 32 - 1030 Bussigny.

P 30466 S

2V2 pces
comme appartement
ou comme bureau.

Pour trailer
Tél. (027) 2 19 69

P 30379 S

LAC LEMAN, St-Gingolph

VILLA BUNGALOW
A vendre, situation .magnifi que en bordure
du lac. Construction très recente et moderne ,
tout confort , terrasse sur le lac. Por) pour
bateau, 4 chambres , un living, douche, 2 w.c,
cuisine , garage pour le bateau.

Ecrire sous ch if fre P 45436 à Publicitas - 1951
Sion.

oropriété
d environ 3.000 m2
arborisée en Gol-
den.

Ecrire sous chif fres
PB 17533 à Publici-
tas - 1951 Sion.

PETITE PLANETE
Depuis trois ans que PETITE PLANETE parait , quolidiennement, dans
notre journal, on nous a suggéré, à mainies reprises , de les publìer en
volume.

Pour répondre à ces désirs d'un grand nombre de nos lecteurs , nous
avons fai! un choix des meilleures pages publiées par notre collabo-
rateur « Sirius » et nous les offrons aujourd'hui à ses nombreux lecteurs.

PETITE PLANETE torme un très joli volume de 192 pages, où la bonne
humeur, l'ironie el l'humour courenl en filigrane sous des histoires el
anecdoles glanées dans le monde entier.

Un petit ivre vivant et gai qui fera plaisir à chacun.

Tirage de l'édilion orig inale : 500 exemplaires numérotés de 1 à 500
au formai de 13 x 19 cm.

Prix de vente : Fr. 9.—.

appartement
3 l_  è 4 pces, dan;
petif locali! ou vil-
la.
Ecrire sous chif fres
PB 17537 à Publici.
las - 1951 Sion.

chalet
mi-conlorl, 5 lils,
pour le mois d'aoùl.

Faire offres écriles
s . chilfre PB 30487
à Publicitas - 1951
Sion.

En vente
Librairies

Mussler , rue de Lausanne, Sion
Schmid, Grand-Pont , Sion
Imhof, Grand-Pont, Sion
Vernay, Av. de la Gare, Sion
Pfef.erlé, Grand-Pont, Sion
Librairie catholique, Marligny

Tabacs

Revaz , Av. de la Gare, Sion
Revaz , Grand-Pont , Sion
Dubuis, Grand-Pont , Sion
Philippoz, Somme! du Gd-Pont
Buffet, Rue de la Dixence. Sior
Dumont, Av de la Gare. Sion

; i'i£m$&&0.

abonnez-vous à la

A VENDRE
près d'Aproz
sur Sion

A VENDRE & 3 km,
sur le coteau,

500 de Sion,

A LOUER a SION
à proximilé de la
Gare,

A ENLEVER fou. de suile à St-
Suipice (VD), derrière le terrain
de football, à des conditions
TRES AVANTAGEUSES, un

Ecrire sous chilfre P 45441 à Publicitas, 1951
Sion.

A VENDRE en plai-
ne, enlre Chamo-
son - Ardon, une

COUPLE solvable ,
sans enfant , cher-
che à louer à Sion
ou Vétroz ,

FEUILLE D'AVIS DU VALAIS



Il doit scier du bois dans le salon

M. Vergères et ses ouvriers essaient de dégager le tronc de sapin qui a traverse le salon à quelques centimètres du
lustre. (Photos VP)

La magnifique région des Mayens
de Conthey a vécu un hiver mouve-
menté. Les 8 et 9 février, une terri-
ble avalanche s'abattait sur la région
de Biollaz - Premplaz, entrainant
3000 m3 de rochers et de sapins. Sept
chalets furent emportés et six sérieu-
sement atteints. De la montagne
d'Aire et de Flore, notamment, sur
une distance de 1,5 km., tout fut lit-
téralement pulvérisé. Plus un seul
sapin n'est debout dans ce couloir
menagant.

Les Contheysans manquent actuel-
lement de foin et doivent se rendre
dans les mayens pour s'y approvi-
sionner. A Biollaz, une magnifique
maison bianche se cache derrière
d'énormes éboulis.

Sur la fagade, un bel oiseau dé-
coupé pròne sous des notes musi-
cales : « Le Rossignol ». Sur une pou-
tre, à l'intérieur de ce bàtiment de
16 pièces, une seule phrase sculptée :

L'immeuble « Le Rossignol » enseveli par l'avalanche

« A Biollaz , c'est tous les jours di-
manche » . Maxime ironique s'il en
est, car des morceaux de volets, de
fenètres, de vitres brisées et d'objets
détruits jonchent le plancher. Au
travers de la pièce, à hauteur d'hom-
me et la traversami de part en part :
un tronc de sapin de 5,20 m. et de
38 cm. de diamètre. A quelques centi-
mètres, intact , un superbe lustre hol-
landais se balance tandis qu 'un peu
plus loin , une horloge de 1872 a fallii
ètre réduite en miettes.

Le propriétaire de I'immeuble, M.
Innocent Vergères, vient de constater
le désastre. Une quantité invraisem-
blable d'arbres et de rochers est ve-
nue s'écraser contre son chalet. L'un
de ces arbres, défongant les volets et
fenètres, est venu se fixer , menagant ,
telle une lance, au travers du salon.

Un bahut du XVTIe siècle et une
table valaisanne du siècle passe l'ont
échappé belle. Il n 'en est pas de

meme de la maison dont la fagade
s'est avancée de 20 centimètres. Tous
les murs sont fissurés et le toit est
demolì. On peut peller la neige dans
le corridor et la cuisine. Le chalet
a terriblemen t souffert de l'aventure.

Le propriétaire et les ouvriers ont
dù se résoudre à scier , dans le salon
mème, le tronc de sapin , mauvais in-
trus.

Déjà en 1939, 1952 et 1962, les ava-
lanches ava ient détruit des chalets
dans la région. Avec sagesse, la com-
mune de Conthey que prèside Me
Valentin!, a pris, en assemblée pri-
maire, récemment, la décision d'y
installer des proteetions contre ava-
lanches.

Ainsi, la sérénité sera redonnée à
cette belle région et les propriétaires
pourront y accèder avec sécurité.

Sur près de 150 mètres, la route
est actuellement recouverte sur une
hauteur d'environ 6 mètres par des
rochers et des arbres. Les responsa-
bles du remaniement parcellaire, M.
Joseph Germanier, avocat , et I. Ver-
gères onit entrepri s les démarches né-
cessaires pour ouvrir la route. M.
Vergères et son équipe d'ouvriers
travaillent sans relàche avec de gros
risques, pour dégager les éboulis.

L'avalanche menacera encore du-
rant quelque temps.

A la suite du remaniement parcel-
laire , quelques recours ont été dépo-
sés, de sorte que tous les terrains ne
sont pas disponibles. Chaque proprié-
taire des. anciennes parcelles pourra
retirer cependant son bois à condi-
tion de nettoyer les parcelles.

Si l'avalanche de Biollaz n 'a pas
fait de victimes humaines, elle n'en
demeure pas moins, par son ampleur
et ses dégàts , un fléau qui dispa-
raitra bientót gràce à des mesures
énergiques. VP

Coup" d'oeil sur le petit écran
Je voudrais poser une question

à la Direction des PTT ou des TT:
qu 'on me disc si l'on songe, dans
un avenir plu s ou moins rappro-
ché, à équiper le Valais d'un relais
TV nous permeitan t de capter la
France ?

Si je fais un retour en arrière ,
je constate que nous n'aurions pas
encore la possibilité de recevoir la
Suisse sur nos petits écrans dans
le Centre du Valais sans l'émetteur
de Veysonnaz.

Or, cet émetteur n'a pa s été
construit par les services fèdéraux.
Il a fal la qu'wn prive, M. Michel-
lotti , se langàt dans l' aventure en
pr enant à son compte tous les ris-
ques qu 'elle comportati pour que
nous ai/ons le plai sir de capter les

images retransmises par l 'émetteur i
de la Dól c-

M. Michellotti a fa i t  oeuvre de 1
pi.on.nier. Je doute fort  qu 'on lui |
ai jamais adresse les témoignages E
de reconnaissance auxquels il avait
droit. Comme dans toute ceuvre de
pionnier on récolte davantage de
crìtiques que de compliments , j e  ne
crois pas que M. Michellotti ait f a t i
exception à cette règie g eneral e
du comportement humain.

Bref !.. Aujourd'hui , nous récla-
mons un relais de transmission de
telle sorte que nos « H » sur les
toits captent la France, et plus
tard l'AUemagne et l 'Italie . Per-
sonnellement , je voudrais bien uti -
liser les canaux installés sur mon
poste ... et, si possible , avant de
mourir ! Gégé

Fin des cours d'hiver
è Vieux-Bois

GENÈVE (F). — Les Valaisans qui
se sentent attirés par la profession
hòtelière n'ont, pour menar à bien
leur formation , que le choix pouir la
Suisse romande, enitre l'Ecole hòteliè-
re <ie Lausanne et celle de Vieux-
Bois à Genève.

Chaque année, quelques Valaisans
doivent quitter leur camion où fleuri'i
le tourisme pour s'y rendre. Des voix
autorisées se sont déjà élevées pour
préconiser la fondation chez nous d'u-
ne école semblable.

A l'heure qu'il est cependant, catte
question semble ne pas avoir quitte le
stade du projet.

A Vieux-Bois, viennent de se ter-
miner ces jours les cours d'hiver. Nous
sommes heureux d'apprandre que Mlle
Janine Favre. à Nax, vient de termi-
ner brillamment première ce cours .

Un magnifique prix l'a récompensée
de son travail .

Nous saisissons l'occasion pouir féli-
citer Mlle Favre de son succès et lui
souhaitons bonne chance dans sa car-
rière fuiture.

En dessous de zèro
APROZ (FAV) — Les dangers de

gel nocturne sont encore fréquents
dans notre canton. C'est ainsi que,
dans la nuit de jeudi à véndredi , le
thermomètre est descendu à moins 4
degrés dans la région dAproz et
moins 2 à Saxon.

Il semble que les dégàts ne seraient
pas trop importants et que la pro-
tection ait été efficace.

Championnat valaisan de football de table
SION (Pg). — C'est aujourd'hui sa-

medi et demain dimanche que se dé-
roulera le second Championnat va-
laisan de football de table organisé par
le nouveau riluto de Chàteauneuf-Sion.

De nombreux participants se sont
déjà inserite à ce jour pour ces joutes

prevues a Porut-de-la-Morge, au res-
taurant du Pas-de-Cheville.

Un, championnat annexe se déroule-
ra aussi pour les équipes de l'exltérieuir
du oantonl II promet d'ètre intéressant
surtout après les resultate du Cham-
pionniait suisse de dimanche dernier où
les premiers Valaisans sont classes
4mes (Aotondn-Mounir), puis Smes
(Perrin-Perrin, anciens champions
suisises) , etc. /

Le comité d'organisation prendra
encore les ultimes inscriptions jusqu 'à
aujourd'hui à 16 heures, heure du dé-
buit du Championnat au tél. 8 11 38.

Une planche die prix aussi bien gar-
rii e que diverse récompemsera les meil-
leurs.

En freinant...
ARDON (FAV). — Une collision

s'est produite hier soir aux environs
de 20 h. à Ardon. Deux voitures va-
laisannes roulaiient dans la mème di-
rection , soit celle de Sion, lorsque la
première freina soudain. La seconde,
surprise par la manceuvre, ne put évi-
ter la collision. S'ffl n'y a pas de bles-
sés à déplorer, les dégàts matériels en
revanche sont assez importants.

Les Vétérans de Chippis
SAINT-LÉONARD (FAV). — C'est

demain dimanche que se réuniront à
Saint-Léonard les vétérans de Chip-
pis. Un vin d'honneur leur sera of-
fert après la célébration de la salute
messe. Les vétérans, qui seront entre
300 et 400 à participer à cette fète,
égayeront également le village par un
cortège musical.

Avec la Societe
de développement

ARBAZ (Cr). — Ce soir, à la salle
communale, les membres du comité
de la Société de développement d'Ar-
baz se réuniront.

Le but de la réunion : la répantition
des tàches et l'étaiblissement provi-
soire du budget , en considérant les
moyens financiers dont la société peut
disposar. ¦

9me rencontre
de l'Amicale

Dans le oadre de la rencontre an-
nuelle des fanfares de l'Amicale du
Centre, l'Harmonie municipale de Sion
donnera ce soir samedi un grand con-
cert à Gròne à la salile de gymnasti-
que, sous la direction du professeur
Cécil Rudaz. Au programme figurent
les ceuvres suivantes : Costanza de
Bergamasco, Cavallerie légère de Suip-
pé, Rondo de Huber, Rosamunde de
Schubert, Morgenlied de Benz, Eva-
sion de Dehaye, Dans la Montagne de
Closset (pour hauitbois solo), Balkan-
fieber de Majo , National Emblem de
Bagley. -—

La fète continuerà le dimanche par
un défilé à travers les ruies du viiliage
et un concert sera donne par chaque
société partioipante.

Nous aurons, d'autre part, le plaisir
d'entendre l'« Echo du Vandl-Noir » de
Grandvillard qui est une exceliente
fanfare d'une cinquantadne d'exécu-
tants.

Air-Glaciers et cinema
SION (FAV) — Hier matin, la com-

pagnie Air-Glaciers était appelée à
se rendre à Gex, en France, près de
la frontière, avec un hélicoptère pour
les besoins d'un film.

C'est ainsi que M. Hermann Geiger
se rendit à l'endroit précité avec
l'hélicoptère « Bell ».

Notons que l'acteur principal de ce
film n'est autre que Fernandel.

Grammaire et style
(Suite de la première page)

ffs
II On a parie d'abord d'une « ligne
H de démarcation » en désìgnant la
H ligne f ict iv e que le pape Alexandre

VI f i t  tracci- d'un pale à l'autre
| pour séparer , dans les Indes , les

17 possessions espagnoles des posses -
si sions portugaises.

De 1940 à 1942, « la ligne de de-
ll marcation » designati la frontière
& qui delimitati, en France , la zone
î  occupée par les Allemands et la
I zone libre : « J' ai écrit à une gran-

l de école privée , dans l 'intérieur,
\ en deca de la ligne de démarcation.
ì| naturellement » (Duhamel).

Tous les exemples littéraires
|| qu 'on. trouve montrent le sens pas-
m sif de démarcation : un résultat et
II non une action : a Dans le premier
H pian de la pla ge, le peintre avait
I .su habìtaer les yeux à ne pa s re-
|1 connaìtre de frontière f i xe, de de-
ll marcation absolue, entre la terre
É et l' océan » (Proust). <- ... elle assì-

gnait , comme ligne de démarca-
tion entre les armées, Vancienne

I frontièr e franco-hollandaise d'avant
1 1814 » (Madelin) .

La « démarcation » n'est pa s l'ac-
tion de délimiter mais le signe
(tigna , jalons , etc.) qui séparé net-
tement deux choses : « On volt par
tout ce qui précède , sans qu 'il soit
besoin d' y insister , qu 'aucune li-
gne de démarcation précise, pour
peu qu 'on s'attache aux idées et

» non aux formes, ne séparé une
proposition d'une phrase... » (Bru -
not , La pensée et la langue). Pour
indiquer l'action de délimiter, aussi
bien au sens f igure qu'au sens pro-
pre , on peut employer la péri-

phrase « tracer une li gne de de- h
marcation»: «C' est une arète 8
étrotie, sur laquelle mon esprit se 1
promène. Cette ligne de demarca- |
tion entra l'ètre et le non-étre, je %
m'applique à la tracer partout » f i
(Gide).

Mais pour designer , d' une ma- m
nière generale , l' action de tracer È
les dif férentes  lignes Qui marquent j
un terrain, une route, une place , le jj
mot « marquage » est claì r, de bon- j|
ne formation et en usaga en Fran- 1
ce. L'extensìon de sens du mot est m
tout à fait  normale. On pari e de fi
« marquage » po w nommer « l'ape- '
ration par laquelle on marque des B
animaux, des arbres , des colis, des fmarchandises , des pièces d 'é to f fe , f]
etc. » (Robert).

Nous ne pouvon s terminer cet 1
article sans rendre hommage à un m
de nos anciens professeurs , maitre «
de gymnastique , aussi excellent %
educateur que maitre compétent , I
qui a attiré notre atten tion sur ce \problème. Le goùt de la langue I
soignée et précis e, de la bonne I
langue qu'il exigeait de nous au- ì
trefois , se retrouve chez ce défen-
seur du véritable humanisme dans lì
les traductions d'ouvrages de sport 1
qu'il préparé. Il est réjouissant jde constater que l'art de la gym- ;|
nastique compte encore, comme E
chez les Grecs, des hommes qui ont ¦_._ ¦_
le culte de la beauté en gene rali et I
de la langue en particulier.

En èlargissant la perspectìve ,
nous pouvon s dire que cet homme
est le modèle du véritable educa- I
teur qui, au-delà de sa spedatil e
et à travers elle, vise à former I
l'homme total.

Soirée du Chceur mixte
ST-LEONARD (Rz) — C'est ce soir,

samedi, à 20 h. 30, que le Chceur
mixte de St-Léonard donnera sa soi-
rée annuelle.

Place sous l'experte direction de M.
Pierre Chatton , il rendra hommage à
la mémoire de Charly Martin en
interprétant une dizaine de ses ceu-
vres.

Nul doute que tous les habitants
de St-Léonard et de la région, amis
et sympathisants se donneront ren-
dez-vous à la salle du collège.

Revaccination du bétail
SION (FAV) — Afin d'eviter une

nouvelle recrudescence de fièvre
aphteuse, les autorités valaisannes
ont décrété de nouvelles mesures de
protection , soit la revaccination pre-
ventive à la veille de la montée du
bétail à l'alpage.

De l'avis des éleveurs, nos auto-
rités ont pris une sage décision et
sont à féliciter.

Notons que les autorités neuchàte-
loises ont pris les mèmes disposi-
tions.

Cours pour fromagers
d'alpage

CHÀTEAUNEUF (FAV) — La Sta-
tion cantonale d'industrie lattière de
Chàteauneuf organisé deux cours de
répétition pour fromagers d'alpage. Ils
auront lieu le 3 mai, à 7 h. 30, à la
laiterie d'Orsières et, le 4 mai, à
8 heures, à la laiterie de Chamoson.

D'autre part, comme ces années
précédentes, un concours de fabrica-
tion sera organisé. Des primes et des
diplòmes récompenseront les partici-
pants.

0

La circulation en mars
Total des personnes tuées : 7. -

Aooidents avec blessés : 41. - Total des
personnes blessées : 58. - Accideruts
dégàts matériels : 114. - Total general :
162.

Les viotiimes des aooidents mortels :
4 conduoteurs voitures automobiles,
1 conduoteuir cydomoteur, 1 conduc-
teucr de cycie, 1 piéton (femme).

Les causas das accidente mortels :
1 conducteur voiture, vitesse, 1 con-
duoteur voiture, inobsarvation de la
priorité, 1 conducteur voiture, messe,
1 conducteur volture, défectuosités
techniques, 1 condiuoteur de cydo-
moteur, inatterution d'un chauffeur de
camion, 1 cycliste, inobsarvation de
la priorité, 1 piéton-femme, impru-
dence.



Tourisme : le moment est venu
de « tirer à la méme corde »

SION. — Le tourisme représente
une force économique indiscutable.
C'est pourquoi , aujourd'hui, les pays
qui ont une vocation touristique se
livrent à une concurrence inimagi-
nable.

En été, on assiste de plus en plus à
la descente des gens du Nord vers
le Sud : c'est la ruée vers le soleil el
la mer. L'Espagne, la Grece, l'Italie;
la Yougoslavie et les pays de l'Afri-
que du Nord se disputent une clien-
tèle qu 'ils attirent à grand renfort de
publicité.

En hiver, ce sont les pays alpins
qui jouent leurs atouts . Certaines sta-
tions, qui ont acquis une réputation
internationale extrèmement solide
n'ont pas de souci à se faire. La
clientèle est assurée. Il arrive mème
que, ne trouvant pas à se loger en
montagne, des touristes s'établissenf
dans les hótels de plaine. Pas au potai
de faire montcr sérieusement le taux
des nuitées, certes, mais assez ce-
pendant pour nous obliger à étudier
cette situation et à favoriser mieux
encore l'expansion de notre tourisme
régional en fonction des installations
de remontées mécaniques qui s'y trou-
vent.

Dans son rapport, M. Pierre Moren ,
président de la Société de développe-
ment de Sion , peut noter avec rai-
son : « Chaque année le Valais voi!
augmenter la fréquentation d'hótels el
de chalets de décembre à fin avril et,
d'ici peu de temps, la saison d'hiver
pourra bien devenir la plus impor-
tante. L'évolution qui se dessine est
non seulement souhaitable mais néces-
saire à l'avenir économique de notre
canton ».

Sur le pian des routes, des travaux
d'aménagement et de correction onl
été réalisés. Quand l'autoroute Lau -

sanne-Villeneuve ne sera plus un
rève, le goulet d'étranglement de la
Riviera vaudoise sera supprimé et le
trafic sur le sol valaisan deviendra
plus libre, plus fluide. II servirà notre
tourisme.

Le Rawyl pourrait devenir une por-
te d'aération et de ventilation par la-
quelle entrerait un flot nouveau de
touristes allant du Nord au Sud ou
vice versa. Il importe de ne pas aban-
donner les démarches entreprises à
Berne ou de trouver une formule
adequate qui permette la mise en
chantier de cette liaison routière par
les hauts.

A propos de la ligne du Simplon ,
M. Moren relève que sur le trajet
Vallorbe-Iselle de 214 lari., il sub-
siste encore 38 km. de voie simple, à
savoir les troncons Sion-Granges de
9 km. et Sierre-Viège de 29 km. La
pose complète de la doublé voie a en-
fin été décidée et sera exécutée en
sept étapes dont la dernière est pré-
vue en 1974. Les travaux ont débuté
entre Sierre et Salquenen sur une
ìongueur de 4 km. 200. Le devis pour
cette seule section atteint 9,3 millions.
Il faut compter sur une dépense totale
d'environ 100 millions pour achever
la doublé voie en Valais.

A l'aérodrome, la piste a été portée
de 1500 m. à 2000 mètres. Ainsi les
avions dits « moyens courriers » pour-
ront atterrir à Sion, de mème que les
avions à réaction. On a enregistré
avec satisfaction l'installafion d'un
poste de douane permanent.

La compagnie « GIobe-Air » a ins-
erii notre ville comme tète d'étape
'j our les vols à la demandé (charter),
Les essais semblent ètre concluants.

Avec « Air-Glaciers », la section va-
laisanne de l'Aéro-Club et les vols
Sion-Paris, la capitale du Valais pos-

sedè donc des elements seneux et va-
Iables pour le développement du tou-
risme.

« Sion, carrefour des Alpes », c'est
le slogan qu'il faut répandre dans
toute l'Europe.

En 1965, le tourisme a régressé par
la faute du mauvais temps. Partout
ailleurs, en Suisse, il en fut ainsi.

Il est intéressant de savoir ceci con-
cernant les nuitées : janvier 3218, fé-
vrier 3407, mars 3634, avril 4602, mai
4523, juin 5552, juillet 8497, aoùt
10 973, septembre 7756, octobre. 5825,
novembre 3666 et décembre 3155.

Décembre est donc le mois le plus
faible. L'été nous est favoraj ble. Or,
avec réquipement que nous possédons
dans le Centre sur le pian des remon-
tées mécaniques, il y a un sérieux
effort de propagande à entreprendre.
Mais il est temps d'unir les forces et
d'agir en commun et non plus en
ordre disperse.

Des projets sont a I elude en vue de
coordonner ces efforts et de promou-
voir le tourisme d'hiver. Dans cette
action doivent entrer les hòteliers, les
commercants, les entreprises de trans-
ports par route et par voie des airs,
les sociétés de remontées mécaniques,
les sociétés de développement. Ef
tous doivent comprendre que le mo-
ment est venu de « tirer à la mème
corde ». f.-g. g.

VD contre VD-: de gros dégàts

SION (Pg). — Hier matin sur le coup de 10 heures, une voiture de sport
vaudoisse est entrée en collision avec un camion vaudois qui tournait pour se
rendre devant le bàtiment du Service automobile.

Si l'on ne deploro pas de blessé, les dégàts matériels par contre sont consi-
derata'-« Il semble quo Jes freins du camion n'aient pas fonctionné normale-
mer' (Photo SP)
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Amicale des fanfares conservatrices

Avis officiel
Irriqation de Champsec

CONTHEY Cita). — La iliadition-
nelle amicale des fanfares conserva-
trices chrétiennes-sooiales du districi
de Conthey se déroulera demain di-
manche à Plan-Conthey, l'organisaitiion
de cette manifestation ayant été con-
fiée à la fanfare locale «La Perseve-
rante ».

Le comité d'organisation prèside
par MM. Victor et Louis Vergères a
mis sur pied un programme des plus
intéressants.

Samedi soir déjà , il nous sera per-
mis d'entendre un concert de gala,
donne par la « Lyre » de Monthey.
Place sous la direction du professeur
Roger Dehaye, ce brillami corps de
musique interpreterà . notamment :
« Clatr de Lune », « Paganini fantai-
sie », « West side Story », musique tó-
rte du film du mème nom, « My fair
Lady », « Victoria et son hussard » ,
une operette viennoise, « Désent prelu-
de », « Valses d'aujourd'hui » et « Les
Rhodaraiens ».

Quant au programme de dimanche,
ili debuterà à 12 h. 30 par le rassem-
blement des sociétés ,à la Taverne
eontheysanne où ils entendront l'allo-
cuticxn de bienvenue du président de
la commune, Me André Valenitini, dé-
puté.

Puis, dès 13 h , aura liieu le grand
défilé à travers les nues du village.

Sur la place de l'eie, les participants
entendront le discours du président de
la « Perseverante » et du comité d'or-
ganisation de cette manifestation, M.
Victor Vergères.

Entre autres orateuirs, nous enten-
drons MM. M. Làmpert et W. Loré-
tan, conseillers d'Etat et M. Felix Car-
ruzzo, tandis que M. Jean Gerrnan.er
l'onotiomnera comme major de table.

L'iaprès-midi se poursuivra ensuite
avec le concert des sociétés. Rappelons
encore que le morceau d'ensemble se-
ra « Saxon Festival » de F. Launaz.

Nous fonmulons nos meilleurs voeux
de réussite pour cette journée qui
permet, une fois par année, à des
sociétés partageanit le mème idéal , de
se retrouver pour entreteinir et amé-
liorer toujours plus les liens d'amiitié
qui les unissent.

SION. — Nous informons les inté-
ressés quo la première diisitributior
des bulletins d'eau pour l'irrigatior
des prés de Champsec aura lieu le sa
medi 30 avril à 9 heures à la salle di
café Industrie! rue de Conthye . ;
Sion.

L'Adminis trattori.
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Du changement à l'Ecole de commerce
SION (gii). — Voilà bientót dix ans ,

on parlali, à l'Ecole supérieure de
commerce de jeunes filles , d'une nou-
velle école qui répondrait mieux aux
exigences toujours ci'oissantes... Dix
années d'espoir , d'attente, de promes-
ses non accomplies, sont aujourd'hui
récompensées. L'Ecole de commerce
déménage... Samedi , le mobiliar des
classes s'en ira dans de nouveaux lo-
caux , sis à la rue des CoLlines , tou-
jours dans le quartier scolaire da
Saint-Guérin. Lundi, les élèves feront
la connaissance de leur nouvelle de-
meure. Élles^regretteront sans doute
le pare où, entre deux cours, il faisait
bon rèver... (poimt < de vue...). Mais
l' exiguiité se faisait sentir. Les exa-
mens de diplòme se terminent tantòt.
Aux élèves du cours ménager, il avait
été décide de céder les locaux du
Sacré-Cceur. D'où une certaine fé-
briliité, ces jours-ci.

L'INTERNAT, POUR L'ETE
Il nous faut préciser que seuiles lei

salles de classe se trouveront dans le
nouveau bàtiment du chemim de?
Colline» L'immeuble qui abrkera l'in-
ternai sera vraisemblablement achevé
au cours de cet été, en juillet , peut-
ètre. Si le cadre aura perdu en pitto-
resque, il aura gagné en sérénité cai",

certains jours d'intense circulation. il
n 'étai t pas facile d'étudier, au centre
de l'avenue de la Gare. L'epoque n'est
plus aux romantiques. Il s'agit de fa-
voriser toujours plus l'étude. Et le
silence est bien un élément indispen-
sable, à ce propos.

LE SERVICE SOCIAL
DANS SES MURS

Lorsque l'Ecole de commerce, tout
entière. habitera dans le quartier de
Saint-Guérin, les services sociaux de
la commune de Sion profiteront de
l'ancien immeuble. Ainsi, certains sec-
teurs pourront , camme annoncé pré-
cédemment. s'épanouir. Certes, ils ac-
quièrent une situation qui peut pa-
raitre paradoxaie pour un service
social — le bruit et la foule du cen-
tre — mais ils gagnent le pare.
(En tout paradoxe. se satisfaire de
l' a tout  !) gii

Ravitaiiier une cabane du CAS en compagnie dr 
« Air-Glaciers »

S il est une expérience que nous dé-
sirions tenter, c'est bien celle-là. Et
hier après-midi. nous nous somme.!
rendus, avec le pilote Fermanti Marti-
gnoni . à proximi/té de la cabane des
Vignette.;, plus précisément à l'est
du col de Riedmatten , où l'excellen t
pilote d' « Air-Glaciers » posa le « Pi-
iatus-Porter ». non sans difficultés.

car une couche de neige fraiche d'en-
viron 50 cm. recouvrait toute la ré-
gion. C'eat la saison où le ravita ille-
ment des cabanes bat son plein et tout
est préparé d'avance.

Hier matin , la cabane des Dix regUt
un largage de bois et hier après-midi
la cabane des Vignettes eut droit à
son ravitaillement. Notre photo men-

tre Fernand Martignoni tìéchargean.
sa cargaison . en compagnie du gar-
dien de la cabane. lequel . au moyen
d'une luge. amènera toutes ces prori-
=ions jusqu 'au refuge.

Nous reviendrons prochainemeni
sur ce genre d'opération pour laquel-
le nous avons recu un baptème très
.- .meigé. GB.

Vaccin contre la polio
SAVIÈSE — La deuxieme ingestion

de vaccin contre la poliomyélite par
voie buccale aura lieu pour Savièse
dans la salle de l'Ecole ménagère de
St-Germain, lundi 25 avril 1966, dès
16 heures. Ne doivent se présenter
que les personnes qui ont été vacci-
nées pour la première fois le 3 mars
dernier. Les carnets de vaccination
peuvent ètre retirés au greffe com-
munal à partir du 26 avril 1966.

L'administration communale.

Collision :
dégàts matériels

SION (FAV). — Hier peu avanit 19
heures, une voiture survenant depuis
la route de Wissigen en diredtion de
Sion est entrée en collision avec une
voiture venant en sens inverse et qui
s'était mise eri présélection. For t heu-
reusemenit, on ne déplore pas de bles-
sé mais des dégàts matériels assez
importants.

La police cantonale a procède au
constai d'usage.

Problèmes università.res
SION. — Tel est le titre de la con-

férence publique que presenterà M. le
professeur Pierre-A. Lalive. à l'aula
du collège de Sion , le samedi 30 avril
prochain à 17 heures, dans le cadre
de la Fète centrale de l'Association
des étudiants valaisans.

Celle-ci se fai t un plaisir d'inviter
tous les étudiamts et intéressés à ve-
nir entendre M. Lalive. spécialiste des
questions universitaires et estudiamiti-
nes. Cet exposé permettra à chacun de
prendre conscience et de se faire une
idée précise sur l'importance des pro-
blèmes posés par la réforme de l'en-
seignement supérieur et par l'adapta-
tion de la structure de nos Haules
Écoles aux exigences actuelles.

Distmction
SION (FAV). — Nous apprenons avec

plaisir que M. Miche] C-alpini, fils
d'Henri, de la maison René Nicolas ,
vient de subir avec succès les examen s
imposés pour la maitrise federale de
monteur èleobricien à Lucerne.

Nos sincères félicitations.

GRAIN DE SEI

Fermez la porte !..
— Alors , Ménandre , vous vous

ètes rendu compte que j e  ne vous
disais pas une blague .

— En a f f a i , sur huit jeunes gens
qui sont entrés individuellement
dans l'établissement où nous nous
trouvions un seul a ferme la porte
derrière lui. Sur  quatre jeunes
f i l les , trois d' entre elles en ont fai t
da mème..

— Cela veut dire que les jeunes
gens ne savent plus fermer  les
portes.

— Ca les fat igue !
— On pourrait la -croire. Mais je

pense aussi que c'est une maladie
du siècle , car les adultes ne font
pas mieux, les enfants non plus.
Combien de fo i s  entend-on une
mère de famil le  crier : « Fermez
la porte ! ».

— Les gens ont la mauvaìs e ha-
bitude de Iaisser derrièra aux les
porte s ouvertas où qu'ils aillent,
chez eux, dans un établissement
public , dans les ateliers , dans les
bureaux, partout...

— I l  f au t mettre das écritaaux :
« Fermez la porte ! ». .

— Naif  ! Vous croyez que ces in-
dications serv-ent à quel qu'un. Les
gens ne les voiant pas at mème
s'ils les .trouvant sous leur naz , ma-
chinalament , an sortant, ils laissent
la porte ouverte.

— Il f a u t  le leur rappeler...
— Ca ne sert pa s à grand-chose.

I ls  ferment la porte le jour suivant
et le surlendemain ca reccrmmence:
ils laissent la port e ouverte. On
devrait engager des portiers, les
mettre au service de ceux qui n'ar-
rivent pas à f e rmer  la porte. Ils
payeraient le portier, bien entendu.

—¦ Il y a une autre solution : de-
mandez . exiciez un f r a n e  chaque
f o i s  que quelqu 'un laissé la porte
ouverte.

— Je f e r a i s  fortune.. .
— Ouais ; Le mal est incurable.

Il est à croire que las gens n'ont
pa s de cortes chez eux.

— I l s  an ont mais les laissent
ouvertes.

— Comment faire entrar dans le
bonnat ries incurables qu 'une porte
est fai te  nonir ètra f e rmée  ?

— Je  crois. mon cher . qua nous
perdon s notre temps.

Landre

Succes universitaire
SION (FAV). — C'est avec plaisir

que nou3 apprenons que Mlle Marie-
Josèphe Demanéga vient de subir avec
succès le deuxieme propédeulique en
pharmacie à Funiversité de Berne.

Fàcheux coup de come
NENDAZ (FAV) _ Alors qu 'il pe-

netrai! dans son étable en compagnie
de M. Georges Brunner , vétérinaire
à Sion . M. Germain Locher , de Nen-
daz. a recu un coup de come dans
i'ceil.

Le malheureux a aussitòt recu des
soins et l'on craint mème pour son
ceil.
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Assemblée des Jeunesses radicales sierroises t Josephine savioz
SIERRE (FAV). — Hier soir vén-

dred i, se tenait à l'hotel Bellevu e, l'as-
semblée des Jeunesses radicales sier-
roises sous la présidence de M, Jean-
Francois Waser.

Il salua la présence de MM . Hag-
man , Gard. Meyer et Berguerand ,
conseillers Elie Zwissig, présiden t et
Mas.-erey. membre d'honneur . Guy
Zwissig, vice-président du parti radi-
cai valaisan et excusa l'absence de M.
de Chastonay, président de la Bour-
geoisie.

Un diplòme d'honneu r a été remi's à
M. Masserey et de vives féliciitaitions

alilèrent à l'adresse de M. Elie Zwis-
sig pour son 75me anniversaire.

Les participants furemt ans»ulte in-
vités à une sympathique séance ci-
némaitographìque.

Ont pris la parole au cours de eette
assemblée : MM. Berguerand et Guy
Zwissig, de mème que M. Robert Zuf-
ferey en sa qualité de réviseur de
comptes.

Fructueuse assemblée dont le bui
essential était de resiserrer les liens
d'amitié qui unissent tous les mem-
bres inscrits au parti radica] sierrois.

SIERRE (FAV). — Hier matin est
décédée Mme Josephine Savioz, pen-
sionnaire à l'asile Saint-Joseph.

La defunte était àgée de 79 ans.
Elle sera ensevelie à Vissoie diman-
che à 11 heures.

Nous prions la parente de croire à
l'expression de nos sincères condo-
léances.

Festival de musique
MIEGE (FAV). — C'est aux 30 avril

et ler mai qu 'a été fixé le 14e petit
festival de musique des coratrées de
Sierre. Ce festival réunira les sociétés
de musique suivantes : l'Union de
Venthòne , le Cor des Alpes de Mon-
tana , la Cecilia de Chermignon, l'Echo
des Bois de Montana-Crans , la Con-
cordia de Miège et une société invi-
tée, la Fanfare municipale de Chip -
pis. Un grand bai est prévu le samedi
dès 20 heures et le dimanche dès 18
heures . Le défilé des sociétés est pré-
vu le dimanche, dès 13 h. 30. Sou-
haitons beaucoup de soleil au 14e petit
festival de musique des contrées de
Sierre.

Assemblee generale
VISSOIE (Wz) — C'est aujourd'hui

23 avril que la Caisse de crédit mu-
tuel de Vissoie tiendra ses assises
annuelles. La réunion a lieu à la
salle communale de Vissoie. L'assem-
blée sera présidée par M. Euchariste
Massy. Au cours de cette réunion
dont le début est fixé à 20 heures
M. Rémy Theytaz , président de la
commune d'Ayer et député , prendra
la parole.

im
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Pour volre promenade dominicale, prenez la ROUTE DES FRUITS el
venez degustar une

RÀCLFTTF !par,ir de
Un v b L  I l_t__ deux personnel

au CAPE - RESTAURANT DE LA POSTE - FULLY
Tel. (026) 5 36 15

Nolre spécialilé : FONDUE ORIENTALE P 1140 S

CAFE-SNACK
« BLANCHE-NEIGE

Les Mayens de Lens, Crans
Où l'on boi! le meilleur café
avec ses lameuses fondile*, as-
sielles valaisannes el toute la
pelile reslaurallon. Vue magni-
fi que sur la Vallèe du Rhòne.

Famille Gilbert Mudry
Tél. (027) 7 14 66
Ferme le mercredi
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PROCHA'INEMENT

i

Mise a I enquéte
publique

L'Administratlon communale de
Chippis met à l'enquète publique la
demandé formulée par M. C. Rossier-
Tschopp, tendant à la pose d'une ci-
terne à mazouit . dans son nouvel im-
meuble sis sur la parcel le No 471.

Les observations éventuelles à ren-
contre de ceibe demandé sont à for-
mular auprès du Greffe municipal
jusqu 'au 3 mai 1966.

L'Administration communale.
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Première communion
NENDAZ (Fr) — La première com-

munion se déroulera ce dimanche 2
avril à Basse-Nendaz. Un nombre de
premiers communiants recevront ce
Sacrement.

Deux assemb ees
NENDAZ (Fr) — Deux assemblees

se tiendront , ce dimanche 24 , à Basse-
Nendaz : la première, celle de l'Asso-
ciation d'irrigation des champs de la
région , et la seconde, celle du Syndi-
cat des producteurs de fruits et lé-
gumes.

a m_h_ _t_m
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Assemblée generale
SIERRE (FAV). — Véndredi pro-

chain 29 avril se tiendra à l'hotel Ter-
minus, dès 20 h. 30, l'assemblée ge-
nerale de la Société de développement
du districi de Sierre.

A cette occasion, les participants
pourront entendre une conférence sur
l'expansion touristique de Zinai.

Vieux papiers...
SIERRE (FAV). — C'est aujourd'hui

samedi 23 avril que les éclaireurs sier-
rois procèderont à un grand ramas-
sage de vieux papiers. Il s'effectuera
en deux étapes.

Aujourd'hui , ils sillonneront les
quartiers suiva.nts : Sous-Géronde,
Glarey, Muraz , Zervettaz, Riondaz ,
Bursuat et La Soie.

Les ménagères profiteront certaine-
ment de cette aubaine pour se débar-
rasser des papiers eneombrants.

Collision frontale

La rénovation va se poursuivre

Les abricotiers
ont souffert du gel

CRANS (FAV). — Une collision
frontale s'est produite hier après-midi
à 15 h., au croisement du Pas-de-
l'Ours, à proximilé de l'hotel de
l'Etrier , entre une voiture valaisanne
conduite par M. Camille Briguet, 27
ans, chauffeur , de Lens, et une auto-
mobile bàloise pilotée par M. Ernest
Haseneohler, àgé de 59 ans, garagiste,
domicilié à Diestal. Ce dernier était
aocompagné d'une dame. Il souffre de
plaies ouvertes aux mains et aux
pieds, sans gravite, cependant. M.
Brigue, pour sa part , a été touche
au thorax et souffre d'une forte com-
motion. La passagère de M. Haseneoh-
ler ainsi que les deux autres blessés
ont regu les soins du Dr Bonvin. Puis
ils ont regagné leur domicile. Les dé-
gàts matériels des véhicules sont as-
sez importants.

Avis de la commune de Chippis
Nous informons la population de

Chippis qu 'il est strictement interdit ,
depuis le 15 avril 1966, de traverser
toutes les propriétés.

Nous vous rappelons, par la mème
occasion, la nécessité de maintenir les
fontaines publiques dans un état de
propreté convenable.

Nous insistons, en outre, auprès des
propriétaires de fumassières qu'ils
ont l'obligation, avec le retour de la
chaleur , de recouvrir régulièrement
le fumier frais.

L'Administration communale.
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Sion et la réàion

AYENT (Gc). — L'annee dernière.
on s'en souvient ,le vicaire d'Ayent, M.
l' abbé Allet, avait entrepris avec ses
scouts la rénovation de la petite cha-
pelle dédiée à la Vierge et dite « de
la Rogneuse » . sur la route du Rawyl.

On nous apprend que ces travaux.
qui avaient été laissés en pian pen-
dant la mauvaise saison , vont repren-
dre ce primtemps sous la conduite du
nouveau vicaire de la paroisse, M.
l' abbé Emery, qui lui aussi . s'oecupe
activemerut du sympathique. mouve-
ment scout.

Cette petite chapelle de la Rogmeu-
se qui avait été construite sauf erreur
par une famille de la région est d'un

..._ _ _ .. .... . .......;.;..,......,.,

style populaire très plaisan t et sur-
tout est admirablemen t sise sur le
bord de la route , à l'orée d'une forèt.

NENDAZ (Fr) — Les cultures d'a-
bricotiers de la région de Basse-Nen-
daz ont quelque peu souffert du gel
de cette dernière semaine, car la
temperature , dans certains parchets ,
est tombée à moins 7 degrés. Mais les
dégàts ne semblent pas trop graves
pour l'instant.

A travers' le Haut-Valais

Exposition Albert Chavaz à Brigue

Fète des musiques
du districi

Le vernissage de la première expo-
sition haut-valaisanne d'Albert Cha-
vaz a connu un vif succès. Nombreux
furent les amis et admirateurs qui
accompagnèrent à Brigue le peintre
et son épouse. Nombreux furent aussi
les Haut-Valaisans venus faire la
connaissance du célèbre artiste de
Savièse.

C'est à M. l'abbé Carlen, recteur
du Collège de Brigue, qu 'incombait
la tàche de présenter le peintre. Il le
fit avec joie, évoquant des souvenirs,
parlant de ses relations personnelles
avec Albert Chavaz , de ses exposi-
tions, de son art qui sait ètre rude
et raffiné à la fois. Il sut nous faire
un portrait vivant de l'artiste, nous
le montrant jeune, arrivant en Valais
conquis par ce pays aux grands con-
trastes, subissant le charme, donc
l'influence de cette contrée qui le
marque de son sceau jusqu 'à l'inté-
grer entièrement dans la vie valai-
sanne.

L exposition comporte des ceuvres
récentes. Il y a là des huiles (natures
mortes, portraits , paysages) pleines
de finesse et de sensibilité, des aqua-
relles qui nous touchent par leur
fraicheur et leur finesse, des des-
sins d'un trait sur et vigoureux.

C'est une exposition riche et homo-

gene, due à un artiste probe et cons-
ciencieux et qui n'a jamais sacrifié
au goùt du jour. Il a atteint ainsi
un degré de maturité dont témoignent
toutes les ceuvres exposées.

L'exposltion resterà ouverte jus-
qu'au 4 mai.

EGGERBERG (ER). — C'est en effet
dimanche après-midi que les musi-
ques du districi de Brigue se retrou-
veront pour le rendez-vous annuel à
Eggerberg. Modeste village sur la
rampe sud du Lotschberg, Eggerberg
saura se faire grand dimanche pour
recevoir dignement les quelque 450
musiciens appartenant aux 11 fanfa-
res qui ont répondu à l' appel des or-
ganisateurs de la 29e Fète des Musi-
ques du districi de Brigue. Espérons
seulement que le beau temps sera de
la partie pour doub.lement récompen-
ser ces braves gens d'Eggerberg qui
depuis quelques jours se dépensent
sans compter pour « bichonner » leur
village.
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Cine Expo Vision
COLLONGES (Cy). — Dimanche soir

à 20 h. 30, à la salle de Praz-Fleuri,
à Collonges, aura lieu une séance ci-
nématographiq ue intitulée « Cine Ex-
po Vision », soit un film tourn é pen-
dant l'Exposition nationale. Ceux qui
n 'ont pas pu se rendre à Lausanne
pendant l'Expo pourront s''en faire une
idée et ceux qui y sont allés auront
certainement un plaisir à revoir ce
monde qui les avait encharutés.

Cours de sauvetage CAS
ST-MAURICE (FAV). — Hier, au-

jourd'hui et dimanche, a lieu à l'hotel
des Alpes. à St-Maurice . un cours de
sauvetage, organisé par le CAS, sous
la direction de MM . Grisel et Friedlli.

Ce cours réunit une quara nita ine de
participa-nta de- toute la Suisse ro-
mande.

Son but - : former des moniteurs pour
les sections du Club alpin . Hier et
aujourd'hui , les participanits sont dans
une période d'instruction .

Ce matin et demain dimanche, dès
7 h. 30, ils participeront à divers exer-
cices dans les rochers qui se trouvenit
à l'exitrémité du pont enjambamt le
Rhòne, sur la route de Dorénaz.

Notons qu'un tei cours est organi-
sé chaque année et que le dernier en
Valais avait eu lieu à La Fouly, il y
a trois ans.

Derniers échos
de la Fète cantonale

de tir
VIEGE (er). — Chacun se rappelle

encore du succès que connut l'année
dernière la Fète cantonale de tir à Viè-
ge. En son temps la demandé avait
largement dépasisé l'offre et la mani-
feaìation avait dù ètre prolongée de
deux jours afin que tous les tireurs
annonces puissent ètre « rangés » au
« Schwarzen Gra ben ». Reste le succès
financier de la manifestation. Comme
nous nous sommes laissé dire, il sem-
ble qu 'une somme rondelette pourra
ètre mise à disposition du fonds de
finanoemenit du nouvea u stand de Viè-
ge. Quant à la dernière cartouche du
Tir cantona l valaisan 1965. elle sera
« tirée » lundi soir « zur alten Post ».,
où les fonctionnaires et responsables
se retrouveront pour une dernière
séance, en mème temps que sera don-
née au caissier principal l'occasion de
mettre le point final à cette brillante
réunion des tireurs valaisans de l'an
1965

t
Monsieur et Madame Joseph Savioz-

Crettaz at leurs enfants , à Vissoie ;
ainsi que les familles parentes et al-
liées ont le profond chagrin de faire
pairt du décès de

MADAME

Josephine SAVIOZ
leur très chère mère, belle-mère,
grand-mère, tante, cousin e et parente
survenu dans sa 79me année, après une
longue maladie et munie des Sacre-
memtis de l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à Vis-
soie, dimanche 24 avril 1966 à 11 h.

Priez pour elle

Oet avis tient lieu de lettre de fai*
re-part.

La famille de

MONSIEUR

Alexis GAY-CR0SIER
profondément touchée des nombreu-
ses marques de sympathie qui lui ont
été exprimées à l'occasion de son
deuil cruel , prie toutes les personnes
qui s'y sont associées de trouver ici
l' expression de sa viva gratìtudc.

Trient, avril 1966.

P. 65517 S.
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LES ENSEVELISSEMENTS
DANS LE CANTON

Collombey : M. René Morand , 44
ans, 10 h. 30.

Sion : M. Frédéric Oggier. 83 ans,
cathéd rale. 11 h.

Abonnez-vous
à la « Feuille d'Avis

du Valais »
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Nette réponse francaise a la note
américaine sur le differenti de I'OTAN

PARIS. — M. Couve de Murville,
ministre des Affaires étrangères, a
repu à 16 h. gmt, au qua) d'Orsay,
M. Charles Bohlen, ambassadeur des
Etats-Unis à Paris, pour lui remettre
la réponse franpaise à la note amé-
ricaine du 12 avril dernier, répondan t
elle-mème à l'aide-mémoire frangais
du 29 mars, sur I'OTAN.

Le gouvernement des Etats-Unis y
indiquait notamment que le délai d'un
an, pour fermer ses bases en France,
était insuffisant et qu 'il estimai! que
ce délai devait étre étendu à deux ans.

Dans sa réponse, remise hier après-
midi, qui, d'après les meilleures sour-
ces, porte sur des questions de proce-
dure, le gouvernement francais prend
note du message américain et aleute
que le moment parait maintenant op-
portu n de négocier. Il convlendrait, à

Ì . , A ' '

cet effet, de designer des experts
qui pourraient commencer à discuter.

Selon certaines indications, M. Cou-
ve de Murville aurait indique à l'am-
bassadeur des Etats-Unis que la Fran-
ce maintient le point de vue exprimé
dans ses précédentes notes, notam -
ment en ce qui concerne le calen-
drier : retrait de ses forces des com-
mandements de I'OTAN le ler juillet
prochain , ainsi que le transfert du
SHAPE (commandement suprème a-
tlantique) et du commandement Cen-
tre-Europe.

Quant aux bases américàines, la
France estime que le délai d'un an
pour leur suppression parait suffi-
san t, étant entendu que ce délai con-
cerne l'essentiel du transfert des bases
américàines.

Toutefois, la France n'élèverait pas
d'objection majeure, si la liquidation
de la présence américaine en France
devait se prolonger au-delà de ce
délai.

De toute manière, au cours d'en-
tretiens entre diplomates francais et
américains, ces derniers ont indique
clairemcnt à leurs collcgues que Ics
Etats-Unis entendaient se retirer le
plus rapidement possible « car ils ne
veulent pas Iaisser leurs troupes là où
leur présence parait peu désirable ».

La remise de la réponse francaise et
l'exposé verbal que M. Couve de
Murville a fait hier après-midi à
l'ambassadeur des Etats-Unis a, en
quelque sorte, pour but d'affirmer
une position de principe de la France.
Il s'agit d'une position de départ avant
le début de la négociation franco-
américaine qui parait maintenant pro-
che.

Avan t de recevoir l'ambassadeur des
Etats-Unis, M. Couve de Murville
avait été re?u en début d'après-midi
par le general de Gaulle, à l'Elysée.

Il est plus que vraisemblable que
la conversation a porte sur l'entretlen
que le ministre des Affaires étrangè-
res devait avoir, peu de temps après,
avec M. Charles Bohlen, entretien qui
a dure une heure et au cours duquel ,
selon certaines indications, la conver-
sation aurait porte sur les conditions
dans lesquelles une négociation fran-
co-américaine pourrait s'engager au
sujet des bases américàines en France.

| Loi d amnistie adoptée en France
I pour les condamnés de l'Algerie

PARIS — L'Assem-
blée nationale a adop-
té, jeudi soir, par 252
voix contre 0 sur 271
votants, un projet de
loi portant amnistie
pour les condamna-
tions en rapport avec
les événements d'Alge-
rie. Aux termes de la
loi, seuls se trouvent
exdus de cette mesure
les chefs  de l'OAS (le
mouvement subversif
d' extrème-drotie) et les

non communiste ainsi
que par certains mem-
bres de la majorité
appartenant au groupe
des républicains indé-
pendants (non gaullis-
tes). L'un de ces amen-
dements, notamment ,
vote en commission,
faisai t bénéficier de
l'amnistie i deux des
chefs  du « putsch d'Al-
ger » d'avril 1961, les
ex-généraux Challe et
Zeller, condamnés à
quinze ans de réclu-
sìon.

Mais le garde des
Sceaux (ministre de la
Justice), M.  Jean
Foyer , s 'est oppose à
ces modifications du
projet  de loi , faisant

auteurs de crimes de
sang. Pour la plupart
d' entre eux, cependant ,
la loi laissé ouverte
la possibilité d' une
amnistie individuelle
par décret du p rési-
dent de la République.

Plusieurs amende-
ments tendant à fa i re
voter une amnistie ge-
nerale avaient été pro-
posés par l'opposition

valoir notamment que
parmi les chefs  de
l'insurrecti.on , beau-
coup sont encore dan-
gereux. M.  Foyer a
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f a t i  jouer la procedure
du « vote bloqué » par
laquelle les députés se
prononcent en un seul
scrutin sur l' ensemble
du projet.  Les amen-
dements ne pouvaìent
donc pas faire l'objet
d'un vote.

Cette attitude a été
vivement critiquée par
les orateurs de l' oppo-
sition, notamment M M .
Coste-Floret (centre
démocratique) et M.
Gaston D e f f e r r e  (socia-
liste) qui ont annoncé
que leurs groupes ne
prendraient pas part
au vote. Ils ont été
imtiés en cela par les
républicains indépen -
dants et par plusieurs
dé putés  UNR (gaullis-
ies) du Sud-Est de la
France où les rapatriés
d'Algerie sont nom-
breux.

Le Congrès de l'Union mondiale des démocrates- chrétiens
se déroule à lima, au Pérou, du 23 au 26 avril

LIMA. — Le congres de 1 Union mondiale des democrates-chretiens se
déroule à Lima, du 23 au 26 avril. L'Union mondiale des démocrates-chrétiens
est formée de l'Union des démocrates-chrétiens d'Europe, de l'Union chrétienne-
démocratique de l'Amérique latine et de l'Union des partis démocrates-chré-
tiens en cxil, du Centre et de l'Est de l'Europe.

La réunion de Lima, capitale du
Pérou , est le cinquième congrès de
l'Union mondiale des démocrates-chré-
tiens. Le premier a eu lieu en 1956 à
Paris, peu après le soulèvememt hon-
grois sous la forme d'une conférence
internationale. Il fut  suivi du second
congrès, très important, de 1958. réuni
à Bruxelles, à l' occasion de l'Exposi-
tion univeree'lle. Le troisième congrès
a eu lieu en 1961 pour la première
fois en Amérique latine, à Santiago
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LE MONDE EN BREF
! 9 MOSCOU. — Un accord de co-
si opération économique soviéto-sy-

rienne a été signé hier a Moscou,
•i.nnonce l'agence Tass.

Du coté soviétique . l'accord a été
.igne par M. Alexis Kossyguine.
président du conseil de l'URSS et,
| clu coté syrien , par M. Ioussef
| Zouayen , premier ministre syrien.
ijt ijoute l'agence, qui ne donne pas

de précision sur la portée de l'ac-
| cord.

¦k GARMISCH-PARTENKIRCHEN
Pour la première fois à la Zug-

1 spìtze , qui est la plus haute mon-
I tagne d'AUemagne , une avalanche
È a été déclenchée artificiellement

par une charge de TNT, làchée
| d'un hélicoptère. Actuellement , la

couche de neige à la Zugspitze
atteint 4,50 m.

M

1 NICOSIE . — M. Spyros Kypria-
$ nou , ministre cypriote des Affaires
_ ! étrangères . a proteste hier auprès

dea représentants diplomatiques
1 des Etats-Unis et de Grande-Bre-
1 tagne, M. Taylor Belcher et sir
1 David Hunit, contre les termes du

communiqué adopté à l'issue de la
conférence des ministres de Affai-
| res étrangères des pays du Cento.

annonce-t-on officiellement à Ni-
li cosie.

du Chili. Cette rencontre eut une im-
portancee particulière, car c'esit alors
que l'on decida la fondatici , de l'Union
mondiale. Le dernier congrèg mondial
s'est réuni en septembre 1963 à Stras-
bou rg.

Le congirès de Lima a adopté cornane
devise : « Solidarité et aide au déve-
loppement »

L'Union européenne des partis dé-
mocrates-chròtiiens a délégué au con-
grès de Lima son président , M. Ma-

gi PARIS. — La Règie nationale I
de^ usines Renault et 'la Société in- 1
dusitrielle et commerciale des au- i
tomobiles Peugeot annoncent leur I
association dont le protocole a été S
approuvé par les conseils d'admi- 1
nisitration. des deux entreprises, am- i
nonce la Règie Renault.

553 LA PAZ. — Les partisans de I
l'ancien président Victor Paz Es- 1
tenssoro ont annoncé . véndredi , i
qu 'ils boycotteraiemt les elections j |
générales du 3 juillet prochain. i

Ces partisans, qui appartieinnenit *g
au « Movimiento nacionail isita re- B
volucionario » (MNR), entendent 8
ainsi protestar contre une décision 1
du tribunal électoral qui a refusé 1
do reconniaitre qu 'ils formaienit. de H
par leur groupe. un parti distinct 1
du « MNR ». i

9 LONDRES. — M. George Brown, 1
premier ministre adjoint , a été ad- |j
mis hier après-midi à l'hòpital , a la 1
suite de douleurs abdominalcs, in-
dlquc-t-on de source autorisée.

M. Brown passera le week-end
à l'hòpital où i,l sera place sous .
observation. Selon des informations
dignes de foi . il pourrait souffrir
d'une hcrnie.

riamo Rumor, secretaire general de la
« Democrazia cristiana » d'1'talie et
ses vice-présidents MM. Bruno Heck
(de l'Union chrétienne-démocratique
d'AUemagne) eit M. Martin Rosenberg,
secrétaire genera l du parti populaire
conservaiteur-ehrétien-social de Suis-
se. Divers pays ont envoyé des dèlé-
gués nationaux, par exemple l'Italie,
la Belgique .la République federale
d'AUemagne, l'Autriche at la Fa-ance.

Les « marmes » US et vietnamiens pourswvent
leurs opérations de netloyage dans le camp vietcong

SAIGON. — Les marines américains et les Vietnamiens ont poursuivi sans
contact important Topération « Hop springs » déclenchée dans un secteur de
6 km. sur 4, à 12 km. au nord-ouest de Quang Ngai où selon un déserteur, se
trouverait le poste de commandement du ler régiment vietcong.

Jusqu à présent, les marines, comme
les troupes vietnamienn.es qui parti-
cipent à l'opéraition, n 'ont trouve au-
cun élémeait permettant de looaliser
['emplacement du poste . de commam-
dement.

Au cours des premières 24 heures,
257 cadavres vietcongs ont été dénom-
brég dans la moitié d? la superficie
qui constitue l'objectif . la plupart
avaient été tués par l'intense prépara-
tion d'artillerie et d'aviaition qui pen-
dant cinq heures entre 4 heures et
9 heures avant-hier, a précède l'héli-
portage des bataillons américains et
gouvernementaux. Ceux-ci n'ont ren-
contre de résistance qu'à l'atterrissage
et à l'approche de deux villages. au
milieu de la zone. 2 700 obus de 105
et de 155 et les bombes de 98 avions
orni , pilonné les positions vietcongs. Un
porte-parole américain a déelaré qu 'on
igmorait emeore si les unités du pre-
mier régiment vietcong contenaient
des Nord-Vietnamiens.

Les pertes des forces assaillantes
sont qualifiées de « légères ». L'opéra-
tion se déroule sur le mème secteur
que les opérations «Utah » et « Texas»
au cours des mois précédenits. Peu de
contaets sont signalés dans les autres
secteurs du Vietnam.

Hier matin, des commandos viet-
congs ont attaque l'aérodrome de
Pleiku et un bàtiment où résidaient
des officiers vietnamiens. Une charge
a expflosé devant ce bàtimenit, tuant
une femrnee dans la rue.

Trente obus sont tombés sur l'aéro-
drome, détruisant deux chasseurs
bombardiers « Skyraiders » et em-
dommageant légèreiment 21 autres ap-
pareils.

Autour d un dialogue avec
les représentants de RDA

BONN. — Les partis d'Alllemagne
occidentale — coalition et opposition
— sont désormaiis d'accord pour que
s'ouvre un dialogue avec l'Ailemagne
de l'Est. Ce dialogue sera mene par
les socialistes (SPD) puisque c'est à
eux que s'est adresse en février der-
nier le parti socialiste-communiste
unifié (SED) de Berlin-Est. Les chré-
tiens-démoorates du chancelier Er-
hard ont expressémemt approuvé vén-
dredi le projet de réunions contradic-
toires qui se tiendraient entre SED
et SPD à Karl-Mai-xstadt (Est) et à
Hanovre (Ouest) et où parlerà it no-
tamment M. Willy Brandt, en tant
que président du SPD. Mais ils ont
précise que ces confrontabions aux-
quelles ils ne prendront pas part ne
sauraient constituer une reconnais-

sance du regime de M. Walter lu-
brichi et restent une affaire entre
partis. On attend maintenant la ré-
ponse du SED aux conditions mises
par les socialistes à leur apparition
publique en Allemagne orientale. Pour
elargir, un débat dont il espère une
« humanisation » du regime commu-
niste, le gouvernement federai pre-
pare un projet autorisant les échan-
ges de journaux — actuellement in-
terdite de part et d' autre. Les partis
politiques de Bonn envisagenit par
ailleurs, si une certaine détente devait
intervenir avec l'Est, de réunir à
nouveau le parlement fed erai à Ber-
lin-Ouest. Cette réunion avait provo-
qué en 19S5 de vives réactions sovié-
tiques.

Une « organisafion de l'ONU
pour le développement Industrie! » proposée

NATIONS-UNIES. — L'éta blisse-
ment d'une « organisatiion des Nations-
Unies pour -le développenienit indus-
trie! » , dépendant de l'Assemblée ge-
nerale, a été recommande à l' unan.-
mité aujourd'hui par un comité spe-
cial de l.ONU. Le projet devra ótre
ratifié par l'Assemblée generale cet
autornne.

Les objeotifs de la nouvelle « orga-
nisabion » seront ,« d'e-acouragsr et d«

promouvoir l' action national e, regio-
nale et internationale en vue d'accé-
Iérer l' indusitrialisation des pays en
voie de développement et de faire des
recommandations à cet effet ».

« Un Conseil de développement in-
.iustriel » compose de 45 membres se
réunira une fois par an en session
pour examiner les problèmes posés
aux pays en voie de développement.

Le «13e homme» du train postai
est prèt à se « mettre à table »

« De toutes facon;., j' avais Vinteli - .
tion de me rendre à lo f i n  de la '¦•
semaine ».

Après la brève comparution de 0
White devant le tribunal de Lins- |
dale, l'instruction a été remise à m
huitaine.

White, qui portati un pull-over f
blanc, une veste de sport et des |
jecni s bleu claìr , était attaché à
un policier en civil par des me- f
nottes . Ses yeux étaient cachés
par des lunettes noires.

L'inspecteur Butler, qui l' accom- |
pugnai., ea'posa au magistrat qu'V |
l'avait arrèté jeudi à 13 h. 20, au <
domicil e qu 'il occupati dans la pe- f .
tite station balnéaire de Little- «
stane.

« Il m'a dit qu 'il était au bout
de son rouleau », ajouta l'inspec- é
leur.

Un questionnaire avait été pré-
paré à l'avance par le magistrat.
White répondit calmement à la |
plupart des demandes qui luì
étaient adressées mais se refusa à 1
répondre à certaines autres.

Il fu t  ensuite reconduit à la
prison de Bedford.

irt White est inculpé d' avoir pris .
ir- part au hold-up du train postai
He et d'avoir été complice dans la |
ne préparalion du coup. Ce doublé -
its chef d'accusatimi semble indiquer |
ois que la police le considère camme

l' un des personnages importants §
i.as du voi du 8 aoùt 1963, qui avait i
¦è- rapporté plus de deux millions et g
it : demi de livres à ses auteurs.
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j ;  LONDRES — Jam es Edward
2; White, le « treizième homme » du
H hold-up du trai n postai , qui a été
p arrèté à Littlestone on Sea (Kenl ) ,

a déclaré hier, devant le tribunal
de Linsdale, qu 'il était prèt à « se
mettre à table » .

« Je seraìs enchanté de tout
H vous raconter » , a-t-il déclaré de-

vant le magistrat. « J'ai pris part
y à l' opération , j 'étais dans le four-
>. gon postai quand l'argent a été
7_- « piqué » et ensuite à la ferme
H de Leatherslade » (où les bandits
% sont restés cachés pendant trois
j| jours après leùr coup).
% L'inspecteur en chef Thomas
ì$ Butler , qui a arrèté White , a ré-
f i -  véle que ce dernier lui avait dit :

"< . 2 '.. .. ... .. ?.. ., 

Chute a un car
Trente morts

BOGOTA. — Une trentaine d'en-
fants anraient trouve la mort dans
un tragique accident qui s'est produit
ce matin près de la localité de Fasto
(département de Narino) proche de la
frontière équatorienne.

Un . autocar transportant 39 en-
fants, revenant d'une excursion en
Kquateur , est tombe dans un préci-
pìce an lieu dit El Pedregal. Selon
les premières informations, il n'y au-
rait que sept survivants.

DRAME A LSEGE
LIEGE (Ats) — Drame dans la haute

société liégoise : la baronne Juliette
Sloet van Oldruitenborgh, àgée de 82
ans, a été assassinée à son domicile.
Son mari, le chevalier de Longree.
avocai general emèrite près de la Cour
d'appel de Liège. àgé de 81 ans, a
disparu.

Les faits remontent au 15 avril mais
la discrétion la plus totale avait été
observée par les autorités en raison de
la personnalité rie la victime.

Regime de la presse
en pays indonésien

DJAKARTA. — Le nouvea u minis-
tre indonésiem de ITnformation. le
révérend Rumambi qui a succède à
M. Achmadi . l' un des ministres >. pro-
communistes » récemmeoit mis en érat
d'arrestation . a publié hier une  or-
donnance relative à la presse abro-
geamt les dispositions prises par M.
Achmadi et qui visaient à éliminer
les publieations autres que progou-
vernementales.

I/oirionnance spécifie que tout er-
gane de presse doit rester fidèle aux
» cinq principes » qui régissent la vie
publi que indonésienne, en y incluant
le « Nasakom -, ou coopération des
natìonaWsites. des grtiupements reli-
gieux et des commun istes, concep.
envers lequel une certaine opposition
commence à se manifester, au Paile-
menit notamment.




